Le Dr George Johnson, ministre de 
Henri Lacerte, lors de l'inauguration de l’école 


mer ministre Duff Roblin, les 


hommages 
plie au Manitoba, M. Lacerte, en effet, fut 
plus actifs et les plus dévonés de F 


Le jeûne n'est 


Lacerte 
d' 


d'Education 


publique (à gauche), transmet à M. le juge 
nommée en son honne 

pour J'oenvre d'éducation qu'il a accom- 
de nombreuses années un des pré 
des Canadiens français du Manitoba, 


ur, au nom du pre- 
ts les 


plus obligatoire 


pour les catholiques canadiens 


(Le Devoir) 


OTTAWA — Tout en réaffir- 
mant le caractère obligatoire de 
“la loi évangélique de la péni- 
tence”, l'épiscopat canadien, réu- 
ni en assemblée plénière, a déci- 
dé de “laisser à la discrétion des 
fidèles’ la manière de satisfaire 
à cette exigence, 

À toutes fins pratiques, la loi 
de l'abstinence du vendredi et 
du jeûne à certains jours de l'an- 
née est abrogée, 


Cette décision a été rendue pu- p 


blique au cours d'une conférence 
de presse à l'issue de la réunion 
de la Conférence catholique ca- 
nadienne qui s'est déroulée la 
semaine dernière à Ottawa, 


Aux termes du communiqué 


naïistes, la nouvelle 
pénitentielle est entrée en vi- 
gueur dès le vendredi 14 octobre, 
à 5 h. de l'après-midi. 

Le même communiqué précise 
les quatre points suivants: 

qu'une catéchèse intensive 
tendra à revaloriser la loi évan- 
gélique de la pénitence et à rap- 


peler son caractère obligatoire; 

que le caractère pénitentiel 
du carême et de tous les vendre- 
dis de l’année est maintenu, la 
pénitence étant ces jours-là con- 
sidérée comme une exigence im- 
portante de la vie chrétienne, 
mais que la manière d'y satis- 
faire est laissée à la discrétion 
des fidèles; 

—que la présente législation, 
qui s'adresse spécialement aux 
adultes, rappelle néanmoins aux 
arents et aux éducateurs le de- 
voir d'initier graduellement les 
enfants à la pratique de la péni- 
tence; 

—que des modes privilégiés de 
pénitence sont recommandés, 
soit à cause de leur valeur évan- 


soit à cause de leur tra 
ditionnelle, comme l’abstinence. 


La décision de l'épiscopat ca- 
nadien était attendue puis le 


‘17 février dernier, jour de la pu- 


blication par le pape Paul VI 
d'une constitution apostolique 
remettant aux assemblées épis- 


aumônes 


copales de chaque pays le-pou- 
voir d'adapter la discipline péni- 
tentielle aux conditions particu- 
lières de chaque milieu. 

Déjà l’épiscopat italien a sup- 
primé l'obligation de “faire 
maigre” les vendredis, tandis 
que les évêques de Suisse ont dé- 
cidé de maintenir la législation 
traditionnelle. 

La décision de l'épiscopat vise 
à supprimer tout “légalisme” de 
la discipline pénitentielle, a pré- 
cisé Mgr JA. Plourde, évêque 
d'Alexandria, Ontario, qui pre- 
nait part à la conférence de 
presse, “La nouvelle législation 
fait avant tout el à la cons- 
cience personnelle de chacun, 


Feront pénitence ceux qui pren: 
Kw À et 
gné ’ 


dront au sérieux l’év 
'in g ; : eu] 

Les évêques estiment que 
cette discipline, qui ne trouve 
qu'un appui minimum dans l'o- 
bligation de la loi, exigera des 
pasteurs un constant effort d'é- 
ducation, et que la situation sera 
plus saine à maints égards, 


Moyr Raymond Lavoie ne croit pas 
que l'Eglise permettre jamais l'avortement 


QUEBEC — Un prélat québé 
cois, Mgr Raymond Lavoie, P.D. 
a affirmé au cours d'une entre- 
vue, que “l'Eglise ne permettra 
jamais le meurtre que constitue 
l'avortement et n'autorisera ja- 
mais l& stérilisation des époux”, 

Mgr Lavoie, l'un des fonda- 
teurs du centre de documenta- 
tion conjugale de Québec, orga- 


— 


ve de la Guadeloupe aux An- 
tilles françaises, se permet de 
lancer un appel pressant à ses 
frères et amis du Canada pour 
l'aider à réparer l'immense dé- 
sastre dont son diocèse a été 
victime. Le eyclone Ines à ra- 
vagé l'ile de Guadeloupe à peu 
près complètement: 33 morts, 
160 blessés gravement, des mil- 
liers de gons sans abri, 15 églises 
gravement endommagées, l'une 
d'entre elles totalement dispa- 
rue, 6 presbytères détruits, Tous 
ceux et toutes celles qui pour: | 
ralent nider Mgr Jean Gay peur 
vent lui envoyer leur don direc-| 
tement (Evêché de Basse-Terre, 
Guadeloupe, Antilles françaises) 
ou le faire passer par son frère, 
le R, P, Paul Gay, CSSp., qui 
se dévone au Canada depuis 90! 
ans (KR, P, Paul Gay, CSSp, | 
Collège St-Alexandre, Limbour, | 
Via Hull, Qué), Merci de tout | 
coeur à tous, | 


Mgr dean Gay, CS.Sp. évé- 
| 


nisme renseignant les époux sur 
les méthodes de continence 
riodique, a dit aussi que l'Eglise 
n'acceptera probablement jamais 
l'emploi de moyens mécaniques 
ou chimiques de régulation des 
naissances. 

A son avis, ces solutions de 
limitation des naissances ne se- 
ront jamais remises en question 
par commission pontificale 
Chargé d'étudier la question pour 
sauvegarder le bonheur et l'a- 
mour du couple. 

Quant aux produits contracep- 
tifs ou anovulants dont l'Eglise 
accepte l'usage occasionnel, Mgr 
Lavoie voit en leur usage cons- 
tant de sérieux dangers pour la 
santé et la physiologie de la 
femme, question sur laquelle 
s'accorderaient, selon lui, la plu- 
part des médecins consciencieux. 

A la lumière de précédents po- 
sés jusqu'ici par l'Eglise, a-t-il 
dit, l'on devine ce que pourra 
être son attitude à l'égard des 
contraceptifs, 

Leur emploi a été autorisé 
pour permettre à une femme de 
reprendre son cycle menstruel 
normal après une grossesse, 
pour permettre à la femme de 
stabiliser son cycle, pour sous- 
traire au danger de la concep- 


Les Russes sont priés 
d'améliorer les manières 


MOSCOU -— Les Russes de- 
vront améliorer leurs manières. 
Le journal gouvernemental les 
“Izvestia”, dans un très long ar- 
ticle, déclare que les bonnes ma- 
nières ne sont pas seulement une 
survivance du culte des tsars 
mais un atout indispensable dans 
une société moderne et cultivée. 

Le journal rapporte plusieurs 
exemples qui démontrent com- 
bien la vie a changé depuis la 
révolution de 1917, À cette épo- 
que, une jeune fille se serait 
sentie diminuée si le jeune 
homme l'accompagnant l'avait 
aidée à mettre son manteau. 

L'article dit que les choses ne 
sont plus ce qu'elles étaient et 
que le temps est venu de repen- 
ser ses conceptions quant au 
comportement extérieur des 
gens. Les bonnes manières de- 
vralent être enseignées en pre- 
mière année à l'école ou au jar- 
din d'enfants. 


160, avenue Portage est 


tion des religieuses mission- 


.|naires soudainement menacées 


de viol, pour permettre à des 
athlètes féminins de participer à 
des épreuves sportives, et pour 
permettre à l'épouse dont le 
mari voyage et ne rentre à la 
maison qu’en fin de semaine de 
se donner à lui tout en sauve- 
gardant le bonheur conjugal, 


Face aux reproches imputant 
à l'Eglise le retard et l'illogisme 
en matière de régulation des 
naissances, Mgr Lavoie affirme 
que l'Eglise n'est pas plus en re- 
tard que la science en ce do- 
maine, 

Faisant remarquer que les pi- 
lules anovulantes ne sont sur le 
marché que depuis cinq ans à 
peine, et que les médecins ne 
s'entendraient pas sur leur noci- 
vité, Mgr Lavoie dit que les mé- 
decins et les chimistes membres 
de la commission pontificale ad- 
mettent eux-mêmes que l'on ne 
pourra porter de jugement sur 
leur sujet qu'avec un recul de 
10 ou 15 ans. 

A la commission pontificale, 
selon le prélat, le problème no 1 
est de préciser ce qui est “natu- 
rel”’ ou “contre-nature” en ce do- 
maine. 

Mgr Lavoie croit que l'Eglise 
peut faire figure d'avant-gardis- 
te, à cause de son respect le plus 
profond pour la dignité de la 
personne humaine, pour le bon- 
heur et l'amour du couple, quand 
elle recommande les méthodes 
de continence périodique au pro- 
blème de la limitation des nais- 
sances. 


“Actualité”, à l'honneur 

VANCOUVER L'Associa- 
tion canadienne du tourisme a 
honoré trois publications pour 
la façon dont elles ont fait état 
des réalités historiques et cul- 
turelles de la vie canadienne. 

Les trois “coupes d'or”, décer- 
nées durant le congrès de l'Asso- 
ciation, à Vancouver, sont allées 
au Star Weekly, de Toronto, 
dans la catégorie des publica- 
tions à tirage national, à la revue 
Actualité de Montréal, dans la 
catégorie des publications à ti- 
rage provincial et au Telegram 
de Toronto dans la catégorie des 
publications à tirage tant natio- 
nal que provincial. 


mener 


Théâtre “ACROSS THE STREET” 


n'avait pas 
hommes des sciences politiques 
et économiques, qui pratiquent 
la divination par la boule de cris- 
tal”. Comme exemple, ii a men- 
tionné M. Peter Regenstreif, son 
“ex-employé”, qui à connu une 
expérience “malheureuse”, en 
novembye dernier aux élections 
fédérales. M. Wade, en lant 
du présent ou de l'avenir, pré: 
fère “croire son gros orteil poli: 
tique”, 


M. Wade estime que le pro- 
blème des relations entre franco 
et anglo-canadiens en 1966 doit 
être situé dans le contexte histo- 


rique de l'après-guerre, “qui fut |, 


pour le Canada français un 
temps de rapide évolution”, 


“Ce développement, a expliqué 
le conférencier, a produit une 
nouvelle sollicitude dans le Qué: 


"Communisme 
ou christianisme" 


PARIS — ‘Très souvent on 
appelle communisme ce qui est 
vraiment du christianisme”, a 
déclaré au micro d'Europe no 1 
Mgr Camara, archevêque de 
Recife, une des grandes cités 
du nord-est brésilien. Le prélat, 
que son intervieweur a défini 
comme “une sorte d'abbé fier 

ui serait archevêque”, est un 
ces évêques brésiliens qui 
sont entrés, il n'y a pas long- 
temps, en conflit avec les auto- 
rités militaires de son pays, con- 
flit qui a été poussé à un tel 
point que l'on a cru que cer- 
tains évêques pourraient se re- 
trouver en prison, 


Mgr Camara a surtout insisté 
au cours de son interview sur 
la misère des pyus du nord- 
est du Brésil. paflant d'eux 
Yar : décrit 
tion en disant: “Il y a 
maisons qui ne méritent aucu- 
nement le nom de maison... 
des vêtements qui ne méritent 
pas le nom de vêtements... et 
une absence des conditions mé- 
me d’un minima de nourriture, 
Ces gens sont plus proches d'un 
cactus que d'une vraie condition 
humaine”, 


Après avoir fait allusion à 
l'existence de grands propriétai- 
res, Mgr Camara a affirmé: “Il 
faut une réforme des structu- 
res sans laquelle nous n'arrive- 
rons jamais à une vraie paix 
de l'Amérique latine parce que 
nous n'aurions pas la paix sans 
la justice”, Et pour en terminer 
sur ce point, l'archevêque a cité 
la parole du Christ: “Je suis ve- 
nu pour qu'ils aient la wie et 
la vie en abondance”. 


Interrogé sur Fidel Castro, 
Mgr Camara a assuré à titre 
personnel: “Je crois qu’au début 
Fidel Castro ne pensait aucune- 
ment à être un communiste, 
Sans doute avait-il faim et soif 
de justice, Dans notre conti- 
nent, si quelqu'un distribue des 
aliments, des vêtements, c'est 
une personne remarquable, c'est 
un saint. Mais s'il en arrive à 
comprendre qu'il faut parvenir 
à une vraie promotion humaine 
alors on est un révolutionnaire, 


sens qui 
semble qu'il restera fran 
çais-et catholique, toujours atta- 
ché à ses traditions, à l'avenir 
counme le passé”, 


Mgr Rosario Brodeur 


abandonne son poste 

La délégation apostolique a 
annoncé que le rs vd Paul 
avait accepté la démission de 
Mgr Rosario Brodeur, évêque 
d'Alexandria, en Ontario. 

Mgr Brodeur, qui célébrera 
son 71ème anniversaire de nais- 
sance au cours du présent mois, 
passe du siège résidentiel d'Ale- 
xandria au siège titulaire de 
Maronana. 

La délégation a également an- 
noncé que Mgr Joseph-Aurèle 
Plourde, 51 ans, auxiliaire de 
Mgr Brodeur à Alexandria de- 
puis 1964, a été nommé admi- 
nistrateur apostolique de ce dio- 
cèse de l’est de l'Ontario, 

Mgr Rosario Brodeur avait 
été nommé à Alexandria en mai 
1941 comme coadjuteur de l'é- 
véque d'alors, Mgr Félix Coutu- 
rier, op.: il lui avait succédé 
trois mois plus tard, 

Mgr JA. Plourde, originaire 
du Nouveau-Brunswick, était 
professeur au collège d'Ed- 
mundston au moment de sa no- 
mination à Alexandria, en 1964. 
Il avait aussi rempli les postes 
de curé, d'aumônier militaire et 
de secrétaire de l'évêque et de 
secrétaire de l'évêque d'Ed- 
mundston au cours des années 
précédentes; il avait été ordonné 
prêtre en 1944, 


L'entrée prématurée 
à l'école peut 
être dangereus 

Les parents ont généralement 
grande hâte de voir leur enfant 
lire. 11 semble que cette ébauche 
de la science soit la porte ou- 
verte vers la connaissance! 

Cependant, peu ont la sagesse 
de se dire que la lecture impli- 
que une certaine maturation de 
l'esprit. Aussi son entrée pré- 
maturée à l'école est parfois re- 
grettable. 

La difficulté n'est pas d'ap- 
prendre les lettres. Peu d'enfants 
n'y arrivent pas. Mais il doit les 
assembler en syllabes, en mots, 
en groupes de mots, et les dispo- 
ser en phrases. Il doit donc voir 
exactement les lettres, les re- 
connaître ‘ans leur forme, avec 
leur orientation propre (d.p.b.q.) 

Toutefois, distinguer les carac- 
tères, les mots, les phrases ne 
suffit pas, car les lettres sont 
des signes qu'il faut interpréter. 
Et la moindre erreur dans l’inter- 
prétation des signes peut entrai- 
ner la pensée vers des accepta- 
tions erronées. 

L'action des parents est donc 
prépondérante, Ils doivent s'as- 
surer que l'enfant est prêt à 
commencer l'apprentissage, Son 
système visuel aura été soigneu- 
sement vérifié par un optomé- 
triste, C’est la première chose à 
faire si l’on veut faciliter à l'en- 


un subversif, un tilou commu-| fant, l'acquisition de la Connais- 


niste”, 


sance, 
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Une des scènes de la pièce “Ballade pour un révolutionnaire” 


PRIX 10C 


M. J. Choisélat 
et Fils 


Entrepreneurs généreux 


Distributeurs 
d''Aluminum Siding”' 


702, rue Gartield, Winnipeg 


Téléphone: 775-0525 


uv le Cercle Molière jouera 


les vendredi 21, samedi 22 et dimanche 23 octobre au théâtre de poche “Across the Street”, face 


au Winnipeg Theatre Center, à bi dns 


# * 


Le Cercle Molière présente 
Ballade pour un révolutionnaire 


Les 21, 22 et 23 octobre en 
soirée, et les 22 et 23 en matinée, 
le Cercle Molière présentera, 
sous la direction d'André Ri- 
chard, de Montréal, une pièce 
toute récente de l’auteur cana- 
dien Robert Gauthier, “Ballade 
pour un Révolutionnaire”, 

L'action se déroule en l'espa- 
ce d'une nuit dans un entrepôt 
désaffecté servant de lieu de 
rassemblement à un groupe 
d'indépendantistes, quatre gar- 
cons et une fille gyant pour chef 
un jeune professeur de l'Univer- 
sité, Nicole, une étudiante, vient 
y attendre ses camarades par- 
tis en “expédition”. Elle a été 
suivie à son insu par son amie, 
Monique, avec qui elle partage 
un appartement. Les allures 
mystérieuses, la nervosité, les 
sorties fréquentes de Nicolé 
l'ont intriguée et inquiétée et 
elle a résolu d'en avoir le coeur 
net, 

Acculée à une explication, son 
amie l'accueille très mal, Ce 


n'est que peu à peu, à mesure 
qu'arrivent les membres du 
groupe qui ont été séparés, que 
Monique apprendra la nature 
de leurs activités secrètes. Il 
s'agit de faire sauter des monu- 
ments et à cet effet Îls ont em- 
porté ce soir-là deux bombes, 
Dans l'esprit de leur chef, Geor- 
ges Tourangeau, professeur à 
Université, ce doit être un sim- 
ple ve de protestation, com- 
me l'explique à Monique en 
qui il a reconnu l'une de ses 
meilleures élèves, 


Mais les illusions du profes- 
seur tombent à mesure que sous 
l'emprise de la tension nerveu- 
se, de la jalousie et de la peur, 
les jeunes gens dévoilent leur 
véritable caractère et les vrais 
motifs de leurs actes, Les soup- 
cons se font jour, les accuüsa- 
tions pleuvent et on en vient 
même à la violence, Le dénoue- 
ment dramatique inévitable met 
brusquement fin à cet affronte- 
ment, 


La Saint-Jean-Baptiste de 


Québec demeure 


QUEBEC — La Société Saint- 
Jean-Baptiste de Québec demeu- 
re confessionnelle; elle se dit 
cependant “d'avant-garde” en 
ouvrant ses porles aux protes- 
tants et aux juifs, mais non aux 
athées, 

Voilà certes le voeu, adonté 
par les membres de la Société 
Saint-Jean-Baptiste de Québec, 
qui fut le plus remarqué et le 
plus discuté, 

Le congrès fut invité à adop- 
ter globalement un texte cuisiné 
à l'avance. “La présence de quel- 
ques membres non-catholiques, 
dit-on, dans ce document, ne peut 

as nécessairement faire dévier 
a société de ses fins exprimées 
ou réelles, mais l'exclusion de 
ceux-là prive celle-ci d'éléments 
valables, 

On a avancé comme -princi- 
paux motifs pour garder le ca- 
ractère confessionnel à ce mou- 


Pédagogie de Montréal 


a“ or. 
Hités, tant des milieux ntsstes e 


de l’année 1965, par M. Jacques-D, 


du Centre de Psychologie et de Pédagogie a 


une réception à laq pe 

que du monde de l'enseignement, Entièrement réalisée au cours 
Casanova, professeur au Collège Stanislas, la collection “Ca- 

nada 24-24” compte 24 séries de 24 diapositives sur la géographie physique, économie et humaine 

de notre pays et constitue une véritable anthologie sur ce sujet. A la même occasion, la direction 


té deux autres séries de diapositives sur le Nord 


canadien, l'une consacrée au “Grand Nord”, l'autre au “Moyen Nord”, Ces deux nouvelles séries 


de diapositives sont l'oeuvre de M. Louis-Edmond 


professeur de géographie et directeur 


confessionnelle 


vement profane les points sul. 
vants: Sauvegarder le nom 
même de Saint-Jéan-Baptiste, le 
drapeau Carillon - Sacré - Coeur 
comme emblème, les limites pa- 
roissiales et diocésaines et la 
présence d'un aumônier, 


On commente enfin que “la|! 


perte de tous ces caractères ex- 
térieurs entraînerait indubitable- 
ment la démission de nombreux 
membres”, 


On n'a pas expliqué pourquoi 
on refusait les athées alors qu'on 
acceptait les juifs ct les protes- 
tants, 


Par ailleurs, les congressistes 
favorisent la création d’un/ mi- 
nistère de la Jeunesse, des Loi- 
sirs et des Sports, de même 
qu'un “véritable” ministère de 
l'Immigration, 

La SSJB de Québec n'est pas 
favorable à l'unilinguisme au 
Québec, mais propose plutôt “la 
priorité du français’ Elle de- 
mande aussi ‘une formule de 
serment d'office qui tienne 
compte de l'évolution constitu- 
tionnelle de notre pays et ne 
comporte aucune soumissicn à 
une puissance étrangère”, 


Le lundi 10 octobre, le jeune 
séminariste indien, Stankey Fon- 
taine, partait pour Rome afin 
de poursuivre ses études en phi- 
losophie et théologie au Sémi 
naire de la Propagation de ln 
Foi. Stanley, natif de Fort A- 
Jexandre, vient de terminer avec 
honneur sa dourière année au 
Petit Séminaire St-Jean à Otter- 
burne, Ses cinq ans de succès 
nous assurent qu'il continuera 
de persévérer jusqu'au sacerdo- 
ce. C'est la première fois qu'un 
séminariste indien représente le 
Canada au Séminaire de la Pro- 
pagation de la Foi, Kin kemi- 
nosse Stanley! 


Un nouveau système de sta- 
bilisation des navires vient d'é- 
tre présenté par les spécialistes 
du laboratoire britannique de 
physique, Ce dispositif anti-rou- 
is consiste en plusieurs réser- 
voirs à chicanes contenant de 
l'eau dont les oscillations s’oppo- 
|men par 


ments du roulis, Contrairement 
aux autres systèmes de stabili- 


inertie aux mouve-| 


Voici par ordre d'entrée en 
scène les personnages de “Bal- 
lade pour un Révolutionnaire": 

Monique Lefèvre, une étudian- 
te sensible et raisonnable, est 
d'abord simplement étonnée et 
presque amusée par ce qu'elle 
considère comme une sorte d'en- 
fantillage, Bouleversée par ce 
qu'elle apprend, elle multiplie 
en vain les protestations, Même 
si ses amis étaient prêts à subir 
son influence, il est déjà trop 
tard pour conjurer la catastro- 
phe et elle partagera leur sort. 

Nicole Blanchard, également 
étudiante, la seule fille du grou- 
pe, est dure, orguellleuse, auto- 
ritaire, Comme le lui dit un des 
personnages ‘dans la ruche il 

(Suite a la troisième page) 


Le KR, P, Lucien Hardy, 8,3, 
est né à Sorel, Qué., le 8 novem- 
bre 1908, fils de Lucien Hardy 
et d'Emma Garrigan, I fit ses 
études élémentaires à Sorel, ses 
études classiques au Collège Ste. 
Marie à Montréal. Entré chez 
les Jésuites le 31 juillet 1920, il 
fit son noviciat au Sault-au-Ré- 
collet et à Guelph, Ont, I ensel- 
gna, comme scolastique, au Col. 
lège Ste-Marie, au Collège Jean- 
de-Brébeuf (Montréal) et au Col- 
lège du Sacré-Coeur (Sudbury), 
I fut ordonné prêtre à Mont- 
réal, le 12 août 1984, 

H vint au Collège de StBonl- 
face en 1985 et fut deux ans pro- 
fesseur de Rhétorique. En 1947. 
58 il étudie la pastorale à Ohi- 
coutimi, Puis il revient défini. 
|tivement au Collège de StBoni- 
face en 1938, Il y enseigne la 
pan age 8 pendant douze ans, 
puis l'Histoire du Canada et de 


-| l'Eglise durant douze ans. Il est 


aumônier de l'Association des 
Anciens du Collège de St-Boni- 
face depuis 1957. Diverses asso- 
cations dont {il s'est occupé: 
(l'Association d'Education des 
Canadiens français du Manito- 
ba, le Cercle Molière, la Société 
Historique de St-Boniface, les 
|Equipes de Ménage, l'Alliance 
| Française, ainsi que La Liberté 
et le Patriote et le poste CKSH, 

Il laisse dans le deuil deux 
frères, tous deux Jésuites, Mare 
à Formose et Gilles à StJérô- 
me (Terrebofñne); quatre soeurs, 
|Mme Mathieu Beauchamp (Do- 
|rothée), Mme Suzanne Michaud 
et Cécile, de Longueuil, Qué., et 
IMme Benoit Côté (Anne), de 
Champlain, Qué, Un frère, Ber- 
inard, de StéæAdèle, Qué. est dé- 
cédé le printemps dernier, 

Le Père Hardy est décédé au 
1 15 octobre der- 


| collège le san 
inier, Le service funèbre a été 


Hamelin, 
de l’Institut de Recherches nordiques à l’Université Laval, Ci-dessus l'on voit, dans l’ordre habi-| sation, ce procédé est efficace | chanté mardi en la cathédrale 
tuel, MM. Michel Moreau, de l'O.N.F., Jacques-D, Casanova, Pierre-Louis Mallen, délégué perma-| même lorsque le bateau est ar-|de St-Boniface et l'inhumation 
nent au Canada de l'O.R.T.F. (Office de la Radiodiffusion et Télévision Française), et Fernand |rêté en attente devant un port 


par exemple. 


Seguin, président du Conseil d'administration du Centre de Psychologie et de Pédagogie, 


LE CERCLE MOLIÈRE 


présente 


Vendredi 21 octobre 8h.30 


|a-eu lieu au cimetière de la ca- 
|thédrale, 


Samedi 22 octobre 2h.30 et 8h.30 


Adultes $1.50 — Etudiants $1.00 "BALLADE POUR UN RÉVOLUTIONNAIRE" Dimanche 23 octobre 2h.20 et 8h.30 


LA LIBERTE ET LE St-Bonifoce, le 20 octobre 1966 


Le Jubilé d'Or de l'AECFM | 


En 

Le Canada a atteint l'âge respectable] paroissiale, en une seule année, maïs qu'un/. 
où, à l'occasion d'une multiplicité d'anniver.| seul jeune couple avait choisi de vivre sur 
saires, l peut se permettre un effort de} une ferme de la région, les douze autres 
réflexion sur le passé et de résolution pour | s'étant envolés vers la grande ville, Donc, 


Le dogme du ‘péché originel” 


L'Osservatore Romano du 161que vous devrez considérer come 
juillet a publié les directivesime inconciliables avec la doc 
données par SS. Paul VI au!trine catholique les explications 
symposium sur le “péché origi-! que donnent du péché originel 
nel" organisé par l'Université} quelques auteurs modernes qui, 
grégorienne. Donnons-en ici! partant du présupposé — qui n'a 


PATRIOTE 


l'avenir. Parmi ces anniversaires, celui dulen ville on est nombreux mais dispersés: quelques extraits. s été démontré — du polygé 
Centenaire de la Confédération provoque |! en compagne on trouve des parents et beau-! “Les € tes ct les théolo- ue nient, plus ou ut 1: eat. 
un examen de conscience collectif qu'in-! coup d'enfants, mais peu de jeunes gens. giens ca ues nt de} rement, que le péché, d'où a dé 
fluence fortement la vitalité extraordinaire! Exode rural et urbain, ent DURE CIO per Thomann nd 
du Québec, qu'éclaire généreusement une | voilà des faits de 1966. Mais il y a aussi le ractère scientifique de leurs 2 haie dans là den 
Commission Laurendeau-Dunton, et auquel ! fait que les “communications” humaines en études et par le but pastoral du| béissance d'Adam, “premier 

statut des âmes auquel doit ten. | homme”, figure de l'homme fu- 


même la jeunesse entend participer sous 
l'influence de mouvements divers qui lui 
facilitent les voyages à travers tout le pays. 

C'est dans ce contexte général qu’il faut 


tur (Coneile Vatican IT), cons: 
+} ut. Gaudium et Spes, n. 22, cf. 
l'intérieur de lise, | également n. 13), commise au 
Mais il y a des limites que l’exé-| début de l'histoire. Par vole de 


ville, entre villages ou régions, et avec la 
m ne sont nullement 


ajorité ÿ 
celles de 1916. Au moment où le français 
possède un statut officiel dans l'école, notre 


évaluer le sens du Jubilé d'Or de l'Associa- | population se voit plongée toujours davan- gète, le théologien, l'homme de | conséquence, de telles explica- 
tion d'Education des Canadiens français du | tage dans un climat obligatoirement bilin- pm eg me vd La tions ue s'accordent pes non 
Manitoba. C'est pourquoi, tout en préparant | gue, c'est-à-dire du français au foyer et pre. à mg nf tn à res a ro r- eg er Le 
sérieusement les grandes fêtes régionales et | parfois dans la paroisse, mais de l'anglais catholiques, ne peuvent ni ne doi-| dition et du Magistère de l'E: 


vent imprudemment dépasser. 
Ces limites sont indiquées 
le Magistère vivant de l'Eglise, 
qui est règle prochaine de la foi 
ur tous les fidèles, comme 
ous-même l'avons rappelé dans 
l'encyclique Mysterium fidei. 
Etant, par conséquent, con- 
vaincus que la doctrine du péché 
originel, tant quant à son exis- 
tence et son universalité que 
quant à son caractère de péché 
véritable même dans les descen- 
| dants d'Adam et quant à ses tris- 
tes conséquences pour l'âme et 


glise, d'après quoi le péché du 
premier homme est transmis à 
tous ses descendants non par 
voie d'imitation, mais de propa- 
gation, ‘“inest unicuique pro- 
prium", et {l est “mors animae”, 
c'està-dire privation et non pas 
simple absence de sainteté et de 
ustice, même chez les enfants 

peine nés (cf, Concile de Tren- 
te, sess, V, com, 23), 


La théorie de l'évolutionisme, 
elle non plus, ne pourra vous pa- 
raître acceptable, dès l'instant 


partout ailleurs. Et ceci dans tous les do- 
maines. On n'a qu'à citer ici le rôle des 
grandes associations professionnelles: Ma- 
nitoba Teachers Society, Manitoba Farmers |. | 
Union, Manitoba Association of School 
Trustees, Federate& Co-operatives, Credit 
Unions, etc, 

Mais alors, que peut et doit faire l'Asso- 
ciation d'Education en 1966? Ces derniers 
temps, plusieurs de nos chefs ont donné une 
multitude de réponses à cette grave ques- 
tion, mais avouons que l'unité de but bien 


Lesage qui auront lieu à la mi-novem- 

, ses chefs se posent toutes sortes de 
questions et entendent en proposer les ré- 
ponses à toute la population. Or, la prenrière 
question revient toujours à ceci: Qu'était 
l'AECFM en 1916 et depuis? Que doit-elle 
être en 1966 et pour l'avenir? 

Ce qu'elle était en 1916? Les circonstan- 
ces tragiques de sa création lui imposérent 
clairement, comme but principal, sinon ex- 
clusif, de grouper sous son drapeau tous les 
parents avides de se porter à la défense de 


leur langue et de leur culture qu'une loi| orécis n'est pas encore atteinte, semble-t-il. pour le = est ne vérité ré. qu'a ne pourrait étre ascortée 
sé v u en divers e actement avec la © € . 
nouvelle entendait éliminer complètement. | Ce qui est certain, toutefois, le dernier con re 6 par] eu en divers passa [exactement avec la création im: 


Donc en dépit de cette loi de 1916 les! grès général à établi un fait bien clair: Une centaine d'archevêques et d'évêques de toutes les parties du Canada se réunissalent à | veau Testament, mais spéciale | maines et de chacune d'entre 


Franco - manitobains s'organisèrent pour 
“défendre” les droits du français à l’école 
et s'acharnèrent à lui garder la place d'hon- 
peur au foyer, dans la paroisse, au village 
ou à la ville, 

Cet objectif précis facilita l'organisation 
de la lutte, Alors, la majorité des Franco- 
mañnitobains vivaient dans des petits villa- 
ges homogènes ou, en ville, ils étaient ma- 
joritairement groupés dans la ville-cathé- 
drale, Ils purent assez facilement trouver 
et former le personnel enseignant nécessai- 
re; ils élirent les commissaires d'école de 
leur choix; ils organisérent un programme 
de français où les éléments de la grammaire, 
les hauts faits de “notre” histoire du Ca- 
nada et du Manitoba, les meilleures perles 
de notre littérature furent enseignés avec 
soin et compétence, selon les exigences pé- 
dagogiques du moment; ils mirent sur pied 
Je mécanisme complexe d’un concours fran- 
Cais annuel qui récompensait amplement 
les efforts des élèves; ils surent même met- 
tre obstacle au zèle parfois outré d’inspec- 
teurs à esprit légaliste; ils multliplièrent à 
temps et à contretemps, parfois avec fracas, 
le plus souvent avec une discrétion sage- 
ment diplomatique, les démarches auprès 
des fonctionnaires ou du ministre de l’Edu- 
cation . 

Peu à peu îls obtinrent des miettes de 
victoire qui, ajoutées l'une à l’autre, trans- 
formèrent tout de même le statut officiel 
du français dans les écoles publiques de la 
province, au profit particulier des petits 
Franco-manitobains, mais aussi des autres 
écoliers du Manitoba, Mais voilà que dans 
le même temps, alors que le français repre- 
nait place dans l’école, il perdait graduelle- 
ment son influence dans beaucoup de nos 
foyers, de nos villages, et surtout en ville, 
C'est pourquoi, en 1966, au moment de 
célébrer son Jubilé d'Or, l'Association se 
demande sérieusement ce qu'elle est main- 
tenant, ou mieux, ce qu'elle devrait être. 

Car c'est un fait que notre population, 
qui a grandi en nombre depuis 1910 mais 
s'en tient toujours au même pourcentage 
du grand total, a subi des transformations 
internes extraordinaires, tout en accusant 
le choc de transformations encore plus spec- 
taculaires dans le reste de la population. 
Par exemple, il faut bien accepter le fait 
que la majorité des Franco-manitobains 
sont devenus des citadins, ce qui est vrai 
surtout de la jeunesse, Cette population 
urbaine est éparpillée à travers tout le 
Grand-Winnipeg, mais même dans St-Boni- 
face elle ne peut plus réclamer l'honneur 
d'être la majorité, En compagne, les villages 
ne sont plus les mêmes, si l’on pense à 1966: 
il y a bien de grandes écoles modernes, dans 
bien des cas, où la gent écolière se prépare 
à l'avenir, mais cet avenir, pour la majoriif, 
sera vécu hors du village ou de la région. 
Nous pensons en ce moment même à deux 
réflexions de curés: l'un regrettait amère- 
ment que, parmi les 430 élèves de l'école 
secondaire de son village, à peine 40 ou 50 
vivraient encore “chez nous” dans cinq ou 
dix ans: l'autre constatait sans joie qu'il 
avait béni treize mariages dans son église 


Le français, ‘langue nationale” au Québec: 


JOLIETTE — M. Marcel Mas- 
se, ministre d'Etat à l'éducation, 
a révélé, le 9 octobre, que le 


français 


os 


— dans les institutions 
que fréauentent les Canadiens 
français et les Néo-Québécois; 
gouvernement prépare actuelle- | langue enseignée selon des nor- 


l'Association d'EDUCATION de 1916 doit Ottawa la semaine dernière pour leur assemblée plénière annuelle, Tout laisse croire que le pro- 
se transformer aujourd'hui. C'est pourquoi | gramme de cette rencontre était surchargé de graves problèmes d'actualité à étudier, à solution: 
on a proposé que même son nom subisse ner, à adapter, Les évêques prirent quand même le temps d'e 
une altération. Elle garde bien son nom|du Pavillon chrétien qui constituera un des points de mire de 


officiel tant que sa charte n'aura pas été 
changée, mais on l'appelle entre nous l’As- 
sociation des Canadiens français du Mani- 
toba, Son but général consiste toujours à 
promouvoir la langue et la culture françai- 
ses en notre province, mais on met moins 
l'accent sur l'aspect purement scolaire de 
ce rôle. Après tout, le gouvernement lui- 
même a pris en mains l’enseignement du 
français dans l’école, on n’a donc plus besoin 
de visiteurs d'école, on a transformé le con- 
cours de français, on a créé un comité d’édu- 
cation qui succède au grand vétéran qu'était 
le comité de fonctionnement scolaire, etc. 

Tout cela n'est pas un mal, si l’Associa- 
tion réussit vraiment à imposer sa “pré- 
sence” dynamique au sein même de notre 
population et “le fait français” partout dans 
la province, en profitant des événements 
actuels qui bouleversent l'atmosphère cana- 
dienne tout entière: un Québec bouillonnant 
de vitalité, une France rayonnante partout, 
une Francophonie qui est en train de naître; 
si l'Association apprend à soutenir vrai- 
ment tous les mouvements, les organismes 
et les associations autonomes qui contri- 
buent quelque chose au fait franco-manito- 
bain, soutien offert à “tous’’: à nos porte- 
parole officiels auprès du ministère d'Edu- 
cation, à nos commissaires, à nos institu- 
teurs, à nos cercles culturels (Cercle Mo- 
lière, Jeunesses. Musicales, Mouvement de 
Jeunesse), à nos Associations de Parents et 
Maitres, à la Ligue des Femmes Catholi- 
ques, à toutes nos initiatives d'ordre écono- 
mique (privées et coopératives); enfin, si 
l'Association sait prendre les moÿens pour 
renseigner régulièrement notre population 
de toutes ses activités par le truchement 
du poste CKSB et de La Liberté et le Pa- 
triote, 

A ce propos, le rédacteur de La Liberté 
et le Patriote a fait une suggestion bien 
précise aux “autorités” de l'Association, 
Depuis des années on se plaint ici et là de 
la multiplicité des chroniques paroissiales, 
qu'on appelle sans grande gentillesse des 
petits potins sans conséquence, Au lieu de 
se plaindre, pourquoi ne pas agir? Et donc, 
pourquoi l'Association elle-même par son 
influence ne verrait-elle pas à susciter dans 
nos paroisses, dans nos régions rurales, et 
même en ville une pléiade d'écrivains capa- 
bles de renseigner nos lecteurs sur ce‘qui se 
passe au Manitoba français. Le rédacteur 
ne peut tout faire par lui-même, d'autant 
plus qu'il se doit de ne pas sacrifier nos 
compatriotes de la Saskatchewan, 

Donc on fête le Jubilé d'Or de l'AECFM 
en novembre prochain, C'est entendu qu’on 
fête un glorieux passé, si bien évoqué de ce 
temps-ci par le R. P, Martial Caron, S.J. 
On fête aussi un présent compliqué qui, tout 
de même, possède de sérieux germes de 
revification. On fête surtout l'avenir qui, 
disons-le, contient plus de promesses géné- 
er gt celles qui s'offraient aux héros 
de 1916. 


nistration, afin que l'usine, l’a- 
telier et le bureau respectent 
le caractère francophone de la 
population: afin que le Cana: 


ment une loi-cadre qui ‘“définira 
le statut de la langue française 
comme langue nationale au Qué- 
bec”, 

Répondant aux questions des 
participants à la session des 
cours de formation nationale des 
sociètés St-Jean - Baptiste qui, 
cette année, exploralent le thè. 
me de la “république”, le mi- 
nistre a précisé cependant que 
l'élaboration de cette loi n'a- 
vait pas encore atteint son stade 
ultime et qu'il ne savait pas si 
elle sera présentée à la session 
d'automne ou celle du printemps 
prochain. 


Dans son allocution il a pré- 
cisé ainsi le champ d'applica- 
tion de la future loi-cadre qui 


fera du français “la langue na- 
tionale”: 

la langue*d'expression de 
l'Etat qui en respectera le gé- 
nie et l'esprit dans ses textes 
législatifs, décrets et règle- 
ments auxquels fl donnera un 
caractère original qui ne soit 
plus un service de traduction du 


jargon administratif anglo. 
saxon, 


| tion”, 
| être 


mes modernes et efficaces dans 
toutes les institutions scolaires 
et académiques des Anglo-Qué- 
bécois, afin que ceux-ci puissent 
communiquer et vivre normale- 
ment dans un milieu sociologi- 
que francophone. 


— Langue d'usage courant 
aussi dans le milieu du tra- 
vail, des affaires et de l’admi- 


Une nouvelle mesure 


accentue l'apartheid 


LE CAP — Une nouvelle me- 
sure ségrégationniste vient d'é- 
tre prise en Afrique du Sud, Le 
Parlement sud-africain vient en 
effet d'approuver en première 
lecture un projet de loi gouver- 
nemental mettant fin aux partis 
politiques mixtes. 

Aux termes de ce projet de 
loi, “pour empêcher toute ingé- 


| rence d'un groupe de popula- 
| tion dans les affaires politiques 


d'un autre groupe de popula- 
une versonne ne pourra 


élue membre 


la langue courante de com-|qu Cap ni nommée sénateur 
munication de l'Etat, de ses]|pour représenter des électeurs 
hommes publics, de ses grands | 4 couleur selle a, au cours 
ie rs et de toute la fonction | des trois années précédant sa 
publique. nomination, été membre ou en 


— la langue de 
ment de toutes les matières - 


avec usage d'excellents manuels 


| 
l'enseigne- | 


| relations étroites avec un parti 
politique de la population blan- 
hp 
cure, 


de l'Assem. | 
|blée ou du Conseil provincial 


dien français puisse normale. 
ment atteindre au plus haut 
sommet de l'échelon économi- 
que dans sa propre langue, 

— Langue obligatoire dans la 
négociation et la convention col- 
lectives, 

— Langue d'affichage sur 
tout le territoire national qué- 
bécois: langue de la publicité 
et de la communication de mas- 
se; langue d'identification de la 
patrie québécoise, de la topony- 
mie de ses villes et de ses acci- 
dents géographiques, langue qui 
nomme les entreprises indus- 
trielles et d’affaires, les socié- 
tés commerciales et les institu- 
tions qui s'établissent, vivent et 
prospèrent sur le sol québécois. 
Langue légale puisqu'il 
faudra qu'un jour tous les con- 
trats publics, collectifs et privés, 
les jugements des cours, les ac- 
tes notariés et tous les docu- 
ments légaux, les procès ver. 
baux des corps publics et des 
institutions solent rédigés en 
français et soient reconnus of: 
ficiels devant la loi dans leur 
version française. 

Tout ceci, a précisé M. Masse, 


ine constitue que quelques-uns 
|des différents aspects d'une po- 
la langue nationale! 


litique de 
au Québec afin de normaliser la 
situation linguistique, Le mi. 
nistre n'a toutefois pas employé 
une seule fois l'expression “uni- 
linguisme français", 


rt 


Me a 
2 


attentivement la maquette 


Tor Dans la photo ci-dessus 


l'on volt, de gauche à droite, NN, SS, Albert Sanschagrin, O.M.I., du diocèse d'Ames, Philip F, 
Pocock, de Toronto, Aurèle Plourde, de Sault-Ste-Murie, et Laurent Morin, de Prince-Albert, 
(Studio C, Mareil, Ottawa) 


Réunion des évêques 


canadiens 


OTTAWA — La Conférence 
catholique canadienne, qui grou- 
pe tous les cardinaux, archevé- 
ques et évêques du Canada, 
vient de créer deux précédents 
d'importance: 

— L'annonce publique de la 
tenue, du 10 au 14 octobre, à 
Ottawa, de l'assemblée plénière 
annuelle de l'épiscopat, et d'une 
partie de son ordre du jour, 

_—— La tenue de deux confé- 
rences de presse, à la fin de ces 
assises, afin de faire part au 
public des décisions prises. 

Ce fait témoigne d'un notable 
changement A'attitude quand on 
sait que dans le passé ces réu- 
nions se tenaient dans le secret 
absolu, 

Au programme de l'assem- 
blée, notons les points suivants: 

1) Réorganisation de la Con- 
férence catholique canadienne 
en fonction des nouvelles res- 
ponsabilités confiées aux assem- 
blées nationales des évêques par 
lé Concile Vatican IT. 

2) Discussion d'une vingtaine 
de questions concernant les re- 
commandations récemment pu- 
bliées par le pape Paul VI, pour 
Trés des décrets du con- 
cile, ‘ 


à Ottawa 


3) Discussion des sujets que 
l'épiscopat canadien désire ins- 
crire à l’ordre du jour du Syno- 
de mondial des évêques, qui 
doit se tenir à Rome au cours 
de 1967, 


4) Discussion des questions 
récemment étudiées par des co- 
mités d'experts de la CCC, en 
particulier la possibilité d'une 
nouvelle réglementation du jeû- 
ne et de J’abstinence pour l’en- 
semble du Canada et la mise au 
point d'un programme officiel 
de l'Eglise catholique canadien- 
ne pour contribuer à la lutte 
contre la pauvreté. 


5) Une liste de quelque trente 
sujets d'actualité inscrits à l’or- 
dre du jour de la réunion, à la 
demande personnelle de plu- 
sieurs évêques. 


Pour parler “prix” 


Les économistes du ministè. 
re de l'Agriculture du Canada 
ne prévoient aucun changement 
d'envergure aux prix des prin- 
cipales denrées pendant le mois 
d'octobre. 


C'est une histoir” 


que l'on ne saurait taire 


(Suite) 


1870: entrée du Manitoba dans 
la Confédération, 

Avant les événements de 1869- 
1870 à la Rivière-Rouge, Mgr 
Taché pouvait écrire: “Nulle 
part peut-être au monde, il rè- 
gne une plus grande harmonie 
entre peuples de différentes ori- 
gines, Non seulement il n'y a 
point d'antagonismes, mais éom- 
me règle presque invariable, on 
peut dire que tous sentent qu'ils 
sont frères et semblent s'étudier 
à rivaliser de bons procédés”, 
(Esquisse sur le Nord-Ouest de 
l'Amérique, p. 75, citée par M. 
Donatien Frémont: Mgr Taché 
et la naissance du Manitoba) 


La semaine dernière, j'ai don- 
né une espèce de table des ma- 
tières des événements de 1869- 
1870 à la Rivière-Rouge, Cette 
semaine je transcris la conclu- 
sion de M, Frémont et celle du 
chanoïne Groulx, En prenant 
conaissance de ces lignes, les 
lecteurs aimeront lire les deux 
brochures pour voir par eux- 
mêmes comment chaque auteur 
en arrive à sa. conélusion, 


Donatien Frémont: Mgr Ta- 
ché et la naissance du ito- 
Concl 
De ce chepitre inglorieux de 
notre histoire découlent quel- 
ques leçons qu'il suffira de no- 
ter brièvement, 
Le soulèvement des Métis de 
la Rivière-Rouge et l'agitation 
autour de l'amnistie ne sont 
qu'une phase de la lutte sécu- 
laire entre Français et Anglais, 
entre catholiques et protestants, 
transportée l'ancien monde 
dans le nouveau, ge de l'Est 
u dans les nouveaux 
territoires de l'Ouest. Etudiés à 
plus d'un demi-siècle de distan- 
ce, en dehors de toute idée pré- 
conçue, les événements repren- 
nent leurs justes proportions: 
mais l’antagonisme de race et 
de religion explique seul les er- 
reurs impardonnables ot les {n- 
justices criantes qui furent alors 
commises. 
Au fond de la querelle de l’arm- 
nistie et des campagnes haineu- | 
ses contre les Métis français, il 
y a le prétexte de la mort de 
Scott, dont on fit un martyr de 
Ja cause orangiste et dont le 
cadavre fut sans cesse agité de- 
vant la masse pour exciter ses | 
passions, Ce mouvement prit | 
naissance et se développa en de- | 
hors mème du théâtre des trou-| 
bles, A noter que la population | 
anglaise de la Rivière-Rouge en- | 
visagea l'établissement du gou- 
vérnément provisoire, le rôle de | 
Riel et l'exécution de Scott de! 
façon entièrement différente de | 
ses concitoyens de l'Ontario, 
Aux clameurs des Orangistes 
dressant une barrière contre 
l'amnistie vinrent s'ajouter les 


manoeuvres des politiciens qui 
firent de la question un trem- 
plin électoral. Les intérêts des 
partis prirent naturellement le 
pas sur la justice, Conserva- 
teurs et libéraux se montrèrent 
également lâches, injustes et 
cruels, C'est la première grande 
cause que les passions politi- 
ques ont irrémédiablement gâ- 
chée dans l'Ouest, Ce ne sera 
pas la dernière, 

Le rôle de Mgr Taché dans 
cette période douloureuse res- 
sort avec un éclat que le recul 
des ans ne fait qu'accentuer, Il 
fut le champion inlassable du 
droit et de la justice: qui tint 
tête aux chefs du gouvernement 
et à l'opinion publique égarée, 
qui lutta jusqu'au bout en fa: 
veur de son A méconnu et 
persécuté, Sa bonne foi fut 
odieusement trompée par des 
chefs politiques sans scrupules 
qui exploitérent son ardent dé- 
sir d'une solution pacifique des 
difficultés, Mais l'histoire dira 
que l'évêque de Saint-Boniface 
se Jaissa guider par un noble 
idéal de justice et de patriotis- 
me — qu'il était autorisé à agir 
et à parler comme il le fit. Elle 
ronge | ‘y polis à ceux qui, 
par tique et par 
crainte des Orangistes, eurent le 
triste courage de renier leurs 
promesses les plus formelles. 

oine Groulx: Louis Riel 
et les événements de la Rivière- 
Rouge en 1869-70, Conclusion. 


1869-1870, heure de crise pour 
la Confédération naissante, Nous 
l'avons dit tout à l'heure, des 
mouvements centrifuges mena- 
cent de mettre en pièces l'édifi- 
ce mal affermi. Une 


veau-Brunswick fait déjà voir 
les “Pères” quelque peu ébran- 
lés, tentés de renier l'esprit de 
1867, Le "gg Louis Riel, le 
petit peuple de la Rivière-Rouge 
vinrent nous rappeler cette ur- 
ente vérité qu'un pays aussi 

vers que le Canada ne säuvait 
se constituer selon ia formule 
raciste, 

La “Liste des droits” ne re- 
vendiquait pas seulement le 
droit des faibles, la justice pour 
les minorités, la loi du fair-play; 
elle constituait une 00 
manifestation pour le maintien 
de l'esprit fédéraliste et de la 
dualité canadienne, dualité de 
croyances et de cultures. Elle 
réclamait la consécration de 
principes vitaux qui, respectés, 
compris par nos gouvernants, 
eussent apporté la paix au Ca- 
nada et nous dispenseraient au- 
jourd'hui, après quatre-vingts 
ans de vie en commun, de cher- 
cher une formule d'union na- 
tionale, Eh ce temps-là, sans 
doute, comme aujourd'hui, des 


uestion | Manitoba (1970). En style “an- 
comme celles des écoles du Nou- | n0nce commerciale” on pourrait 


| 


Î 


| 


Rencontre à Arnprior sur 


les services d'urgence 

OTTAWA — Des officiers su- 
pétieurs de services fédéraux 
et provinciaux de bien-être d'ur- 
gence se réunissaient le 12 oc- 
tobre à Arnprior, Ont. afin de 
discuter des services d'urgence 
à accorder aux victimes de dé. 
sastres en temps de paix ou de 
situations d'urgence nationales. 

La réunion qui se déroula au 
Collège canadien des mesures 
d'urgence d'Arnprior, à quelque 
35 milles au nord-ouest d'Ot- 
tawa, groupait des officiers su- 
périeurs de chaque ministère 
provincial de Bien-être, des re- 
présentants fédéraux et régio- 
naux des Services de bien-être 
d'urgence du ministère de la 
Santé nationale et du Bien-être 
social, ainsi que des conféren- 
ciers et des observateurs de plu- 
sieurs autres organismes gou- 
vernementaux. 

Les discussions portèrent sur- 
tout sur les méthodes d'accélé- 
rer la fourniture de secours 
temporaires, denrées alimentai- 
res, vêtements, aide financière, 
service de consultation et au- 
tres services connexes à un 
grand nombre de personnes 
dans le besoin. La planification 
élaborée à cette conférence 
tient compte de l'expérience ac- 
quise lors des inondations cau- 
sées par la rivière Rouge plus 
tôt cette année, 


tieux, d'un Canada rayonnant de 
force et de jeunesse, plein de 
foi en l'avenir, terre fraternel- 
le, terre de justice et de liberté. 

Pays aux horizons immenses, 
assez vastes et assez pleins de 
richesses pour assurer à chacun 
la satisfaction de ses besoins et 
de ses libres mouvements, eñ 
possession des plus hautes cul- 
tures de l'Europe, pays neuf, 
peuple neuf, dépouillés des pré- 
jugés et des misères des vieux 
continents, notre jeune Canada 
aurait pu devenir le champ d'ex- 
périence exceptionnel où des ra- 
ces enfin réconciliées, travail- 
lant côte À côte, sans rien abdi- 
quer de leurs conceptions inâi- 
viduelles et de leurs idéaux les 
plus chers, eussent montré à 
l'Amérique et au monde com- 
ment on peut bâtir solide, faire 
de ‘sa terre, un des rares lieux 
du globe où il soit possible de 
vivre dans l'ordre et la frater- 
nité chrétienne, 


Rêve trop beau peut-être pour 
jamais dépasser l'illusion. Mais 
si ce rêve est mort au Canada, 
les Canadiens de race française 
peuvent au moins se rendre le 
témoignage qu'ils ne sont pas 
ceux qui l'ont tué, 

Pour un minimum de science 
de l'histoire il faut un minimum 
de lecture de l'histoire, Il faut 
lire, Lire quoi? Faute de gros 
livre, il faut lire, au moins, des 
brochures, Par exemple: 1) Mgr 
Taché et la naissance du Mani- 
toba, par Donatien Frémont. 

Il serait fort à souhaiter que 
tous les Manitobains, jeunes et 
moins jeunes, lisent cette bro- 
chure avant le centenaire du 


lus de | 
trente ans, est épuisée, Il a fallu | 
l'imprimer de nouveau. La per: | 


dire: “La meilleure, la plus do- 
cumentée, la plus près de nous, 
...ete, etc. ..,et la moins chè- 
re, Elle se vend quinze (15) sous, 
Pour vingt-cinq (25) sous vous 
recevez un timbre, une envelop- 
pe et la brochure par-dessus Le 
marché. Une parenthèse. Cette 
brochure, écrite il y a 


mission a été obtenue facile. 
ment, Quant au papier, à l'en- 
cre, aux beudrahes à la ma. 
chine, aux imprimeurs, aux bro- 
cheurs, aux “jene-sais quol-en- 
core”, rien! Rien du tout! Tout 
cela est tombé du ciel, et, aussi, 
comme par hasard, de la poche | 
assez mince mais généreuse de 
bienfaiteurs anonymes, Avec 
cinquante (50) sous ou plus la 
copie on pourrait, d'abord, rem- 
bourser les bienfaiteurs et, en- 
suite, envoyer un mot de remer- | 
ciement à l'auteur, M. Frémont. | 
(à suivre) 


A tout âge on obéit: à sa pas- 


hommes portaient dans leur es-| sion quand on n'obéit pas à sa | 


prit, le rêve splendide, ambi- 


raison. Abbé G. DAVOT 


ment dans les textes bien connus 
de vous de la Génèse, 3, 1-20 et 
da la Lettre aux Romains 5, 12- 
19, ayez grand soin, quand vous 
4piuvionuussez et précisez le 
sens des textes bibliques, de vous 
en tenir aux D ur ra, art 4 
tibles qui découlent de l'“‘analo- 
glie de la foi”, des déclarations 
et définitions des Conciles (..,), 
des documents publiés par le 
Siège Apostolique, (..,) 

est, par conséquent, évident 


elles par Dieu et qu'elle ne con 
sidèérerait pas comme décisive 
l'importance qu'a eue pour le 
destin de l'humanité la désobéis 
sance d'Adam, premier père de 
tous (cf, Concile de Trente, sess, 
V, com. 9). Cette désobéissance, 
il ne faudra pas la concevoir 
comme ayant pu ne pas faire 
perdre à Adam ls sainteté et la 
justice en lesquelles il fut cons- 
titué (cf, Concile de Trente, sess. 
V, com. 1)." 


Le pape continue de mettre en 
garde contre l'esprit d'indiscipline 


CITE DU VATICAN — Inlas- 
sablement, le pape continue à 
profiter des audiences hebdoma- 
daires et de toutes les autres 
occasions qui peuvent lui être 
offertes pour mettre en garde 
les membres de l'Eglise, laïques 
et ecclésiastiques, contre les 
flottements, l'inquiétude ou l'“es- 
prit d'indiscipline et d'émancipa- 
tion se fait jour ça et là 
dans diverses couches du peuple 
de Dieu” comme il l'a dit récem- 
ment, 

La semaine dernière, en rece- 
vant les théologiens venus du 
monde entier participer au con- 
grès de théologie du concile, le 
pape a prononcé le mot ‘“héré- 
sie”, disant que choisir son pro- 
pre jugement comme critère de 
vérité, au lieu de la pensée de 
LÉ er est un choix arbitraire 
qui ouvre la voie à l'hérésie, 

C'est d'ailleurs pour faire 
face aux errements doctrinaux 

ui se manifestent dans le corps 

l'Eglise, que le cardinal Al- 
tredo Ottaviani, qui, comme pro- 
préfet, dirige, sous l'autorité di- 
recte du ge la congrégation 
ur la doctrine de la foi ex- 
aint Office, a adressé en date 
du 24 juillet dernier aux prési- 
dents des conférences épisco- 
pales une circulaire dans la- 
quelle il attire leur attention sur 
dix points. 

Les errements visés sont mul- 
tiples. Ils portent sur la virginité 
de Marie, la nature divine du 
Christ, le péché originel, la ue 
sence réelle de Jésus dans l'eu- 
charistie, l'oecuménisme, la mo- 
ralité et la responsabilité sur le 
plan sexuel et matrimonial. La 
cireulaire attirait aussi l'atten- 
tion des évêques sur l'existence 
d'interprétation M person- 
nelles” et abusives de la doctrine 
concilaire et de manifestations 
d'‘opinions singulières et auda- 
cieuses” qui désorientent les fi: 
dèles. 

Ces errements, ces flotte. 
ments, ces inquiétudes affectent 


Le progrès ne 


vivement le pape qui avait les 
larmes aux yeux, 4-t-on assuré, 
lorsque, le 9 septembre, recevant 
les participants à une semaine 
nationale italienne de rfec- 
tionnement pastoral, il exhortait 
les prêtres à retrouver leur “lu- 
cidité” et leur “équilibre” et à 
ne pas orienter leurs pensées 
“vers les réalités temporelles et 
vers un conformisme mortifiant 
avec le monde profane”, 


Les postes royales 
disparaissent 


AWA — Dorénavant, ce 
seront tout simplement les Pos- 
tes Canadiennes, 

L'écusson de sa Majesté la 
Reine d'Angleterre ainsi que 
l'inscription “Postes Royales” 
disparaïîtront, Sur tous les ca- 
mions affectés à la livraison du 
courrier, on verra bientôt “un 
emblème représentant vraiment 
les Postes Canadiennes”, 

Voilà une nouvelle banale, et 
bien normale, en soi, mais son 
annonce n'en a pas moins ré- 
veillé les sentiments royaux de 
ces conservateurs, plus British 
que la reine. 

Le ministre des Postes Jean: 
Pierre Côté s'en est rendu comp- 
te aux Communes, Un conserva- 
teur lui a même demandé: 

*“Le ministre des Postes ne 
croit-il pas qu'un sujet d'une 
importance aussi grande, impli- 

uant un symbole d'une sf gran- 

e tradition, devrait étre soumis 
our discussion à un comité ou 

cette Chambre?" 

L'orateur a évidemment jugé 
la question hors d'ordre, mals le 
député Davie Fulton s'est immé- 
diatement porté à la rescousse 
dé son confrère, 

“Pouvons-nous conclure que 
le courrier n'est plus celui de Sa 
Majesté?", a lancé l'ancien mi- 
nistre conservateur, 

La réponse n'a pas tardé: “Le 
courrier, a dit M. Côté, n'a ja- 
mais été celui de sa Majesté”. 


doit pas tuer 


les traditions chrétiennes 


CITE DU VATICAN — “Pour 

arder et préserver jalousement 
e visage chrétien de vos popu- 
lations, ne permettez pas que 
leur fécond patrimoine de tradi- 
tions chrétiennes fasse place à 
un gs ré éphémère g tue la 
foi,” déclare le pape dans une 
lettre pontificale qu’il a adressée 
aux évêques de l'Amérique la- 
tine, réunis à Mar Del Plata, 
pour étudier les gear de la 
participation de l'Eglise au dé- 
veloppement et à l'intégration de 
leur continent, 

Paul VI, en répétant les pa- 
roles de la constitution concili- 
aire sur l'Eglise dans le monde, 
insiste sur la nécessité de réfor- 
mer les structures et les men- 
talités, mais il recommande dans 
cette action une progression 
“sans méthodes violentes ni bou- 
leversements inconsidérés”, 

Le pape insiste aussi sur la 
nécessité de “donner une âme” 
au développement matériel en 
l'accompagnant d'un essort spi- 
rituel et moral auquel peut con- 
tribuer puissamment l'Église, en 


restant dans le domaine qui lui 
est propre et sans devoir pour 
cela formuler des doctrines qui 
ne sont pas de son ressort, 


Quant à l'intégration, qui doit 
se faire sur le plan continental 
et même mondial, elle est étroi. 
tement liée au développement, 
qui “est le nouveau nom de la 
paix”, comme le pape l'avait dit 
dans un discours adressé en mai 
dernier aux délégués de l'ONU 
pour l'application du programme 
de développement, 


Les évêques devront révelller 
chez les chrétiens la conviction 
ue c'est dans le cadre plus vaste 
e la solidarité internationale 
que pourront être résolus leurs 
problèmes nationaux. Toutes les 
ressources humaines doivent 
être mobilisées pour le dévelop- 
pement et, répétant les paroles 
adressées au secrétaire général 
de l'ONU en mai dernier, le pape 
a dit: “Il ne suffit pas de donner 
de son avoir, il faut encore y 
apporter le meilleur de son 
être”, 
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St-Bonifoce, le 20 octobre 1966 


ttalent vraiment LP 
Merci au nom des parents, à 
celles qui ont bien voulu les 
montrer et les commenter, 

M. l'abbé Gérard Lévesque, 
aumônier, dK ensuite un mot 
sur la lité des Paris 
envers leurs enfants. Il rappela 
les conseils du Saint-Père au 
cours du Concile, que le dévoue. 
ment envers les autres commen- 
ce à la maison. Il termina en 
disant qu'il fallait profiter des 
organisations eg gro afin 
de développer c les er a ce 
sens du dévouement, Il remer- 
cia la commissaire et ses chef: 
taines, ainsi que celles qui se 
donnent sans compter au gui: 
disme. C'est dit-il un réel apos- 
tolat. Du café et des biscuits 
furent servis. Pendant ce temps, 


Avec le colori des feuilles 
d'automne le mouvement guide 
du diocèse de StBoniflace re- 
prend = h couleurs. Toutes les 
mg + ve guides et les rondes 

nnettes ont repris leurs 
réunions et préparent des acti- 
vités prochaines, 

Le comité protecteur du grou- 
pe de StBonilace a eu sa réu- 
nion de parents afin d'élir un 
nouvel exécutif composé de 
M. Lucien Chaput, président; 
Mme Cécile Boulet, vice-prési 
dente et présidente sociale; 
Mme Donat Dupas, secrétaire; 
M. Denis Prénovault, trésorier: 
Mmes Marguerite Calvez ét 
Jeannine Giasson, conseillères; 
Mme Simone Duguay, assistan- 
te sociale. 

Au cours de la soirée, on _… 
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Les anciennes revenues au 
mouvement cette année sont: 
| Patricia Dubé, cheftaine de la 
Le y on Rose du Canada; 
Agnès De Cruyenaere, cheftaine 
de 5 ie compagnie Thérèse 
|de ux; la nouvelle venue, 
Mot Caude Te assistante 


Page 3 


Salle de réceptions du 
CENTRE ST-LOUIS 
ANGLE PROVENCHER ET NADEAU 


Réservez dès maintenant pour 

vos soirées sociales, banquets, noces. 
Renseignements : 

M. Morcoux, 233-7121 


Réservations : 
H. Lofrenière, CH 7-8315 


C.-E. HUOT 


pour ossurer votre 
représentation à le 
Commission Scolaire 
de St-Bonitoce. 


Le 26 octobre 


RÉÉLISEZ 


présenta des diapositives 4 
avalent été prises pendant 
camps guides et jeanettes à la 


parents et cheftaines en profi- 
térent pour faire connaissance, 
Une réunion diocésaine des 


à la 5e ronde Marguerite d'An- 
tioche. 
Mme Rosanna Bérubé, chef: 


lage Albert. Toutes celles qui! responsables du guidisme eut 
sppartil jt pi les ghotos lieu le 12 octobre dans l'audi- De PS LEE ES 
avatent l'air frais et joyeux. Les |torium de l'école du Précieux- anciennes guides Félicitations 
photos des ‘feux de Camps et|Sang. Merci aux responsables | Don succés à toutes. 
du coucher de soleil sur le lac % asistanes fut assez nombreu- La publiciste, 
Rx Mme Irène Brodeur arrivait ES 2e F M. André Richard est le metteur en scène ven clalement 
Idsti d'un, camp guide Le Trèfle Le à du du Québec pour diriger la pièce canadienne « pour un 
d'Or” qui avait eut lieu das è ÿ i révolutionaire” que le Cercle Molière présentera les 21, 22 et 23 
Allan D. Go stine lles Laurentides et en donna un 7 &. e SrPonifacs, octobre prochains au théâtre de poche “Across the Street”, 


petit résumé, Elle dit ge à 
elle avaït ioui de ce camp A 

avait pour but de fournir les 
informations nécessaires afin 
de promouvoir l'amitié interna- 
tionale, Bien que ce cemp fut 


CP.A, 
COMPTABLE PUBLIC 


213, avenue Selkirk 
(ongle Main) 


Téléphone: 589-2339 


Anciens du Collège de StBoni- 
face invite les Anciens et leurs 
amis à une “Soirée canadienne” 
au gymnase du collège, le 29 
octobre prochain, Un goûter et 
des rafraîchissemerts y seront 


Le Cerde Molière présente 


HUOT, C.-E. 


Autorisé pa 
le Comité € d ‘élection de CE. Huwt 


nald Gendron, qui font mainte- 
nant partie du Comité de sur- 
veillance. Ils remplacent MM. 
Laurent Roy et James Lévêque, | 
ui durent nous quitter pour 

raisons majeures, Nous som- 
mes redevables à ces derniers | 
pour es nombreux services | 
qu'ils nous ont rendus, et nous 
leur souhaitons bonne chance. | 


ON DEMANDE 
DES PROFESSEURS 


Grafton, Dowhan, 
Muldoon, Perreault 
et Lafrenière 
AVOCATS ET NOTAIRES 
304 Electric Railway Chambers 


213, avenue Notre-Dame 


(à quelques pas au nord 
de l'avenue Portame) 


Winnipeg 2, Man. 
Téléphone: 942-3135 
Clifford W. Brock 

CR., MA, LL.B. 
AVOCAT-PROCUREUR 


Avliseur légal pour le ‘Trade and 
Labor Council" de Winnipes 


750, éditice Somerset, Winnipeg 
TELEPHONE: 943-0626 
134, ave Provencher, St-Boniface 


————— 


Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
304, édifice Avenue 
265, avenue Portage, Winnipeg 1 
Bureau: tél.: WH 2-3924 


Maurice Arpin, C.R. 


AVOCAT ET NOTAIRE 


De l'étude, ARPIN, 
RICH et HOUSTON 


207, édifice Contederation 
457, rue Main, Winnipeg 
VIRpSees! 942-6516 


François Avanthay, LL.B. 
AVOCAT ET NOTAIRE 


Suite 1 — 147, avenue Provencher 
St-Bonitace, Mon. 


Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay, Bétournay 
et Teffaine 
AVOCATS et NOTAIRES 


700, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 


A Ste-Anne, tous les lundis, 
de 1 

À Somerset, tous les mercredis 
de 10 h, à 4 h, 


Membre associé: 
G. MAURICE GELLEY 
Téléphone: 942-4803 


Edwin Fitch 


AVOCAT ET NOTAIRE 


804, édifice Paris 

Winnipeg, Manitoba 
Bureou: 947-1383 
Résidence: 253-5704 


Jacques-E. Roy 
B.A., LL.B. 
AVOCAT E TNOTAIRE 


557, chemin Ste-Marie 
St-Vitol, Man. 


Tél.: 247-3964 


Finhleman 


Optometristes 
Examen de la vue. 


Lunettes ajustées 


2e étage " 
275, ES Téléphone 
op WHitehall 
Kensington e 
WINNIPEG 2-2496 


FOREST, GUÉNETTE ET CIE, COMPTABLES AGRÉÉS 


ÉDIFICE CKSB, 607, RUE 


TÉLÉPHONE: 


Fe 


== | bre, il y eut une journée réser- 


Dr André-S, Lachance 


709, rue Sherbrook 


= Agence 
de Voyage 


CN 
UP Accréditée 


de courte durée, du 8 au 10 octo-| is Un orchestre Y jouera 


de la musique de danse, L'en- 
trée est gratuite et on vous ré- 
serve, à part cela, au moins une 
autre surprise au cours de la 
soirée, 


Ligue des Femmes 
Catholiques de la 
paroisse-cathédrale 


vée à l'amitié internationale où 
chaque pars était représenté. 
Mme Brodeur devait représen- 
ns 


R. 5. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 


ne: CEdor 3-2850 
141, ovenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


T 


Im 
Nous avons le plaisir d'an- 
noncer à nos membres et à tou- 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


M, N. Lecker, OPTOMETRISTE 
2e étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 


Tél: WhHitehall 37-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur,: CHapel 7-3591 
Rés.: CEdar 3-2574 


Dr H.-R, Du Charme 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Taché St-Boniface, Man. 
En face de l'hôpital 


vos questions. 

Invitation à vous toutes; ve- 
nez vous renseigner sur un sujet 
d'actualité! Amenez vos amies, 
vos voisines. Notre réunion au- 
ra lieu pour la première fois 
dans le nouveau local chez les 
Soeurs Oblates,. rue Aulneau. 

Thé-bazar 


Tout semble aller bon train 
dans l'organisation de notre thé- 
bazar, Ii aura lieu le dimanche 
6 novembre au gymnase Notre- 
Dame, de 2 h. à 9 h. pm. La 
coopération de toutes cependant 
{est requise pour que tout soit 
mené à bonne fin au profit des 
pauvres de la paroisse. 

Mme P. Mireault a bien voulu 
accepter d'en être la présidente 
générale; Mme JM. Huot, la 

présidente du thé, et Mme W. 
Eire la présidente du ser- 
vice social. 

Nous donnons ici la liste des 
dames qui ont accepté de re- 
eueillir les objets pour le bazar. 
Ce sera donc à vous de choisir 
l'endroit où il vous conviendra 
le mieux pour disposer de vos 
articles. Tout sera apprécié: tra- 
vaux de fantaisie, petits souve- 
nirs, bibelots, etc... sans oublier 
ces menus articles dont on aura 
besoin pe la “pêche” des en- 
fants. s responsables aime- 
raient recevoir ces choses en 
autant que possible deux semai- 
nes et demie avant le 6 novem- 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 
344, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-4548 


DENTISTE 
Chambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone: 233-7726 


Dr Edouard-G. Joriour 
DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Man. 


Téléphone: CEdor 3-2111 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BON'FACE, MAN. 


Dr P.-E. LaFlèche 
R.-G. LaFlèche 


B.$c., M.Sc., D.M.D. 
DENTISTES 


bre. 

Voici le nom des dames: 
Mmes P. Mireault, 477, rue Rit- 
chot; M. Ludwick, 557, rue Des 
Meurons; A. Gendron, 391, rue 
Winnipeg | Desautels; A. Châtelain, 504, rue 
Aulneau; A. Muller, 585, rue 
Langevin; A. Deschênes, 262, 
rue Bertrand; C. Sicotte, 187, 
boul, Dollard; A. Alaire, 19,4, rue 
Despins; M. Jamault, 310, rue 


Téléphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-O. Joyal 


on en © RE RIRE 2 PE, 2 SP Mn 0 56 Pts 9 


Ballade pour un révolutionnaire 


(Suite de la première page) 
n'y a pas es de place pour * deux 
reines” et Nicole entend être 
cette reine, Le côté le plus sym- 
pathique de son caractère est 
son affection inquiète pour son 
jeune frère qu'elle n'a pu empé- 
cher de s'enrôler dans la bande. 

Yvon Meunier, un commis de 
23 ans, faible, indécis, lâche 
peut-être comme le dit Nicole. 
I1 déteste celle-ci après l'avoir 
aimée autrefois et lui reproche 


gissons pas pour tuer les gens, 
encore moins pour soulever le 
peuple... mais pour le sortir 
de sa léthargie. Ce n'est pas 
une guerre civile que nous vou- 
lons mais un signal de détresse 
que nous lançons’”, Il est cons- 
terné de constater ce qu'il a dé- 
clenché chez ces jeunes gens qui 
sont loin de partager sa modé- 
ration, Il a compris qu'il ne peut 
plus les arrêter sur le chemin 
de la violence. 

Armand Laincourt, 24 ans, est 
un ouvrier en chômage. Un dur 
qui ne s'embarrasse pas de scru- 
pules, pour qui le mouvement 
“n'est pas un cours de philoso- 
phie thomiste”. Il abandonnerait 
sans hésitation ses camarades 
en détresse:: “Quand le bateau 
coule, il faut sacrifier les dé- 
bris”, Il ne recule même pas 
devant la mort d'un homme, Son 
ambition est de supplanter Geor- 
ges qu'il va jusqu'à accuser de 
trahison, 

Pierre Villeneuve est étudiant 
en lettres à l'Université de Mont- 
réal, Nicole s'est tournée vers 
lui après sa rupture avec Yvon. 
Sincère et courageux, il regarde 
le danger en face et avoue que 
“la voix de la peur est encore 

lus difficile à étouffer que cel- 
e de la ar Il suit fidè- 
lement son chef, Georges, jus- 
qu'à ce que celui-ci conseille un 
retour à la modération. Bien que 
se défendant d'être un fanati- 
que, il n'est pas prêt à renon- 
cer. “C'est une faiblesse dont on 
va se relever plus fort parce 
que nos convictions seront plus 
solides”, dit-il. 

Serge Blanchard, 16 ans, le 
frère de Nicole, doit faire face 
trop jeune à une situation qui 
le dépasse, Quand viendra le 


a ——  ——— 


direct n'exigent aucune explica- 
tion. Le rôle du narrateur qui 
intervient entre les scènes est 
plutôt d'exprimer les réflexions 
suggérées par la situation et le 
comportement des personnages. 
I1 est, comme il le dit lui-même, 
“un témoin tout au plus”, 
Pour interpréter ces rôles bien 
campés et caractérisés, le met- 
teur en scène, A. Richard, a choi- 
si: Paul Léveillé (le Narrateur}, 
Louise Lessard (Nicole), Marie 
Laurencelle (Monique), Claude 


deux matinées, le samedi 22 et 
le dimanche 23, 


Nouveautés à 
la Bibliothèque 


Les nouveautés 


En philosophie et en psycholo- |” 


136.7, Vincent Rose, Com- 
connaître votre enfant; 
Bernard, Claude, Introduc- 


gie: 
ment 
161, 


tion à l'étude de la médecine 


expérimetale: 179, Zulliger, H, 
Que sais-tu de la conscience de 
ton enfant ”?; 193, Breton, Stanis- 
laus, L'être spirituel, Recher- 
ches sur la philosophie de Nico- 
lai Hartmann; 194.08, Cuvillier, 
Armand, Anthologie des philo- 
sophes français contemporains. 

En religion: 225.6, Léon-Du- 
four, Xavier, S.J., Les évangiles 
et l'histoire de Jésus: 2484, Da- 
nielou, Jean, SJ. Evangile et 
monde moderne: 253.51, Centre 
national des Vocations, Adoles- 
cence et vocations. 

En sciences sociales: 301.41, 


Durkheim, Emile, 1858-1917, Les | 
formes élémentaires de la vie! 


religieuse: 30141, Houtart, F. 
L'Eglise à l'heure de l'Améri- 
que latine: 301463, Farine, Phi- 
lippe, Une terre pour les hom- 
mes. Vaincre la faim par le dé- 
veloppement: 331, 


tice, Délinquance duvénile au 


Canada; 371921, Kohler, Clau-| 


de, Dr, 
famille, 


PE RE RE 


L'enfant arriéré dans sa 


Soirée Guide 


DENTISTE La Vérendrye;: Y. Tétrault, 252, CRRE il se laissera vaincre! Une soirée sale RAI | 
” à p < rue Notre-Dame, par la peur. | par les parents et amis des Gui- | 
HAE TONER SENS Exception faite, cependant, Le huitième personnage est | des catholiques, groupe de St- 


413, édifice Boyd 
388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr M. A. Mollot | 
| 


fe les pâtisseries qui devront 

tre apportées le jour même à 

la salle. Les portes du gymnase 
seront ouvertes dès 10 h. a.m. 
Presse et À dre 

DENTISTE ; nr 

156, rue Sherbrook, Winnipeg 


Téléphone: 775-4270 


| d 


°p) Jacob 


Groupe dentaire 
métropolitain 


situé ou-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAIN 
angle Portage et Corlton 
Téléphone: WHitehall 2-8531 


Heures de burzau: 
9 h. à 6 h. tous ® a a 
le samedi: 9 h. b. 


LANGEVIN, ST-BONIFACE 


947-1671 


Consultez 
votre agent 


le Narrateur qu'il serait plus 
exact d'appeler un commenta- 
teur. D'ailleurs l'action qui se 
déroule en entier devant le spec- 
tateur et le dialogue clair et 


ELECTEURS DU PARC WINDSOR, 
DU PARC NIAKWA 
ET DE SOUTHDALE 


Assurez-vous d'un représentant qualifié et 
expérimenté pour le quartier no 5 


| 
LE MERCREDI 26 OCTOBRE 


VOTEZ 


Boniface, aura lieu le vendredi 


21 octobre au Centre St-Louis, | 


angle boulevard Provencher et | 


rue Nadeau, Il y aura prix de! 


pr ésence. 


L'Agence de Voyages D'ESCHAMBAULT 


136, avenue Provencher, St-Boniface. Téléphone: CEdar 3-3457 


Fourastié, | 
Jean, Les 40,000 heures: 364.3, | 
Canada, Ministère de la Jus-| 


Bienvenue aussi à unautre | 
jeune, M. Roland: Laurencelle, | 
que vous rencontrerez æn vous | 
rendant au bureau. Rôland ai- 
dera le gérant dans son travail, 
Les autres membres de l'exécu- | 
tif sont: MM, Léon Pelletier, | 
président, Léo Michon, vice: 4 
sident, Marvien Duhamel, 
dre Laurin, Lucien Rioux, Ar "| 
thur Lorteau et Mme N, Lévé:| 
que; À la surveillance: MM. Re. | 
né Simard, président, Hermas | 
Grégoire et Fernand Malo; au 
crédit: MM. Patrick McCarthy, | 


Le ministère de l'Education du Québec recherche des 
professeurs, hommes ou femmes, pour enseigner 
l'anglais aux recrues de langue française des forces 
armées, à Saint-Jean, Québec, 


Qualifications requises: être diplômé d'une école normale recon- 
nue et avoir au moins deux ans d'expérience dans l'enseignement; 
les condidats possédant un diplôme universitaire et ayant. ds 
l'expérience dans l'enseignement sont aussi éligibles, 


tes les dames de la paroisse | ses allures autoritaires et son|Dorge ( j {TT président, Gérald L'Heureux et | 
qu'à la prochaine réunion men: | ascendant sur le groupe. D et er a ar “Martin (Ar |Alexis Gendron, L'aviseur MOI] Traitement — Minimum: 54,200 — 56,000 
suelle de la Ligue des Femmes | fortement influencé par Armand|mand). Arthur Aubin (Pierre), | ral est M. l'abbé sera Giroux: | Meximum: 56,000 — $7,500 
Catholiques le 25 octobre, à 8 h.| qu'il prend comme modèle mais| Marcel Cormier (Serge). La|le secrétæire-gérant, M . Joseph MURS PAT ee A Te 
p.m, nous aurons quelque cho-| Se fatiguera bientôt de jouer|voix du policier sera celle de | Beaulieu, selon les qualifications du professeur, 
ee Hal far | 
er ro 14 rer Georges Tourangeau, 35 ans,| Les ci | ésentati de | di au jeudi, de 4 h. à 6 h, pm; Semaine de 5 jours — Les professeurs engagés débuteront le 
nee À ebre hrs fe à Dr 2 “Ballade Dour no RACINES : UE a à 9 LR 4 plus tôt possible. 
ntréal. D'un physique plutôt | re” par le Cercle Molière auront | le sam e a.m . 

cepter de venir présenter la ver-|;,, P 

“ » |ingrat, timide, idéaliste, totale. “ tr the | P.m. Le Siège est à 654, 
sion française du film ‘Stigma” | ment ‘ennemi ‘de la violence, i DL US AA ae | rer Stlenn “Baptist » angle bou: || Eerre à: Directeur du recrutement ot de le sélection 
Et re : : ee ve. assume la responsabilité des ac-|tage, presque en face du Mani-|levard Provencher; “téléphones: Service du Personnel 
gars a € répondra à tivités du LH robe Comme il l'ex: |toba Theatre Centre, les 21, 221233-6128 (bureau) et 233-6941 Hililaieo de l'hdiodelis 
phare cs rép plique à Monique: “Nous n'a-|et 23 octobre en soirée avec Man nt CASE ON A 


Hôtel du Gouvernement 
Québec, 


| 
Si vous tenez à connaître | vis a dite 1! 
homme, mettez-le à l'épreuve, 


s'il ne vous rend pas le son 
du sacrifice, quelle que soit la 
pourpre qui le couvre, détournez 
la tête et passez: ce n'est pas 
un homme, 


Cette annonce est publiée en vertu du programme 8 de l'Entente 
fédérale-provinciale sur la formation technique et professionnelle 
signée le 15 septembre 1961. 


LACORDAIRE. 


Le Cercle Molière 
PRÉSENTE 


|BALLADE POUR UN RÉVOLUTIONNAIRE 
par 


Robert Gauthier 


Mise en scène: ANDRÉ RICHARD 
au théâtre ‘ACROSS THE STREET” 


160, avenue Portage est 


| 


En matinée 
Samedi 22-octobre, 2 h. 30 
| Dimanche 23 octobre, 2 h. 30 


En soirée 
| Vendredi 21 octobre, 8 h. 30 
Il. Samedi 22 octobre, 8 h. 30 
| Dimanche 23 octobre, 8 h. 30 


Adultes: $SL50 - Etudiants: $SLOO 


| BILLETS EN VENTE 
= CHEZ HUOT, 


200, ave Provencher 
et à la 


LIBRAIRIE LUMEN, 


133, ave Provencher 


renseignement æ ° HI Agence 
7” CN de Voyage 


Accréditee 


Téléphone: CH 7-3891 
Fruits tra et cunifiserten 
Livraison dans toute la ville 
Yvonne et Luctiie BOULET vros 


354, rue Marion, Norwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 


Téléphone: CEder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coiffeur francais vous 
offre tous les soins de beauté 


M, rue Marion, Norwood, Man 
Corinne DUYAULT, propriétaire 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND, prop 
161, ave Provencher, $t-Boniface 
TELEPHONE: CHopel 7-3319 


NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 
ACHETONS ET VENDONS 
TIMBRES ET MONNAIE 
224, chemin $te- Marie 
St-Boniface 


T : 
452-6354 Rés. CH 7-7615 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


148, avenue Provencher 
St-Roniface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 
Envoyez-nous vos Rénérateurs, ré- 
£ulateurs de voltaxe, démarreurs 
Carburateurs, pompes à carbu- 
rants, essuis-glace, pour révision 

complète et entretien 

Angle Marion et Des Meurons 
n1- Es 233-1018 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 


L, BOISSONNEAULT, prop. 

206, rue Goulet, Norwood 

Entreprise — Posage de fils 
Réparation 


Téléphone: 233-7694 


Taché Paint 8. Glass 


endeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché, St-Boniface 
Tél.: 233-7047 
C.-E, Jameault, prop. 


WESTERN PLUMBING & 
HEATING CO, LTD. 


A. NEYRON, propriétaire 
541, rue Des Meurons 


Réparations générales 
Installution - Rénovation 


Téléphone: 247-3603 
Nous entretenons 
ce que nous vendons 


MESDAMES 
Poils faciaux enlevés 


pour toujours salon la nouvelle 
méthode d'électrolyse 
par ondes courtes. 


du 
7 
Sans danger! Promptement! 
The 
DERMIC INSTITUTE 


400 Boyd Building, 
388, avenue Portage 
Winnipeg ! —- WH 2-4110 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, avenue Provencher, St-Boniface 


d.-C, Daueost 


LA LIBE 


Tél.: 247-2353 


PROVENCHER 
PRODUITS SHELL 


174, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7431 
Evene — Huile — Accessoires 
Fneus — Héparations 
Rernorquanren 
Herman Labossière, prop. 


PIERRE BRUNET, prop. 


Monuments 
BRUNET 
405, rue Bertrand, $t-Bonifece 
Tél.: 233-7864 


BERT'S SERVICE 


Frères Bourgeois, propriétaires 
443, chemin Ste-Anne 


Garage — Réparations de tout 
genre — eus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPPP LTD, 

Portage et Horgrave 

Téléphone: WHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours: 9 h. 45h, 30 


Chronique de CBWFT 


Une demi-heure haletante 
Suivez cet homme! C'est l'or. 


{ 


M. Bacquier chantera ensuite 
“Tote e disposto, extrait des 
“Noces de Figaro”, La deuxiè- 


’ + \ ù 
Delannoy $ Electric Pa me * D 'aD ge von Un |me partie sera consacrée à l'ou- 
Ltd ordre “impératif que Robert | Verture et au premier acte des 
0. À “Noces de Figaro”, qui sera 


Boyer, agent secret bien cana- 

436, rue Louis Riel 233-5258 Fr nie à la lettre, chanté en italien, 
inwallation et réparation, Suivez cet homme, c'est aus-| La distribution sera la suivan- 
Brocnage pour industries, si une nouvelle série filmée qui|te: Figaro, Gabriel Bacquier, de 
prendra l'affiche le 22 octobre, | l'Opéra de Paris; Susanna, Pier- 
au canal 3. rette Alarie; Marcellina, Fer- 
Cette série d'‘espionnage se | nande Chiocchio; Bartholo, Clau- 
AHMCHIHALD asse à Montréal, et même silde Corbeil: Cherubino, Nicole 
HOCO SERVICE a personnages et les faits ra-|Lorange; le comte Almaviva, 
dent -Æ |'contés sont fictifs, les sujets|Yoland Guérard, et Basilio, An- 

Satistaction gorantie Prix modéré || sont basés sur l'activité réelle | dré Lortie. 

ARCHIBALD ET PLINQUET d'espions, Deux faits sont À remarquer 
TELEPHONE: 233-3919 Robert Boyer est le type mê-|dans ce spectacle de grande va- 
Maurice Laberge — CE 3-1882 


magasins et maisons 


me du parfait agent secret. As-|leur. Tout d'abord, la présence 
de Gabriel Bacquier. Ce dernier 
a chanté sur toutes les grandes 
scènes du monde et il a été ré- 
cemment acclamé dans le rôle 
de Golaud, de ‘“Pélléas et Méli- 
sande”, au Festival d'Aix-en- 
Provence. Il a été invité par Ra- 


sez beau, supérieurement intelli- 
gent, bien entraîné, il est fon- 
damentalement contre la violen- 
ce. Mais il sait se servir du ka- 
raté et du pistolet à cyanure, 
quand il le faut, Ce héros est 
incarné par Robert Gadouas. 


Entretien et réparations 
de toutes marques d'appareils 
Heures: de 9 h, am. à 9 h, p.m. 


— Service compétent et garanti — 


le Suivez ‘homme est réalisé | dio-Canada tout spécialement 
Frontenac TV & Radio par Pierre Castonguay. Les tex-| pour ce spectacle des Beaux Di: 
tes sont préparés par Richard | manches, 


Tél,: 233-6458 


Pérusse, 
430, ave Provencher, St-Boniface 


De “Beaux Dirhanches” 
pleins de musique 
Le dimanche 23 octobre, le 
canal 3 placera son émission 
Les Beaux Dimanches sous l'é- 


L'autre point important est la 
conception révolutionnaire des 
décors. En effet, le réalisateur 
et metteur en scène Peter Sym- 
cox, assisté du décorateur Léo 
Brisset, a voulu innover dans 

ide de la musique. Ce spectacle | ce domaine en utilisant des mon- 
L déux heures comprendra | tages d'agrandissements photo- 
deux parties: Mes chansons pré- pm, géants, On aura 
férées et Une soirée d'opéra, onc l'impression de voir les 

Au cours de la Soirée d'opéra, | Personnages évoluer dans un dé- 
Gabriel Bacquier, baryton, inter-| Cor naturel. 


prétera, en première partie, des! Une soirée d'opéra débutera 
extraits de Don Giovanni, dont | à 9 heures, mais, auparavant, 
les célèbres airs de “Madamina | soit à 8 heures, les Beaux Di- 
il catalogo”, “Deh vieni alla fi-|manches nous feront entendre 
nestra” et “Finch’ han del vino”.|Mes chansons préférées, avec 


Au poste CBWFT 


JEUDI 20 OCTOBRE 
3.30—Femme d'aujourd'hui 
4.30—Mon amie Flicka 
500--Théâtre de Coucou 
5.30-Bidule de Tarmacadan 
8.00—Jeunesse oblige 
6.25-Leitre de Londres 
6.30—Téjléjournal 
6.45—Aujourd'hui 
720—L'Extravagante Lucie (C) 
8.00--Sauve qui peut (Couleur) 
9.06--L'Age tendre 
10,00—Rétrospective du métro 
10.30—Comment allez-vous 
11.00--Cinéma : 

“Je serai seule après minuit" 

VENDREDI 21 OCTOBRE 
3,30—Femme d'aujourd'hui 
430-Mon amie Flicka 
5.00—Théâtre de Coucou 
5.30—Roquet, belles oreilles (C) 
6.00—Jeunesse oblige 
625—Lettre de Londres 
6.30—Téléjournal 
8.45—Aujourd'hui 
7130—Atome et galaxies (Couleur) 
8.00—Les Compagnons de Jéhu 
8.30-Cinéma international: 

“Le Mouchard'” 
10.15—Inauguration du Métro 
10,45—-Les Affaires de l'Etat 

“La Borne Planque” 

{ère partie) 

SAMEDI 22 OCTOBRE 
2.15-Cours universitaires 
4.30—Tour de terre 
5.00—Pépinot 
5.30-—Grangallo et Petitro 
600—Match sur roulettes 
6.30--Téléjourna) 
6,45-—-Aujourd'hui 
130-Suivez cet homme (Couleur) 
800—Sincèrement, Fernand Gignac 
hr pr oc faveur: 

‘Le Desperado de la plaine" 
10.00—Les Couche-tard F 
10.30-—Trois étoiles 
11.06. Cinéma : 

A communiquer 
DIMANCHE 23 OCTOBKE 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 
Chauffage — -—Ventilation 
Climatisation de l'air 


401, rue Youvills 
St-Boniface 


SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vulcanisation @ Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
14, ave Proventher, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-7468 


| 8.00—Les Beaux Dimanches (C) 
10,00—Conférence de presse 
10.30—Le Professeur Guillemin 
1100—D'hier à demain 


LUNDI 24 OCTOBRE 
3.30—Femme d'aujourd'hui 
43%—Mon amie Flicka 
5.00—La Boite à Surprise 
5.30—Dessins animés (Couleur) 
6.00—Jeunesse oblige 
6.25—Lettre de Londres 
6.30—Téléjournal 
645-—Langue vivante 
7.00—Petite Kermesse aux chansons 
7.30—Adèle (Couleur) 
8.00—Les Belles Histoires 


Haslund's Auto Service 
Ch, Ste-Marie et Lyndale Dr, 


Globe 2-7313 - Norwood, Man 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions 
freins, embrayage, etc. 

Nous vulcanison les pneus sans 
chambre-à-air 

Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois. 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 


Brochage résidentiel, 
commercial et industriel 


des Pays d'en-haut 
8.30—Haute tension (Couleur) 
9.30—Tous pour un 
10.00—Le Sel de la semaine 
1100--Les Incorruptibles 


MARDI 25 OCTOBRE 
3.3--Femme d'aujourd'hui 
430—Mon amie Flicka 
500—La Boîte à Surprise 
5.30—La Vie qui bat 
6.00-—Jeunesse oblige 
6.25—Lettre de Londres 
6.30—Téléjournal 
6.45—Aujourd'hui 
7130—Du côté de Québec 
8.00—-Les Joyeux Naufragés 
8,30—Batman 
9.00—Rue des Pignons (Couleur) 
9.30—Moi et l'autre 
1000—Le Bonheur des autres 
10,30—Caméra 66 
1100-Ciné-Club: 

“Salvatore Giuliano" 


MERCREDI 26 OCTOBRE 
3.30—Femme d'aujourd'hui 
430—Mon amie Flicka 
500—La Boite à Surprise 
5.30—Richard Coeur de lion 
6.00-Jeunesse oblige 
625—Lettre de Londres 
6.30—Téléjournal 
6.45—Aujourd'hui 
7.30—Les Corsaires (Couleur) 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 284-3509 


HUB SERVICE 


Touage, Alignement des roues, 


Réparations, Réglage, Service de 
freins, Pneus, essence et huile 


760, rue St-Joseph 247-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


8.00Septième-Nord 
215-—Cours universitaires 30 C "es 
a 430—Les Travaux: et les jours SL'Auréole de siens 
Téléphone: 233-7447 Ir du temps à 8.305 e musical Expo 
0.-L. Grimard A Eine (+ Nüilles 10.30—Tirez au clair 


11.00-—L'Abonné de la ligne U 


100—Walt Disney présente (C) 11.30--Les Intrépides (Couleur) 


REF ET.LE PALTRIOTE 


sera présentée aux “Beaux Diman- 
Faucher et filmée à la Villa Saint- 


Renée Claude, Danielle Oderra, 
Christine Charbonneau, Shirley 
Théroux et Robert Demontigny. 
Un orchestre de 45 musiciens, 
sous la direction de Paul de 
Margerie, et 14 danseurs com- 
pléteront ce spectacle. Robert 
Gadouas animera cette émis- 


= qui sera réalisée par Pierre 

Fournier. 

Mes chansons préférées sont | rice Sauvé, ministre des Terres 
des chansons choisies parmi leslet Forêts, et M. Marcel Pépin, 
plus représentatives 


u réper- 


toire canadien et français, Nul;ration des syndicats nationaux. 


doute que les téléspectateurs 
sauront goûter un spectacle aus- 
si brillant que celui des Beaux 
Dimanches du 23 octobre, 


On colore désormais 
les téléromans 

C'est cette semaine que débu- 
tent trois téléromans en cou- 
leur, Pour plus d'un, ce sera 
une véritable surprise de retrou- 
ver Séraphin et Donalda dans 
un décor coloré, plein de nou- 
veautés., Le marchand Lacour, 
le curé Labelle, tous repren- 
dront certainement une nouvelle 
vigueur. 

Oui, c'est bien des Belles His- 
toires des pays d'en-haut que 
nous parlons. Dès le lundi 24 
octobre, à 8 heures du soir, pour 
tous les téléspectateurs qui ont 
l'avantage d'avoir un récepteur 
couleur, tout le petit monde des 
Belles Histoires se rajeunira au 
contact des décors remis à neuf 
et tout enluminés. 

Le mardi 25 octobre, à 9 heu- 
res, c’est le téléroman Rue des 
Pignons qui connaîtra lui aussi 
la magie de la couleur, Les Jar- 
ry, les Milot, le Père Lafeuille 
seront, eux aussi, transformés 

ar l'apport vivant que la cou- 
eur mettra dans la Rue des 
Pignons. 

Le mercredi 26 octobre, à 8 
heures, ce sera au tour du télé- 
roman de Guy Dufresne, Sep- 
tième-Nord, d’être lui aussi pas- 
sé au pinceau magique de la 
couleur. 

Souhaitons que les téléspecta- 
teurs retrouvent, plus intéres- 
sants encore, leurs héros favo- 
ris et qu'ils apprécient pleine- 
ment le surcroît de réalisme que 
la couleur leur apporte, 

Ajoutons que ce n'est que le 
mardi ler novembre, à 10 heu- 
res, que le téléroman de Jean 
Filiatrault, le Bonheur des au- 
tres, sera diffusé en couleur par 
le canal 3, 


Thé annuel 


! 
d'automne 
Les Dames Auxiliaires de 
l'hôpital général St-Boniface 


tiendront leur thé annuel d'au- 
tomne le mardi 25 octobre, de 
2 h. à 4 h. 30 p.m, en l’audito- 
rium de l'hôpital, 

Mme Timothy Furgale en se- 
ra la coordonnatrice et Mme W. 
B. MacKinnon, présidente, rece- 
vra les invités avec la Rév. Sr 
Délia Clermont, supérieure et 
administratrice de l'hôpital, Ja 
Rév. Sr Mary Thille, Mmes J. 
J, Bourgoin et J.-J, Trudel, 

Les autres dames en charge 
des arrangements seront Mmes 
A. LeClerc, A.-A. Paquin, R. L, 
Willows, J. James, Robert Jac- 
ques, W. A. Kramer, Alex. Bour- 
rier, G. Normandeau, C. J. Mul- 
ler, AA. Guyon et H. Davies. 

Un café sera servi à la café- 
téria de 8 h. 30 à 11 h. a.m. aux 
peonnais médical et général de 
’hôpital. 

Les profits serviront à l'achat 
d'équipement, bourses d'étude 


d'étude et aux services aux pa- | gens qui sont engagés sociale- 


tients. 


St-Boniface, le 20 octobre 1966 


louis de télévision de Radio-Ca- 


|A Radio-Canada 


Tire le diable par la queue 
ou Tirez au clair 


par lierre SARRAZIN 


Mouflier Shell Service 


MI, vue Goulet, St-Honilare 
Netlare de moteur 
Recurnimmate dé frere 
Réparations à toutes marèues 
de vartures 
d1-G-A Moutflier. vrop 
27-0015 Rés: DET-HLS 


rei 


À aggrn importants, étudieront 
D'un homme qui fit avec Fer-| la question avec sérieux, | 
nand in et Guy Maufette! “Ce public sera constitué, se 
Le Sel la semaine, on pour |lon le cas, des représentants 


"attendre s de ls CSN, de la de la! 
ge Le ne as rer me | Chambre dé commerce, de l'AS: | 
socliation des manufacturiers, cle | 
l'Association professionnelle des 
industriels, de l'Association des | 
consommateurs, d'étudiants des | 
Haute s-Etudes Commerciales, 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous tramiportons des baganen 
tels que: malles, valises, memes 
SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours 2I-T#83 
138, rue Aubert, St-Bonitace 
}.-] Robitoille, prop 


ne Hem dti éd 
économique, politique, uca- 
tionnel; on pouvait s'attendre à 
ce que l'entente Désorcy-Keable 
de TE fruits; et pr 
vo ‘on va . di 
durer la rh de l'actualité, | ‘Tous ces gens mobilisés pour | 
en tirant, pour ainsi &irs, avec| présenter au public les ques:| 
le public, certaines questions au | tions de l'heure, pour les infor: | 
clair. , mer sur l'Assurance-santé, sul'| 
Jacques Keable a derrière luiile statut du risonnier politi-| 
l'expérience du journalisme | que au pays, l'éducation au Qué: | 
écrit, l'expérience du journalis-| bec, la succession de U Thant | 
me jé, un grain de sel dans | au secrétariat des Nations unies, | 
sa Étlosophie yotidienne et la|les Etats généraux, Sidbec ct 
froïde (sic) détermination de|sur tous les sujets qui concer-| 
rendre Tirez au clair, cette nou. | nent le public canadien, tout ce 
velle émission présentée le mer-! qui regarde directement l'indi-| 
cerdi soir de 10 h. 15 à 11 h. au | Vidu canadien. On parlera sans | 
réseau français de Radio-Cana-| doute aussi du sport, de l'escro- 
da, non seulement intéressante, | Querie dans les sports, comme 


GEO. SAHAS 
FOURRURES 
SA, rue Des Meurons, St-Honlface 
Téléphone: CH 7-2460 
Réparations et modifications 


Nouveaux mantenux faits sur 
commande — Entreposage gratuit 


Prix raisonnables 


Gerry's Auto 


mais invitante, Tirez au clair | Par exemple, au hockey." | Body Works 

vous invite à participer à une! Ilya CR de\choses au | FEAR TC IA 

mise au point faite en compa.| Programme de “Tirez au clair” 7 nt Me 
Fes Keable sera l'anima:| 


gnie d'autorités, sur certaines | S mar | 
[teur qui vous aidera à saisir! 


| la question, le mercredi soir de | 
Par exemple, l'émission du 5| 10 h. 15 à 11 h., au réseau fran:| 


octobre traitait de l'inflation. On | =" — 


octobre traitait de l'inflation. On | 
J. M. BALCAEN & SONS LTD. 


ne pouvait choisir sujet plus| 
d'actualité et plus épineux. Et, 

Locations de chauffe-eau au gaz ou à l'électricité 
Service prompt et efficient de 


afin d'aider le téléspectateur à | 
mieux saisir ce que représente | 
Plomberie — Chauffage — Travaux de ferblanterie 
GL 2-7898 —— GR 5-1506 Estimations gratuites 


Tout travail garanti 
150, rue Tache, St-Bonitace 
Gérard GAGNE, prop 
247-3915 Rés: 474-3280 


questions de première importan- 
ce, pour tout le monde, 
rél.: 


pour nous l'inflation, on invita | 
en studio deux personnalités qui 
ont chacune des responsabilités | 
ayant chacune leur vue parti-| 
culière sur la question: M. Mau- 


RUDY'S FURNITURE 


Plan achat-louage de téléviseurs 
$8.00 et 510.00 par mois 


133, rue Marion 
247-3752 ou 247-9074 En soirée: GL 3-1711 


président général de la Confédé- 


Tirez au clair ne se limite ce: | 
pendant pas à une rencontre | 
d'autorités. Le réalisateur Clau- | 
de Désorcy, l'animateur Jacques | 
Keable, Daniel Simard le recher- 
chiste, Michèle Vézina-Khaliq, 
préposée aux films, et Rita Mar- 
tel, la script-assistante, ont ima- 
giné une formule de présenta- 
tion qui dépasscrait la documen- 
tation et l'information, On veut 
Tirer au clair certaines ques- 
tions; pour ce faire, il faut of- 
frir au public l'occasion de for- 
muler son opinion, face à des 
gens qui peuvent faire quelque 
chose vis-à-vis du problème sou- 
levé, 

Voici comment Jacques Kea- 
ble m'a présenté Tirez au clair: 
“L'émission sara divisée en trois 

arties principales. En premier 
ieu, un court exposé du problè- 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine 4 Compagnie 
165, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7425 


ASSURANCES 
GEORGES -J. FOREST 


160, rue Marion 233-7323 


Per Le dE 


Pharmacie Paquin 


A.-E. PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 


Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cortes de souhaits françaises pour toute dccasion 
157, avenue Provencher, St-Bonitace Téléphone: CH 7-3863 


MAURICE E. SABOURIN LTD. 


Æ :-:: | Assurances de tous genres 


Jacques Keable | 
me traité, avec, à l'appui, des | 
diapositives, des graphiques, des 
films illustrant le sujet, Le 5 
octobre, par exemple, nous a- 
vons parlé de l'inflation, Les 
téléspectateurs ont été initiés 
au sujet avec l'aide de films et 
de commentaires sur la crise 
des années trente, Une inter- 
view du journaliste Léon Trépa- 
nier, qui a connu cette époque 
difficile, nous a permis de cer- 
ner un angle vus du pro- 
blème: c’est la facon avec la- 
quelle nous souhaiterions trai- 
ter le problème d'actualité, Le 
ublic pourra ainsi mieux saisir 
a prog qu'avec un tas de 
généralités, 

“La seconde partie de l'émis- 
sion appartient aux invités. 
Ceux-ci, à tour de rôle, donnent 
leurs vues sur la question. Puis, 
je tente de guider leurs propos, 
sans les couper, bien sûr, de fa- 
con à toujours faire ressortir 
l'angle sous lequel nous traitons 
le sujet. 

“Enfin, comme troisième par: | 
tie de D mets pr large n } 
part, d'ailleurs, le public en stu- ! A Ch F | L 
dio questionne les invités sur . ampagne et ls tee 


le sujet traité. Ce public, cepenr | 
tu 
| 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-1119 


dant, est spécialement const 

de représentants de groupes s0- 
ciaux importants, (Cela, bien 
sûr, dans le but d'aider le télé- 
spectateur à véritablement Ti- 
rer au clair le problème, Des 


Entrepreneurs mécaniciens 
Plomberie — Chauffage — Ventilation 


Tél.: 233-3427 
J. À, Srigley, gérant 


276, rue Marion, St-Boniface 


ment, qui représentent des grou- F. Champagne, président 


Maison étoblie depuis 1946 se spécialise en travaux d'institutions. ! 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 775-0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Ho=élisez 
le conseiller Wolfe au Métro 


pour 


VOYAGE EN TERRE SAINTE 


Rome - Athènes 
Tel Aviv - Jérusalem - Egypte 


Nettoyage à sec 


à la livre 
6 Ibs....s225 
EPARGNEZ EN L'APPORTANT 


Pourquoi risquer de le 
faire vous-même? 


3 semaines — prix total $1,12600 


inclus transport, hôtel, repas et excursions, départ de 
Winnipeg le 24 octobre 1966 — sous l'égide d'un 
directeur d'expérience, Révérend V. J, Bozyk 


Action Résultats 


Service de 
chomises 
3 heures 


Service de 
nettoyage à sec 
2 heures 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 
Tel.: 233-2491 


Votre premier choix 


WOLFE, Bernard 


Laissez notre personnel stylé 
le faire pour vous. 


Pour plus amples renseignements adressez-vous À1 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


136, avenue Provencher St-Boniface, Manitoba 


St-Boniface Téléphone: CE 3-3457 


Gt-Bonifoce, le 20 octobre 1966 


La vie au Petit Séminaire 


Les premières baspresshons 


1 des nouveaux 


comr»æ prêtre où Comme apôtre 
laïque” -— Denis Dandeneau, 12e | 
{année, Fisher Branch. | 
| “Depuis mon arrivée, je tro 
Chappellaz, éléments, St-Claude. | ve que la vie au Séminaire est 
“J'ai trouvé que les marches! bien ordonnée. De plus, j'ai cons- 


“Je trouve qu'au Petit Sémi-| entre le Séminaire et le Collège |taté que les nouveaux avaient 


maire les sports sont bien org 
nisés, Ce que j'aime le mieux, ! 


a-tnous disposaient blen pour les|reçu une belle bienvenue. Le Sé. 


cours et les études, en plus d'é-| minaire est un endroit très mo- 


c'est la manière dont on sertitre bonnes pour la santé. Nous! derne et je suis certain que tous 


les repas” 
éléments, SteElisabeth, 


“Ce qui m'a le plus frappéiJe n'ai jamais été aussi tran- 


Raymond Bérard |avons des jeux intéressants à} 
4 {l'intérieur comme à l'extérieur. | 


l'apprécient . Ici, c'est 
bien discipliné, une chose 
manque parfois dans certaines 


en arrivant au Petit Séminaire | quille pour étudier et faire mes! de nos écoles. En résumé, je ne 


envers les autres. Nous sommes | éléments, La Broquerie. ti 
tous comme des frères, Chaque | 
gurs est plein d'enthousiasme | idéal, par son atmosphère et 
Les prêtres nous comprennent | son organisation, où nous avons 


Rénald Choiselat, | regrette pas d'être étudiant ici" 

, Claude Dubois, syntaxe spé. 

“Le Séminaire est un endroit | ciale, South Junction. 

“En arrivant lei, J'ai eu l'im- 
avoir de 


ession que j 
comme #i nous étions toujours'le privilége de nous préparer | bons compegnens et que j'allais 


demeurés avec eux" 


| | TURNER, Wm. J. | 1 {ous mangrons comme des ris” 
———— | St-Norbert. 


Autorisé par le Comité d'élection de W. 4. Turner 


LE 26 OCTOBRE 


Dans le nouveau 


quartier 4 
Héoélises 


Thomas 


LONERGAN 


échevin bilingue 
énergique et 
expérimenté 


Tél.: CH 7-3084 


353, avenue Provencher 


JIM DANGERFIELD 


| ent la charité qu'on à les uns! Gevoirs" 
| … Hubertià une vie future réussie, soit 
{ 
Î 


| Labossière Service 


apprendre vivre en " 
…— Jean-Louis Guay, ne 
Powerview. 

“Le Séminaire nous fait mieux 
connaître les prêtres et leur ma- 
inière de vivre. Ils nous aident 
{à prendre nos responsabilités, 
jen nous donnant l'occasion d'é- 
| tre responsables, La vie ici nous 
| aide à vivre en groupe comme 
lune grande famille" -- Guy La- 
fond, éléments, St-Jean-Baptiste, 

“La vie au Petit Séminaire 
est bien intéressante, surtout les 
activités en récréation, les heu- 
res d'études, les moments ds 
prières et le bel esprit chez les 
{ gars” — Robert Leclair, 8e an-| 
inée, St-Norbert | 
| “Dés mon arrivée ici, j'ai! 
trouvé une belle atmosphère de 
charité, I1 y a de l'ordre et la 
ivie est plaisante” — Normand! 

Parent, éléments, St-Joseph. 

“La vie au Séminaire est trés | 
intéressante, nous vivons en- 
|semble comme des frères et 


le 26 octobre 


dans is division no 10 


Votez 


| “Quand je suis arrivé au Pe- 

tit Séminaire, j'étais un peu 
craintif au sujet de la manière 
dont je serais accepté. Heureu- 
sement, je me suis aperçu que 
tous les gars étaient très rece- 
vants et aimables. A ma grande 
surprise, les abbés ne montraient 
|pas leur autorité, mais ils a- 
vaient confiance en moi et cela 
me donne de plus en plus le sens 
de la responsabilité, Ils agissent 
simplement comme de grands 
frères, ils essaient de m'aider à 
m'établir dans cette nouvelle at- 
mosphère, Peu à peu cela se 
fait, et nous vivons ensemble la 
main dans la main, prêts à com- 
battre et à surmonter tous les 
obstacles” -- Bernard Robert, 
syntaxe spéciale, Aubigny. 

“Le Séminaire est un endroit 
où il est agréable de vivre, avec 
de bons directeurs et de bons 
compagnons. J'aime l'heure du 
coucher et la messe à chaque 
matin. Mais je trouve qu'on se 
lève un peu tôt” — Lionel Ro- 
bert, éléments, Aubigny. 

“Durant les premiers jours 
ici, je ne savais pas trop quoi 
faire, je ne connaissais que Clau- 
de Martin et Hubert Chappellaz, 
mais graduellement, j'ai appris 
le nom des autres. Je trouve 
que nous nous arrangeons très 
bien ici” -—— Robert Tétreault, 
éléments, St-Claude, 


RECHAPÉS D'HIVER 


2:26 


VENDEUR FIRESTONE 


Tél.: CH 7-3970 


Élisez 


JIM 
DANGERFIELD 


Si vous voulez aider, élisez un homme 
d'offaires qui prend à coeur vos intérêts. 


Téléphone: GL 2-6921 


LE 26 OCTOBRE 1966 


Votez 


DANGERFIELD, James E. 


Autorisé par derry Tardi, directeur de la campagne 


L 


oo 


LA: LIBERTE. ET. LE PATRIOTE 


ï 


ï 


Mme Henri Lacerte, épouse de M. le juge Henri Lacerte, dont 


la nouvelle école du Pare Windsor à StBoniface porte le nom à | 
la cérémonie d'inanguration, dévoila la plaque de bronze commé: | 


morant cet événement, 


À la mémoire 
Il est difficile, en peu de mots, 
de circonscrire la carrière du R. 
P. Lucien Hardy. Qu'on l'ait ren- 
contré d'occasion ou connu inti 


merent, il n'a pas manqué d'im- 
pressionner. Et alors que cela 


même risque de sembler équi-| 


voque, je m'efforcerai de tracer 
une synthèse de sa vie si géné: 
reusement vécue, 


En premier lieu, le Père Har- 
dy a parcouru beaucoup de che- 
min. Il entre chez les Jésuites 
le 31 juillet 1920 au Sault-au- 
Récollet; il n'a pas encore 17 
ans! En 1921 on le trouve au 
nouveau noviciat de Guelph où 
le Père Lucien vient aider ses 
compatriotes et confrères en re: 
ligion de ie anglaise, Le 31 
juillet 1922, il prononce ses pre- 
miers Voeux au noviciat du 
Sault-au-Récollet et y continue 
ses études en humanités durant 
deux ans. 

De 1924 à 1927, 11 étudie la 
hilosophie au Scolasticat de 
TT En EPRonERen à Mont- 
réal, 

De 1927 à 1928, il enseigne au 
Collège Ste-Marie à Montréal. 

Puis, c'est comme professeur 
titulaire de Syntaxe au Coilège 
Jean-de-Brébeuf à Montréal qu'il 
passe les années 1928 et 1929. 
Jeen-de-Brébeuf demeure le lieu 
de son enseignement durant les 
années 1929 et 1930, où il en- 
seigne la Versification, L'année 
académique 1930-31 est passée 
à Sudbury, comme professeur 
de Méthode, 

De 1931 à 1935, le Père Hardy 
étudie la théologie au Scolas- 
ticat de l'’Immaculée-Conception 
à Montréal. Ordonné prêtre le 
12 août 1934, il enseigne la Rhé- 
torique au Collège de St-Boni- 
face, et ce de 1935 à 1937. 1937- 
1938 le voit se rendre à Chicou- 
timi pour y faire sa troisième 
année de noviciat. 

Depuis 1938, le Père Hardy 
est au Collège de St-Boniface. 
Jusqu'à 1950 (12 ans) il est pro- 
fesseur principal de Rhétorique. 
De 1950 à 1962, il est professeur 


| d'Histoire du Canada et d'His- 


toire de l'Eglise en Rhétorique. 


Voilà, donc, pour “l'itinéraire 
pédagogique” du 


activités de 
sentaient qu'un aspect d'une ac- 
tivité s'étendant à nombre d'au- 
tres domaines. A tour de rôle, 
le Père Hardy a été actif au 


Cercle Molière, à l'Alliance Fran- | 


çaise, à l'AECFM, comme au- 


mônier des Anciens du Collège, | 
et comme directeur de la “Prié-| 
re du matin” à CKSB. Il est à 


noter ici qu'il ne s'agit là que 


de rm 7 domaines auxquels | 
le 


ère Hardy a prêté main- 
forte, Lorsqu'il ne s'est pas mé- 
lé de façon directe à une acti- 


vité importante, le Père Hardy | 


y a exercé son influence de con- 
seiller au jugement sûr, Enfin, 
ajoutens surtout que cette liste 
ne prétend pas être exhaustive. 

A la Société Historique de St- 


Père Hardy.| 
Or, pour ce prêtre dévoué, ses | 
rofesseur ne repré-| 


du | Père Hardy 


nombre d'heures. Là, comme à 
tellement d'autres occasions, il 


plus d'y prononcer maintes con- 
férences. L'auteur de cet article 
se souvient d'avoir lu ceci, écrit 
de sa propre main, à ce sujet: 
“Je puis m'exprimer assez bien 
en français et parler un peu 


mande de faire une conférence. 


Je suis content, alors, lorsque 


je réussis à donner une cause- 
rie”. 
Ces quelques mots révèlent 


qui, on peut dire, ont fait les 
traits dominants de ce caractère 
si riche, 

Ailleurs, écrit de sa propre 
main, également, ces mots du 
Père Hardy: ‘Mon grand mé- 
rite est d'être en face de l'Ile 
Dupas où vécut La Vérendrye, 
à Sorel, ville située au con- 
fluent du St-Laurent et du Ri- 
chelieu, l'ancienne rivière des 
Iroquois, ville où furent bapti- 
sés les fils de La Vérendrye”. 

Que d'autres chose à dire sur 
|le Père Hardy! Toutes, elles au- 
raient au moins ceci de com- 
mun, à savoir qu'il a bien servi. 
Religieux, il a été humble, pro- 
| fesseur il a fait preuve d'assi- 
|duité, homme, il a beaucoup 
| donné de sa personne, il est par- 
|ti assez tôt, mais il laisse dans 
|les coeurs de ceux qui l'ont con- 
nu une amitié aussi grande 
| qu'authentique. 
| Les Anciens du Collège ren- 
dent hommage à un grand 0 


| J1 ne faut pas s'offenser que 

Iles autres nous cachent la vé- 

rité, puisque nous nous la ca- 

|chons si souvent à nous-mêmes. 
La ROCHEFFOUCAULD, 

| L L L 

| Il n'v a pour l’homme qu'un 

| vrai malheur qui est de se trou- 

| ver en faute et d'avoir quelque 

| chose à se reprocher. 

| La BRUYERE. 


PHOTOCOPIES 


XEROX 
SERVICE INSTANTANE 


305 EDIFIGCE PARIS 


rec.942-4074 


Boniface, le disparu à contribué | 


Docteur H.-L. Marcoux 


Chiropraticien 


Désire annoncer l'ouverture 


de son bureau de chiropratie 


269 rue Taché 


SAINT-BONIFACE 


Téléphone 


: 247-5046 


la prodigué de ses conseils en! 


d'histoire, sauf quand on me de: | 


bien cette humilité et cet esprit | 


À CKSB 


1] 


Bea:xoup de nos auditeurs se | 


t la voix familière du | 
RP Lucien Hardy, SJ. décé- 
dé au collège le 15 octobre. Du- 


rant plusieurs années il a été 

de l'émission religieuse 
du matin sur nos ondes. CKSB | 
regrette la disparition d'un ami 
et collaborateur, | 


Gagnants 

Mme Cécile Simard, de Lo: 
rette, a décroché $110.00 au gros 
lot Robin Hood le 5 oct k 
Voici les gagnants des prix de 
S5.00 du 26 septembre au 17 oc. 
tobre: Mines A. Perreault, Eloi | 
Bouche, Ovila Gervais et Isido- 
re Dandonneau, toutes de St- 
Boniface, Dorothée Desrosiers, 
d'Otterburne, Napoléon Allarie, 
de StEustache, Alice St-Onge, 
de Vermette, Norbert Chaput, 
de St-Adolphe, Jos. Girard, d'E- 
lie, Arthur Jutras, de Letellier, 
Clovis Vermette, SET: Ga- 
briel Gosselin, de St-Malo, et 
Florida Hutlet, de Cypress 
River, Mlles Hélène Desautels, 
de St-lcan-Baptiste, et Aurore | 
Courcelles, d'Anola, et M. Rhéal 
Rouire, de Haywood, 


Réunion de l'Association 
des Dames Libérales 


Il y aura réunion de l’Associa- 


tion des Dames Libérales de St- 


Boniface le jeudi 20 octobre, à 
8 h. 30 p.m., chez Mme Eric} 
Barschel, 154, rue Kenny, St.| 
Boniface. | 

Mme W. G. Moody, déléguée | 
de l'Association des Dames Li- 
bérales de St-Boniface à la con- 
férence libérale d'Ottawa, sera | 
l'invitée d'honneur et donnera | 
un résumé de cette conférence. | 


| va des gens tellement men- 
teurs qu’ils parviennent à se 
tromper eux-mêmes. 


P. MONSABRE, 


ÉLECTION SCOLAIRE 
ALLEZ VOTER 


Page 5 


] 117 à tb ‘ PR 4 . 
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D'ACOMPTE, VOUS 

ACHETEZ UNE 

OBLIGATION 

D'ÉPARGNE 

DU CANADA À 
‘LA PREMIÈRE 

BANQUE 

AU CANADA” 


PAYEZ COMPTANT... OÙ PAR VERSEMENTS 
AVEC UN ACOMPTE DE 5% ET LE RESTE 
PAYABLE EN UN AN-SOIT $250 POUR UN BON 
DE $50; $500 POUR UN BON DE $100, ETC.(EN 
VENTE DANS TOUTE SUCCURSALE DE LA B DE M). 


BANQUE DE MONTRÉAL 
La Première Banque au Canada 


Des succursales dans les principaux centres du 
MANITOBA et de la SASKATCHEWAN 


| SUPPORTONS LES TROIS COMMISSAIRES SORTANT DE CHARGE 


Norman Ducharme 
Théobald Hébert 
Roland Trudeau 
Joseph Perreault 
James Stanners 
Armand Laurin 
Ernest Bouchard 


Gérard Prénovault 


Roger Levasseur 
Gaétan Drolet 
Jean-Paul Guenette 
Yves Savignac 
Ronald Pambrun 
Bernard Vrignon 
Henry DeCuypere 
Donald DeCuypere 


Clément Benjamin 
Rhéal Teffaine 
Guy Carrière 
Maurice Lévêque 
Paul Morier 
Robert Bockstael 
Guy Minvielle 


M, À. McOuat 


Nous les soussignés appuyons et approuvons le travail qu'ils ont accompli 
à la Commission Scolaire de St-Boniface no 4 au cours de leur mandat et 
nous demandons votre appui, 


Paul André Louis Aubry 
Louis Préfontaine 


Alcide Labossière 


Paul Guyot 

Robert Trudel 
Antoine Neyron Raymond Roy 
Louis Boucher 


Doric Allard 


Archie DeCuypere 
Roland Couture 

Germain Lavergne Joseph Chaput 
Léon Cancade Arthur D'Eschambault 
Joseph Chabalier Germain Champagna 
Arthur Mousseau Gabriel Soulodre 
Armand Ayotte Lucien Bérubé 
Etienne Bohémier Paul Marion 
Maxime Desaulniers George DeCruyenaere 

Dr Clément Lavoie #7 


Adrien Raimbault 


Jack Schimnowsky 
Dr Paul L'Heureux 
Marcel Marcoux 


Dr Jean-Marie Huot 


Roger Vadeboncoeur 
André Lachance 
Laurent Legros Camille Phaneuf 
Léo Colette Laurent Desjardins 
Rémi Lafrenière 


Camille DeBuck 


Gérard Rousseau 
Dr Marcel Hamonie 
Aimé Normandeau Denis Couture 


Claude Couture Julien Teffaine 


ainsi que l'Association des Canadiens français du parc Windsor 


Billets et Consultez-nous 
FE nggco “mm MAURICE E. SABOURIN LTD. 7 Sage. 
WE Accrédi 195, avenue Provencher, Saint-Boniface Téléphone: 233-7351 WP Accréditée 


présidente de la Ligue. 


ii 
peu 
CRETE 
rh 


la 
OPPPRETE 
de si mee 


AVIS EN MARGE D'UN RÈGLEMENT D'ÉCOLE DEVANT ÊTRE SOUMIS 
AU VOTE DES ÉLECTEURS DE LA DIVISION SCOLAIRE DE SAINT-BONIFACE NO 4 


lement autoriser une dépense de deux cent quatre-vingt mille einq 

($280,500.00) gere pe ia construction d'une sg à Lee de: 8 

den au compte de 17 pièces, soit 12 pièces ues) et un u 
compte de ang er gr ladite Division Scolaire de t-Boniface, No 4. 


Avis est les présentes donné qu'un règlement (No 152) de la Division Scolaire 
de Saint Boniface ! No 4 wre soumis, en vertu du règlement No 4649 de la Cité de St-Boni- 
face, au vote des électeurs de ladite division scolaire, dûment qualifiés à voter sur ce règle 
ment selon l'“Acte des Ecoles Publiques”, à l'heure et aux endroits ci-dessous indiqués. 

Le but du règlement No 152 de la Division Scolaire de Saint-Boniface No 4 est de 
contracter une dette de deux cent quatre vingt mille ee | cents ($280,500.00) dollars, par 
l'émission et la vente d'obliga pour la construction d'une extension à l'école Howden 
au compte de 17 pièces, soit 12 p: (académiques) et un gymnase au compte de cinq 
pièces, au coût global de deux cent quatre-vingt mille cinq cents ($280,500.00) dollars. 

Le vote des électeurs ayant droit de vote sur ledit règlement aura lieu le mercredi 
vingt-six octobre, A.D. 1966, re de neuf heures dans la matinée jusqu’à huit heures 
du soir, heure avancée, le même jour, aux bureaux de votation dans les subdivisions sui- 
vantes: 


SUBDIVISIONS ÉLECTORALES 


Quartier No 3 j 
_* Sub. élec. 11— — 500, . nue ‘Taché 
No 12— ; Scouts RU — 466, rue Aulneau 
No 13— Gymnase Notre-Dame — 299, avenue de la Cathédrale 
Quartier No 4 
Sub. élec, No 14-— Hôtel de Ville — 219, avenue Provencher 

No 16— Ecole Marion — 619, rue Des Meurons 
No 17—E belge du Sacré-Coeur — 501, rue Plinguet 
No 18-— Club St-François — 1037, chemin Dugald 


Quartier No 5 
Sub élec, No + Ath m vd anglicane St.Bartholomew -— 843, Autumnwood Drive 
No 21 Ecole Frontenac — 966, Autumnwood Drive 
No 22— Gymnase de l'école Prendergast — Autumnwood Drive 
No 23— Ecole Howden — 150, chemin Howden 
No 24— Ecole supérieure de Windsor Park — 1015, chemin Cottonwood 
No 25— Ecole Général Vanier — 18, boulevard Lomond 
Toute personne désireuse d'opposer ce règlement, en entier ou en partie, devra faire 
une soumission y relative au juge de la Cour du Banc de la Reine, siégeant à Saint-Bonifa- 
ce, en dedans des deux semaines qui suivent la publication de cet avis — dans les quoti- 
diens connus sous le nom de “Winnipeg FreePress” et “Winnipeg Tribune”, et dans les 
hebdomadaires connus sous le nom de “La Liberté et le Patriote” et “St. Boniface Courier”, 
autrement il sera trop tard pour faire ses réclamations. 


Le maire de la Cité pourra, si requis, nommer par écrit deux personnes intéressées 
au règlement, en faveur ou contre, à être témoins du comptage final des votes, et une 
personne qui pourra représenter les intéressés à chacun des bureaux du scrutin, 


Cet avis est donné au nom du et par le Conseil de la Cité de St-Boniface. 
Donné à St-Boniface, Manitoba, ce vingt-septième jour de septembre, A.D. 1966. 
PAR ORDRE 


Maurice PRUD'HOMME 
greffier 


rou! 
1.15—Rendez-vous 
1.30-Jeunesse do: 


des modestes origines d'une 
élite u 


(par Hector Grenon) 


Nos historiens nous ont racon- 
té la Petite Histoire par étapes 
et par anecdotes mais rares sont 
ceux qui ont décrit toute une 
époque dans sa continuité, à 
rieur d'un même Le 8 et 
relevé dans son ensemble “la vie 
simple des petites gens”, C'est 
la tâche à laquelle s'est attelé 
Hector Grenon dans ce volume 
ui vient de sortir aux Editions 

l'Homme, “CHRONIQUES 
VECUES”, dont ce tome est le 
premier d'une série, qui couvri- 
ront la vie canadienne depuis le 
début du siècle jusqu'à nos 
jours, Dans le présent volume, 
elles nous font, pénétrer. au 
coeur même de la famille d’an- 


tan, de l'existence du 
système d'éducation de: la 
“petite école” jusqu'à l’univer- 


té, etc.; elles font revivre sous 
nos yeux un âge déjà révolu. 
Ennemi de la virgule mais 
ami des mots du terroir et des 
canadianismes, l’auteur émaille 
son texte de ces expressions vi- 
vantes et A au vocabulaire 
des gens humbles, mots colorés 
et amusants qui sont oubliés ou 
n'ont guère de sens pour les Ca- 
nadiens d'aujourd'hui, Son style 
envoûtera le lecteur, 


Une époque ressuscitée 

Sans prétention, Hector Gre- 
non raconte cette époque qui fut 
la sienne et celle de ses contem- 
porains et il ressuscite ainsi une 
période pleine de charmes même 
si elle était à cent lieues de la 
nôtre. 

Depuis le gamin “qui court au 
feu” et qui a tout un monde à 
sa portée dans un coin de la ville 
jusqu'à l'homme mur qui a dé- 
cidé de décrire ce passé, toute 
une génération (qui pourrait se 
partager en trois générations) se 
reconnaîtra dans cette véritable 


saga. 
Le chapitres comme les faits: 


—— - 
GE PR CESR R TC R ENT Pen enrnes 
_— 
=, 


10.30—Deux villes, une 
musique 


du soir, 
Fermeture 


"Chroniques vécues” 


la trame de l'enfance heureuse; 
la grippe espagnole; l'entrée et 


inclusivement 
#.00— Nouvelles les 
9.06—De tout et de rien | °%-—Orchentre 6.00— Nouvelles 
: 18 PES dm mer y latine pol “7 * garçons, 
Fed Eaton MERCREDI 6.0—Chronique 
158Divertisement 10-—Petite veillée à la sie F 
30—Présent 7 Prévi- 
11.00 Nouvelles 800—Vive la sions du ji 
1146— Divertissement DU ego <h 1 in, 
11.30—Joyeux 8 ce publique Avis de décès 
35 roubac ours #.30--Concert du 1: Dé musicale 
4.00-—-Nouvelles .30— parole “ 
121 pnique 11.00—Musique de scène 2007 a! tant FX, se 
1219 Rendez-vous JEUDI 9.30— Visite aux 
1.00-- Nouvelles 130--La chanson de chansonniers 
105-Prévisions du ours 1000-Du blues et des 
temps 8.30— théâtre hommes 
1.10--Condition des 9.30-—-Nations au micro | 1100—Musique de danse 
tes 12.00-—-Nouvelles, Pensée 


le séjour à l’orphelinat; les - 


deurs et les servitudes de l'édu- 


cation en vase clos; les pre- 


mières expériences du gagne- 
pain; les tournées artistiques, 
etc. Tout cela emporte le 
ui suit le cicérone à travers la 
etite Histoire “des modestes 


lecteur 


origines de l'élite urbaine.de nos 


jours”. 

Monsieur Grenon est avocat. 
11 ne raconte pas comme un s0- 
ciologue qui scrute et juge mais 
comme un disciple de 
qui sur un ton débonnaire s'a- 
muse à nous dire ‘comment ça 
se passait dans ce temps-là”, 

“CHRONIQUES VECUES” a 
500 pages. Il est en vente dans 
toutes les librairies à $3.50 l'ex- 
fributlon Populairs —— 1130 est, 

ution re — 
de la Gauchetière — Montréal, 
Tél. 523-1600. 


Conférence 


L'Alliance Française du Ma- 
nitoba invite ses membres et 
leurs amis à assister à la con- 
férence du Dr Victor Leathers, 
“Profils créoles en France”, le 
mardi 25 octobre, à 8 h. 30 p.m, 
au University Women's Club, 
54, Westgate. Un café suivra la 
conférence, 

A cette soirée, l'Alliance Fran- 
caise permettra aux amis de 
Marcel Richard d'exprimer la 
fidélité à sa personne, en ou- 
vrant une souscription destinée 
à permettre de décerner annuel- 
lement un Prix Marcel Richard 
à un étudiant de français de 
l'Université particulièrement 
méritant., M. Roland Trudeau, 
le trésorier de l'Alliance Fran- 
çaise, veut bien recueillir les 
souscriptions en son nom, 


La santé est le plus grand 
bien, la beauté est au second 
rang, la richesse au troisième. 


SELON L'ACTE DU WINNIPEG MÉTROPOLITAIN 


AVIS PUBLIC 


est ici donné que les bureaux de scrutin préliminaire seront ouverts dans les villes 
et municipalités de la région métropolitaine aux heures, endroits et dates sous- 


21, 22 et 24 oct. 
21, 22 et 24 oct. 
21, 22 et 24 oct. 
21, 22 et 24 oct, 
21,.22 6824 oct, | 
21, 22 ot 24 oct, | 


21, 22 et 24 oct, 


21, 22 et 24 oct, 


21,22 et 24 oct, 


21, 22 et 24 oct. 


21, 22 et 24 oct. 
21, 22 et 24 oct. 


20, 21, 22 et 24 oct, 


mentionnés. 
Municipalité Scrutin préliminaire Endroits Heures Jours 
Assiniboia Salle municipale 3180, ave Portage, Kirkfield Park 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
Charleswood Bureau municipal 5006, boulevard Roblin, Charleswood 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
East Kildonan Hôtel de ville 755, chemin Henderson, Cité de East Kildonan 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
Fort Garry Bureaux municipaux 1350, chemin Pembina, Fort Garry 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
North Kildonan Bureaux municipaux 1400, chemin Henderson, North Kildonan 5.00 p.m. - 9.30 p.m, 
Old Kildonan Bureuu municipal 2301, rue Main, Old Kildonan 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
$t-Boniface Hôtel de ville Avenue Provencher, Cité de St-Boniface Le que 7 ÿ à se « + 
St. James Postes des pompiers 200, rue Berry, Cité de St, James 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
St-Vital Bureaux municipaux kà 604, chemin St. Marie, Cité de St-Vital 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
Transcona Bureau municipal 141, ave Regent, Cité de Transcona 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
Tuxedo Hôtel de ville 2020, ave Corydon, Ville de Tuxedo 5.00 p.m. - 9.30 p.m. 
West Kildonan Bureaux municipaux 1760, rue Main, Cité de West Kildonan 5.00 p.m. - 9.30 pu. 
Winnipeg Hôtel de ville Rue Main, Cité de Winnipeg 4 sr ‘ 20 4 


Avis du sous-signé ce 12 octobre 1966 


K. E. Porter 


Directeur métropolitain du scrutin 


"DIEU PROTÈGE LA REINE" 


is 


St-Bonitoce, le 20 octobre 1966 


23 octobre sera | ques semaines, Cette association 
l'abbé Maurice | a fait du bon travail depuis sa 
Gareau. Avis à tous de garder} fondation. Continuons à l'aider 
ces veillées libres: tous les pa-len lui montrant notre apprécia 
roissiens se-doivent d'assister à tion par nos deniers. 

cette retraite. On 
en grand nombre, 


ee 
e 


vous attend id 


Proposezvous. au matin le 
bien que vous voulez faire dans 


part 

roissiens. Perception 
Le thème On terminer la le jour et examinet-vous le soir 
chatte Gun FuAene | von de Aura BE [9 a conduite dei journée 
d'intimité et de vie française au | tion au Pare Windsor, d'ici quel- IMITATION. 
Canada. Les visiteurs pouvaient | — 
remarquer dans un coin de la «vas 
salle, un couvre-pieds ué, un 

natté et une ue, Ces 
px de le ere furent gagné 

«Re gg mg : 1 
Parc Windsor, et M. Claude Ga- 
2 cg pra dau 
me ge Va og récipiendaire du de 
Les tables éclairées à la chan- À pus. Loge 
delle et garnies de fleurs de Tr UR an, GeUx, 
jardin semblaient garder tous quatre, t, douze et 
Vieille maison aile, ne mener "nement de 

mn n î 

cuisine — aperçue à l'entrée, ME. arme roue 
L'horloge grand-père, le rouet, conserver 
la berceuse, le châle à la portée et seulement des 
des épaules frileuses f t rtraits des Sept Ages 
revivre à la mémoire des pa- A giques peuvent gar- 


der un souvenir très vi- 
vant des années d'en- 
fance, 


PERRIN DU MANITOBA 
159, bouleverd Provencher 


belle fête. St-Boniface, Men. 
Retraite paroissiale Bureau: 233-1310 NU "+ -*.-R 
La retraite paroissiale qui Résidence: 256-0203 Am Me, 


Aux Electeurs de St-Boniface 
VOTEZ EN FAVEUR 


DU RÉGLEMENT POUR 
L'ALLONGE À L'ÉCOLE HOWDEN 


La Commission scolaire 
G. M. De Cruyenaere 
Paul Marion 
Art McOuat 
George Andrich 
C.-E. Huot 


MAURICE A. HÉBERT 


Les 50,000 Canadiens français du grand Winnipeg ont besoin d'une 


forte représentation au conseil métropolitain. 


Dans la division 7 


le 26 octobre 
MARQUEZ VOTRE BULLETIN 


HÉBERT, Maurice À. 4 


Comité d'élection de M.-A. Hébert 


AVIS EN MARGE D'UN RÈGLEMENT DEVANT ÊTRE SOUMIS 


AU VOTE DES ÉLECTEURS DE LA CITÉ DE ST-BONIFACE 


Un règlement pour autoriser une dépense de deux cent cinquante-cinq mille 


($255,000.00) dollars pour l'érection et l'aménagement d'un 


ste principal d'in- 


cendie, et d’un poste secondaire en la subdivision de Southdale, et l'émission de 
d'obligations à cet effet. 


Avis ést par les présentes donné qu'un règlement (No 4650) de la Cité de St-Boni- 
face sera soumis, en vertu de la Section 548 de la Charte de St-Boniface, soit Cap. 68 S.M. 
1953, et amendements, au vote des électeurs dûment qualifiés à voter sur ce règlement 
selon ladite Charte de St-Boniface, à l'heure et aux endroits ci-dessous indiqués, 


Le but dudit règlement No 4650 de ladite Cité de St-Boniface, 
est de contracter une dette de deux cent cinq 


ui sera ainsi soumis, 


mille ($255,000.00) dollars par l'é- 


mission et la vente d'obligations pour l'érection et Paménagenent d'un poste principal 
d'incendie, et d'un poste secondaire en la subdivision de Southdale, au coût global de deux 
cent cinquante-cinq mille ($255,000.00) dollars. 

Le vote des électeurs ayant droit de voter sur ledit règlement aura lieu le mercredi 
vingt-six octobre, A.D, 1966, à compter de neuf heures la matinée jusqu'à huit heures le soir 
du même jour, heure avancée, aux bureaux de votation dans les subdivisions suivantes, à 


savoir: 


Quartier No 1 


Sub. élec, No 
No 
No 


Quartier No 2 


Sub élec, No 
N 


Sub, élec. No 
No 
No 
No 


Quartier No 4 
Sub, élec. No 
No 
No 
No 


Quartier No 5 
Sub. élec, No 
No 

No 
No 
No 

No 


SUBDIVISIONS ÉLECTORALES 


1 — Ecole Nordale -— 99, avenue Birchdale 
2 — Institut Collégial Nelson Melntyre — 188, chemin Ste-Marie 
3-— Salle paroissiale de St, Philip's — Taché et Eugénie 


4 — Salle paroissiale de Holy Cross — 252, rue Dubuc 

5. Centre Récréatif Falcon — Dubuc et Dupont 

6— Ecole Archwood — 800, rue Archibald 

7— Centre Récréatif St-François — 1037, chemin Dugalé 
8— Salle Sokol — 523, rue Doucet 

9 — Salle paroissiale SS, Pierre et Paul — 390, rue Marion 


10 — Eglise presbytérienne de Norwood — Kitson et Traverse 
11 — Hôpital Taché — 500, avenue Taché 

12 -- Salle des Scouts de St-Boniface — 466, rue Aulneau 

13 — Gymnase Notre-Dame — 299, avenue de la Cathédrale 


14 — L'Hôtel de Ville — 219, avenue Provencher 

16 — Ecole Marion — 619, rue Des Meurons 

17 — Eglise belge du Sacré-Coeur — 501, rue Plinguet 
18— Centre Récréatif St-François — 1037, chemin Dugalé 


19 — Eglise anglicane St. Barholomew — 843, Autumnwood Drive 

21 — Ecolé Frontenac — 966, Autumnwood Drive 

22 — Gymnase de l'école Prendergast — Autumnwood Drive 

23 — Ecole Howden — 150, chemin Howden 

24 Ecole supérieure de Windsor Park — 1015, chemin Cottonwood 
25 — Ecole Général Vanier — 18, boulevard Lomond, 


Toute personne désireuse d'opposer ce réglement, en entier ou en partie, devra faite 


une soumission y relative au juge 
ce, en dedans des deux semaines qui suivent la publication de cet av 


t à Saint-Bonifa- 


la Cour du Banc de la Reïne, 
— qui se fera une 


fois la semaine pendant trois semaines consécutives dans les quotidiens connus sous le nom 


de “Winnipeg Free Press” et “Winni 


g Tribune”, et dans les hebdomadaires connus sous 


le nom de “La Liberté et le Patriote” et “St. Boniface Courier”, autrement il sera trop tard 
pour faire ses réclamations. 


Le maire 


de la Cité pourra, si requis, nommer par écrit deux personnes intéressées 


au règlement, en faveur ou contre, à être témoins du comptage final des votes, et une 
personne qui pourra représenter les intéressés à chacun des bureaux du scrutin. 


Cet avis est donné au nom du et par le Conseil de la. Cité de St-Boniface 
Donné à Saint-Boniface, Manitoba, ce trentiéme jour de septernbre, A.D. 1966, 


PAR ORDRE 
Maurice PRUD'HOMME 
greffier 


eq, mm 


St-Bonitoce, le ZÙ octobre 1766 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE Page 


| vendredi 2% octobre. Qu'on se | 


ile dise! Les billets se vendent 
Chevalieæs L$L50 par personne et l'on vous 


|promet une soirée trés inlères- 


i C | b | sante, 
Ch et là 
Conseil Gouæt no 2641 ; é 
Nous «pprenons avec plaisir 


: de pps, |que notre me oh gg Ne. 
A jue de sang en IaveUT | remet tranquillement de 
de la Crotrhoge en lieu cet- | d'une opéretion à l'hôpital géné. 
te année le maxi ler novem- | ral St-Boniface. 
bre. Afin d'accomæemmoder le plus! Le frère L. Cormier, de La 
rand mombre die [rires possi. ! Salle, a perdu $620 lors de no- 
nle en cette fée d'obligation, | tre assernblée de lundi dernier. 
H y aura une messe spéciale en | Le pot d'or grossit, mais il faut 
À parure LA LE l'être présent pour le gagner! 
M) ce ur- pars , x } asse Æector : 
res se dirigerumæ ensemble PA Fe as LU DRE = À 
auto au local de la Croix-Rou- | à n et au 0 
ge. Le Grand Cisæwvaller exhorte | mir us P DES (ej 
ous les frères de Din prendre | sest fracturé ls jambe derniè- 
note re se | "est not 
à sy rendre nomæxbreix afin de | pans + à hd pare À À En calé 
conserver la bosæane renommée |} qui donne l'exemple aux au- 
du Conseil à l'égard de cette cli- : joesl da 
nique annuelle de sang Au sujet de la grande loterie, 
111 y a des frères qui sont allés 
tod Ligue de 25 quilles Points | chercher cinq autres livrets! Toi, 
red 6 |frère, astu disposé des quelques 
t |livrets en ta possession? N'ou- 


me 


Sala 63 | L 
, S {blle pas de faire ta part en ce 
7 3 a o | domaine et tout marchera ron- 
Bilodeau 47 | dement au Conseil! 
Jeanson 45 | RIGOLETTO, 
Desrothers 2 | —— eee 
RNEEN . Quand les petits s'appliquent 
Sobrée des ammméniers là de grandes choses, elles les 
Elle aura leu æu Club St-Vin- | font d'ordinaire devenir grands. 
S. AUGUSTIN. 


cent, rue Kenny. à 8 h. 30, le 


Le plus près 
du 
peuple 


Le 26 octobre 


Dans le quartier 4 
Municipolite de Grey 
Louis de Bocquigny 


sollicite votre suttrage. Avec votre coopération, 
M vou avsure un service diligent. 


de ROCQUIGNY, Louis |X 


Electeurs du Quartier 5 
De La Municipalité de Lorne 


Un changement s'impose 


Votre représentant est votre serviteur, 


1] Vous le choisissez, l'élisez pour qu'il se fasse le 
partisan de vos réclamations. 11 est bien temps 
qu'on soit représenté par un citoyen en faveur 


du bien-être social... 


Le 26 octobre votez comme suit: 


dhsalin 


Benoît Aubry ( uche) et Paul Lavoie, tous deux âgés de 6 ans et étudiants en première année, font partie des 340 élèves | y 
qui fréquentent la nouvelle école Lacerte du Pare Windsor à St-Boniface et dédiée aux enfants de mentalité française, | LABOSSIÈRE R ai n 
geriiue sdhhous ve Ma or aa ess ct SMILE À om 
Lu 


L'obéissance seule est grande! 


Fo bb sv ip on 4 £ et sage, seule elle garde le ta- 
coup de mourir et il vaudrait eunion 6 d cle ve lent, maintient la conscience et 
bien mieux fuir le péché que glorifie la renommée. 


| Louis VEUILLOT! 


Dons Ahétro 8 


le 26 oætobre 
Annonce insérée par le Comité de R. Labossière, 


Lam 


Savez-vous ce que boit cet 
homme dans ce verre qui vacille 
en sa main tremblantie d’ivres- 
se? Il boit les larmes, le sang, 
(Comité d'élection de Lorne Leech) || la vie de sa femme et de ses 
lenfants.  -- LAMENNAIS. 


Le mardi soir 4 octobre, la|de presse et publicité furent 


Ligue des Femmes Catholiques | très favorisées par la présence 
du Conseil diocésain tenait une} dans leur groupe du R, P, R. on on on 
réunion spéciale à l'école Ste-| Bédard, O.MI, rédacteur au 


de plusieurs présidentes des co-|te, Il faut que la Ligue ait une 


Le candidat de tous 


pour la division no 7 de métro 


McKALL TRAVAILLE 
Le mercredi 26 octobre 


VOT-EZ L FPT murraros D diocésain à St-Vital 
| 


VOTEZ 


MtKALL, Peter 


Comité d'élection Peter McKall, 


Pour commissaire d'école de St-Boniface 
RÉÉLISEZ 
George W. Andrich 

pour | 


Expérience, bon jugement 
et sincérité 
le mercredi 26 octobre 


(Le comité d'élection Geo. W. Andrich) 


Pour la Division 7 du Métro 


ÉLISEZ 
John W. (Jack) McGurran 


Le seul candidat Métro 


Marie pour répondre au désir |journal La Liberté et le Patrio- prix 


mités permanents de se rencon- 
trer afin de s'assurer si vrai- 
ment la Ligue va de l'avant et 
ice qu'elle peut faire pour con- 
tinuer de faire fructifier son 
beau travail, Cinq cercles d'étu- 
de furent formés. 

Tout d'abord, le groupe des 
présidentes de sections tint une 
discussion animée et intéressan- 
te sur les buts de la Ligue, Cel- 
le-ci doit véritablement changer 
sa façon de penser et d'agir. 
Elle doit être pour toutes une 
occasion de vie personnelle meil- 
leure et non pas seulement un 
| ‘passe-temps pratique pour ou- 
blier nos soucis journaliers, La 
Ligue doit promouvoir le rôle 
de la femme à la maison dans 
| la société et dans l'Eglise. 
| Le groupe des comités spiri- 
|tuels s'engagea à travailler en- 
{core plus efficacement afin que 
| toutes les activités de la Ligue 
respirent la vie chrétienne, qu'el- 
| les soient quelque chose de con- 
cret. Il faut se demander com- 
ment penserait, comment agi- 


telle situation, La vie du Christ 
doit pénétrer dans tout ce que 
nous faisons, 

Les comités d'éducation doi- 
\vent premièrement former et 
éduquer leurs membres, afin 
que ceux-ci pensent et agissent 
|mieux, On doit connaître sa pa- 
| roisse afin d'en transformer les 
idées pour répondre à des be- 
| soins. Plusieurs aides sont à 
[notre portée tels que: cercles 
d'étude, panels, film avec dis- 
| Cussion, etc, Le champ d'action 
d'un comité d'éducation est cer- 
, tainement très vaste, mais nous 
| devons tâcher d'avancer avec 
ce que nous avons et ce qui se 
présente. 

Le groupe “Législation et ci- 
visme” centra ses discussions 
principalement sur le projet 
| centenaire. C'est à la conféren- 
|ce régionale de St-Norbert que 
| nous aurons des nouvelles posi- 
tives à ce propos. 


| Voici la Histe des soirées édu- 
'catives pour les officiers des 
|trois comités, gérants et autres 
|employés des Caisses Populai- 
|res membres du Conseil de la 
Coopération du Manitoba: 

Le mercredi 16 novembre, à 
|8 h. p.m. pour la Caisse Popu- 
| laire de St-Georges. 

Le mardi 25 octobre, à 8 h. 
p.m, au sous-sol du Credit 
Union League, 191, avenue Pro- 
| vencher, pour les Caisses Popu- 
laires suivantes: Précieux-Sang, 
| La Salle, Ste-Marie, St-Adolphe, 
| Sts-Martyrs - Canadiens, Isle-de- 
!Chênes, Caritas, Elie, Sacré- 
; Coeur, St-François-Xavier, No- 


rait le Christ devant telle ou|bjentôt! 


| 


Enfin, les dames des comités! A 8 h.?... C'est compris. 


Soirées éducatives | 
‘organisées par le CCM. 


| 
Î 


| p.m., à l'école secondaire de St- 


repas repos 


influence dans les milieux où 
elle fonctionne, On parla de la 
force des associations féminines 
dans l'Eglise, Si, par notre co- 
mité, nous faisons rayonner la 
Ligue et cela par tous les 
moyens, et toutes les occasions 
qui se présentent, nous pourrons 
faire beaucoup de bien dans no- 
tre paroisse et dans l'Eglise, 


Conférence régionale 

C'est le jeudi 27 octobre, à 
8 h. p.m., à l'école secondaire de 
St-Norbert (870, avenue Ste-Thé- 
rèse) À nb lieu la conféren- 
ce régionale de la Ligue des 
Femmes Catholiques. Cette soi: 
rée débutera par un paläbre qui 
donnera des renseignements très 
précis sur la Ligue. Après une 
courte détente, suivra une con- 
férence donnée par le R. P, A. 
Surprenant, S.J, professeur de 
Belles-Lettres au Collège de St-| 
Boniface, Sa présentation por: | 
tera sur la chansonnette fran- 
caise et sa valeur pédagogique 
dans l'enseignement du français. 

Venez en grand nombre, A 


Presse et publicité, 


St-Boniface vous présente 
... Folies Fantômes 


A StBoniface on chante et 
on danse... C'est au gymnase 
Notre-Dame que la Jeunesse | 
Franco-Manitobaine vous pré- 
sente la boîte des Folies Fantô- FT 
mes. Un spectacle de renom, un à 
Gala de chansonnettes françai: 
ses... C'est ce qui vous attend 
à St-Boniface le samedi 29 octo. 
bre... 

Sept écoles vous présentent | 
un talent jeune et dynamique, 
Un décor merveilleux vous fera 
pénétrer dans le monde mysté:| 
rieux des Folies Fantômes. | 

On se donne donc le mot et| 
on se rend tous à la boîte des| 
“Folies Fantômes”, | 

Pour les jeunes et les moins | 
jeunes une soirée inoubliable... 


de nouveau! 


le tarif rouge s'applique 


Bravo! Grâce au tarif Exemples d'aubaines 
rouge, vous voyagerez de la | du tarif rouge 
façon la plus économique (en voiture-coach) 
tout en bénéficiant de tous 

les services du CN: de Winnipeg à 
confort parfait, voitures Montréal  $24,00 
spacieuses, choix de places 

couchées, repas savoureux, | 7210110 $22.00 
salons où causer et prendre | Edmonton $15,50 
une consommation. De Saskatoon $ 9,90 
plus, si vous voyagez en Vancouver $25,00 
voiture-lits ou en voiture- 

salon, le CN vous offre des y 
repas gratuits, Pour plus 

amples renseignements, 

consultez votre agent 

accrédité par le CN ou tout 

bureau des ventes 

voyageurs du CN, 


Le mercredi 2 novembre, à 
8 h. p.m, à l'école élémentaire 
de Bruxelles pour St-Léon et 
Bruxelles. 

Le jeudi 3 novembre, à 8 h. 


Malo pour les Caisses Populai- 
res suivantes: St-Jean-Baptiste, 
Otterburne, St-Pierre, St-Joseph, 
Ste-Elisabeth, Letellier et St- 
Malo, 

Le mercredi 9 novembre, à 
8 h. p.m., à l'école secondaire de 
Ste-Anne-desChênes pour les 
Caisses Populaires suivantes: 
Ste-Geneviève, Richer, Ste-Anne- 
des-Chênes, St-Labre, La Bro- 
querie, Lorette et South Junc- 


dans la division 7 


|tre-Dame de l'Assomption et La | tion, | | Î Î 
RL 4 Le mardi 15 novembre, à 8 h. 
| |p.m., à l'école élémentaire de Li] & #. 


Ste-Famille Ste-Amélie pour les Caisses Po- 


pulaires suivantes: Laurier, Ste- 
Thé annuel | Rose-du-Lac et Ste-Amélie, 
Les paroissiens, parents et Ces assemblées éducatives dé- | 
|amis sont cordialement invités 


buteront à 8 h. p.m. précises et 
[au thé annuel le dimanche 30/5 termineront à 10 h. p.m. 


octobre, de 2 h. à 5 h. p.m. | Les membres de cornités et Eu 


Le dimanche on ne sait que|employés sont priés de s'armer 
| faire. Comme le dit la chanson!de questions et de documents 


“Les enfants s’ennuient le di- tels que l'acte des Caisses Po- VA 


manche”. On pourrait aussi di-|pulaires, les amendements et 


Ire la même chose des grandes toutes les autres formules de 
| personnes. papeteries qu'ils veulent se fai- 


| Ce thé, au profit des oeuvres | re expliquer. 
| 
ne | des Dames Auxiliaires de la pa-| On aüra comme modérateurs | MAURICE F SABOURIN LTD 
roisse Ste-Famille, se tiendra à | de la soirée éducative, MM. Cha: | . à 6 
778, rue Archibald. Un bon goû-| balier, Jubinville et R. Toupin.| Agence 
MGURRAN John W ter sera servi et il y aura aussi! S'il vous plait, voir à Ce que | Billets et renseignements _ Consultez-nous sens trois 5 El d V 
| une loterie. tous les officiers et employés as: | 
’ - | Bienvenue À tous et à toutes. | sistent à la soirée réservée pour | 195, avenue Provencher, Saint-Bonitace Eee Fr ete 
Téléphone: 233-7351 ccreaiiee 


appuyé par le Comité d'élection 


du Grand-Winnipeg. 


CR, L'AGENCE DE VOYAGES 
M de Voyxge  D'ESCHAMBAULT 


de Voyage 
Accréditee 136, ave Provencher, St-Boniface — CE 3-3457 


Qualifié et æxpérimenté 

Diplômé d'université (Faculté de pharmacie), Echevin à St-Bonitoce pendont 8 ans. 
Elu maire adjoint à 6 reprises, Membre de la paroisse Ste-Bernadette. 

Membre du Consaæil des Chevaliers de Colomb du Pare Windsor, 


Métro est mme entreprise considérable 
Elisex mn homme d'affaires éminent possédant l'expérience des affaires municipales de 5t-Boniface, 


Mercredi 


| Venez en grand nombre vous|votre Caisse Populaire, C'est | 
amuser et rencontrer vos amis. * pour le bien de tous, 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Réunion catéchétique à St-Laurent 


St 


-Bonitace 


1966 
= 


e 20 octobre 


Gala international 


Les am mateurs de hockey | Attemtion parents et amis! ,Des rafraichissements seront 
: ST-LAURENT — Le diman-:vité les enfants wrésents gd À ge les points suivants: 1) voient venir l'hiver avec plaisir:| La JO.C. vous invite à weniriservis et le tirage des billets 
che 9 octobre, à 2 h. 30 pm,|la célébration de la remise des gd sont les lieux le club LD.C. a eu sa De à son Gala iriternational, le di-|*ura lieu. Le prix d'entrée est 


une trentaine de parents se sont 


de rencontre avec Dieu: 2) I 


réunion pour l'année 1966-67, le 


seulement d'un dollar, tout pro 


; ' | manche tobre, à Sh. pm. | 
roupés à l'école élémentaire St:} veilles”, à chanter une faut éduquer chez l'enfant une zæ mbre. On a 0 unir 3 oc SA p- fit allant à l'aide des mission 
F: su a” pl : : LEP Lie ne Sel 24 fer lle à l'action comité de directeurs commelau gymnase NotreDame, En|naires de l'Amérique du Sud. 
beau de leur enthousiasme en Pr'étais dans joie. Aléluia | du Seigneur: 5) La première suit: MM. Cyrille Carrière, pré-| plus de la danse à la musique | Venez donc en grand nombre 
ce qui concerne le renouveau mg Er et vers la mai | rencontre avec le : le #ident; Raymond Philippe, Lcd rofessionnelle de Carmen lencourager les jeunes dans le 
catéchétique, . Les U Larrv Allarie, [Rosa et son orchestre, il y aura! {beau travail qu'ils font. 
fo Géitruds- po vedd pour faire le |tiques à ces Jean-Paul or oelen | Ipout votre divertissement un | 
La Rév, Sr Ma aité la Loge entre la sainte! n'ont pas manqué d'apporter æssistantinstructeur: Gilbert|concert d'amateurs, mettant en! Comité de publicité 
Alice, principale, a soul et le catéchisme fut don-| plus de lumière dans nos vies | Drumontier, secrétaire-trésorier; | vedette de jeunes talents locaux. ! 


bienvenue aux parents et à in- 


née aux enfants en présence des 
parents par leur titulaire de 2e 
année: a R Rév, Sr Marie-Emilie- 


de tous les jours. 
Mgr np mp le 6 
rent ensuite consacrées 


Gälbert Petit, préposé à l'équipe: | 
ment; FA sg St-Laurent, chro- | 


| de la J.O.C. 


GAGNANTS ou TIRAGE 


à Ja pe [Rs officiel, et Albert Pe-| 
de-la-Croix, après quoi eut lieu po À ou des dix t, enregistreur officiel. Félici- | Voici la liste des gagnants du, nigan, Qué.: 3) rôtissoire auto- 
la distribution solennelle des! mes du livre de 1 on à ces a Mgr officiers | ilirage au profit des vocations | matique, Raymond Cardin, d'Ya 
manuels à chique enfant. La amènent sans cesse LORS à et bonne année à t sacerdotales et religieuses chez! Maska Quest, Qué. 4) vaissel 
cérémonie terminée, les enfants |] grande merveille de son titre Remarquez qu'il par aura nt | s Le «cle “Melmac”, Oscar Pigeon, de 
sont allés prendre leurs ébats| d'enfant de Dieu que lui a pro- tique de hockey au Parc Sar-|les Indiens et Métis au Petit Së |St.Adolphe, comté Argenteuil, 
dans la cour de l'école pendant | curé son baptème. t le vendredi soir 4 novem- |minair e St-Jean: 1) radio porta. |Qué,; 5) rasoir sanscorde, Léo 
ue les parents écoutaient avi- Un firent dome l'occasion bre, de 11 h. 15 à 12 h. 45. Queltive, Robert Gallant, de Müille-|pold Care, de Montmorency, 
ment causerie sur les sa- aux parents de faire tous les joueurs s'y ce gi rand, Qué.; 21 montre pour khom-| Qué; 6) grille-pain, Huguette 
crements présentée par le R. P. maitresses présentes a à Culture physiq me, Pe ter McKoewn, de Shawa Fr ancis, de Port Meunier, Qué. 
L. Brossard, OM.L, curé de la!,,s. qu'apporte la nouvelle caté- Il y aura pratique sy" culture una nes ne 

paroisse, L'entretien qui dura physique à paroissiale | 


une vingtaine de minutes com- 


Fainte- Marie 


mérent la dise 1) Pour 
sa prière, votre enfant s'inspire- 
til des textes de 

en classe? Exemple: Seigneur, 
que tu es grand et beau: 2) Dans 


len grand nombre, 


tous les soirs à 7 h. 30, commen: | 
Gant le mardi 25 octobre. Venez 


(Bomquet-jubilé de 
I'ACFM du Cheval-Blanc 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


| 1019, Editice Grain Exchange, Winnipeg 


Tél.: WhHitehelt 2-3451 


Prix déchorgé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


ses jeux, dans son travail, vo- AVOINE — Lundi Mordi Mercredi Jeudi Vendredi 
tre enfant pense-t-il au Seigneur: Le Dr Cloutier, très connu dans les milieux médi Le dimanche 6 novembre se |CW. Vo : FEU FOR f ù, 
se rappelle-til ses paroles? (Ai. D rue es vient æ blier aux Presses Datversitaires 2 % ER F bn mem À OT | fourrage No 1 4 CET. ws 84 
nous tres? France, dans ameuse “Que Sais-je?” ssoCIAtIonN es nadiens | F No 2 d “6 “6 Ré 
La réunion de l'Association-de D'Penel dut LS pion p til intitulé “La Santé mentale”. C'est des. doute eo NhÀ mag 1 français du Manitoba dans la Fourrage No 3 A 836 83.6 ns “6 
Parents et Maitres se tiendra | ements?: 4) Comment souli- pc ge en canadien t dans cette collection D pod constitue! région du Cheval-Blanc, qui! ORGE — 
ce jeudi 20 octobre, à 8 h. gner le baptême au fover? Le!une véritable ency des connaissances actuelles et compte! COMprend les villages de rs ER rangs + lu lé 14 in 
Malades Vrai sens communautaire pro- déjà près de 1,300 titres. Pour En ci cet événement, La Centrale | Eustache, Elie et St-François :} No F4 rt 4 : 
| Prompt rétablissement à M.!|quisit l'union des coeurs À à la | du en en 2 ga général des Presses Universitaires de France | Xavier. | Pourrage No 2 . 131 4 131 L 1314 1314 
Bernard Croteau, Mmes Richaud | jovialité fraternelle s'épanouit peur ie Cons a srpanisé une réception qui s'est tenue à la Li- ja Er Le à ue G L Flahiff, | cr R No 3 ve 1284 134 128.4 138.4 
et Coss avec les dernières minutes de Renaud-Bray à Montréal, Sur notre photo, prise au cours archevêque de Winnipeg, | — 
J ssion. de la réce l'on voit, dans l'ordre habituel, M. Paul-Marcel | Œra une messe spéciale à 3 h.}C-W. No ? … = US, 1 Dh x 
Achetez vos À PA : 4 av le samedi pee :+ OP invita l'as | Gélinas, es er général de l'Association pe À mi rlalen l'église de StEustache. A|° w. 2 vel. FAT à 1194 119. 119 130! 
- : 15 octobre, le Club social a tenu | semblée à prier Dieu, notre Pè- Santé mentale, et le Dr Cloutier, qui, de 1961 à 1965, a|© A. 30 aura lieu le grand ban- |CW. No 4 106.2 105.4 106% 10714 
Obligations l'élection du nouvel exbeutif uilre, comme Notre Seigneur Jé-| occupé les mem de ce ur général æ Fédération a na ge Cal gt ipet ep 153 Mi I Int 
L. se compose comme suit: prési- É ’ diale pour men organisme rnational g , ’ 
d’'Epar gne dent, André Frey:.ler, 2e et de Lot y je re Pope D arcanes Ége v sont à Genève, Il a d'autre part publié, sur par au de vo sera le conféren:| cts OPTIONS — WINMIPEG 
vice-présidents, Léo-Paul Du- même 8 ux ouvrages destinés au grand public: “Un { - De ù È 
d C d Merrtg Joseph Caron et Claude br Rd gg Chen vo à 5 ychiatre vous parle” édité par la Librairie Beauchemin et actuel-| On peut obtenir des billets | jonemPre sg m2 M4 OM is 
u Lanada Clément; secrétaire-trés orie r, | vait la réunion afin ue cet heu. | lement épuisé, ainsi que “L'homme et son milieu” paru en 1958! POur le banquet de M, Paul Ba-| Mars 2662 246 266 27 
Bernard Permm. Félicitations et | reux événement familial ait son | au Cercle du Livre de France, ril eq æ Mme Gi-|Mai sens 266 206 212 2674 
à la Banque bonne char*e aux nouveaux | rayonnement, grandisse aux di- LE MS x DES dore e et de Mgr G. Ger:| AVOINE — 
élus. mensions paroissiales. Sous la to ood Kocquigny résideront à Bran- ae 5 ponts ane AT 2394 Décemh wo" 91 2 FE mn 
Yw enc cembre % 2 
Royale nes | bénédiction de notre dévoué pas don, Man. Invitation +00 les Franco-| Mal -J NN.. 2e EU 
teur se termina cette rencoritre riage De Rocq ’ Va-et-vient Juillet Ro 89 a 
Demandez le bulletin de Guertin Implement Ltd. que nous désirons fructueuse) "* és ere M. et Mme Sdmond Duchar, | 2270bains. _ | ORGE —- 
souscription à la plus pro- ur la 7 grande gioire de| Le samedi 24 septembre, à Th.|,% accompagnés de Mme Omer | ,- Octobre … 137 1# 1" ir 
Lot 149, chemin du Périmètre jeu et le bien des âmes qui! p.m. en l'église paroissiale St-|1 évesque, sont partis en voyage Avi hi Décembre … 133% 15%  1Ma 134% 
che succursale. Paiement (près de la Route 59) sont confiées à notre responsa-| Denis, le R. P. Joseph de Roc-|} Vancouver. DUR AUS, ee ES HN 180 181 14 
comptant Qu par men- Case postale 58, St-Vital 5, Man || bilité de catéchistes. quigny, O.M.I, bénissait le ma! M et Mme Ernest Gaudry Torit des Abonnements 
sualités. Les Obligations riage de Mile Alice Fay, fille de} (Gertrude Poirier) et leurs qua- è LIN — 
, VENTE JOHN DEERE, M. Emile Fay, à son neveu, M.|:: S D o3 À» OURER roi 234 MIS MI2 223 
d'Épargne du Canada ont j tre enfants sont maintenant ins A , Décembre É 294 4 294 4 4%, 2042 
et PIECES ET SERVICE St-Georges |2°:<7" 6 Rocauigns, fils de M | Glés à Haywood. La Liberté Mai WA Os JUS M, 
toujours la même valeur et g NY . | : Juillet 302 3041 304 | 
. 2 Tél: 256-4321 et Mme Louis de Rocquigny. Baptéme | et le Patriote Û 0 308%, 
sont encaissables n'importe ds Réunion de la LF.C, La mariée, accompagnée de| Le 16 octobre: Gilbert-Richard- SEIGLE — 
quand, à leur valeur nomi- Le rdi 20 temb t| son père, était élégante dans sa! J5seph, fils de M. et Mme A | CANADA | Octobre … "VU 1M4 125% 12614 
si ma septembre eu L , |Josepn, HIS de M, et Mme Au } ‘ Décembre . … 121% 1264 1273 LEE 
vale accrue de l'intérêt, lieu, dans la salle paroissiale, | longue robe blanche et son voi-|suste Debusschère, Parrain et!} 1 en: $3.50 2 ons: $6.00 || Ne MA 14 135 134 
é , , s 
La Cie PARENT Ltée ||rassemblée régulière de la Li|le court bouffant. La demoiselle |Karraine, M. et Mme Louis Vial-|} À l'étrenger: un on: $4.50 ]|auiltet 146 1e 194 159% 


BANQUE ROYALE 


COURTIERS 
462, éditice Grain Exchunge, 
Winnipeg, Man. 


Téléphone: WHitehall 2-6634 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


‘ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 


ON DONNE LE SERVICE 


QUE VOUS DÉSIREZ." 


“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908," 
521, rue Horgrove — Tél.: WHitehall 3-7395 7. Winnipeg 


Billinkoff's 


Lcd. 


Bois de construction et contre-plaqués 


DEMANDEZ À VOIR M. 


MARCEL MARCOUX 


625, rue Marion (en face de Canaca Packers) 


St-Boniface 


Tél.: 233-7121 


| 
Le 9 Nicole:Thérèse- 
Marie, fille de M. et Mme Robert 
Philippot. 

Réunion de l'A.P.M., 


gue des Femmes Catholiques, 
sous la présidence de Mme Paul 
Boulet, Après la prière, Mie 
Yolande Fisette, secrétaire, lut 
les minutes de la dernière as- 
semblée, ainsi que la correspon- 
dance, puis Mme Ludger Jubin- 
ville, trésorière, donna son rap- 

rt 


Mn PE, Bisson, présidente 
du comité spirituel, lut l’histoi- 
re de Notre-Dame du Bon Con- 
seil. Mme Joseph Dupont, prési- 
dente du comité d'éducation, 
Loir un cercle d'étude sur 
intérêt que doivent avoir les 
à l'éducation des en- 


ants. 

M. le curé invita les mem- 
bres à se renseigner afin d’éclai- 
rer les autres et de rendre la 
prochaine génération plus heu- 
reuse, 

Vingt et un membres étaient 
{ ut lhee à la réunion. M. le curé 
{fut l'heureux gagnant de la boi- 
|te à surprise. 


ents 


RE 


d'honneur, Mlle Hélène de Roc- 
quigny, soeur du marié, portait 
une robe courte en poult-de-soie 
bleu. 

M. Donald Rosset, oncle de 
la mariée, agissait comme gar- 
çon d'honneur. MM. Jacques de 
Rocquigny et Gilbert Bernard, 
frère et cousin du marié, ser- 
vaient à la messe. 

Pendant la messe, Mlle An- 
nette de Rocquigny et M. Nor- 
bert Cénérini chantèrent quel- 
ges cantiques, accompagnés à 

l'orgue par Mme P. Martin. 


Après la cérémonie religieu- 
se, une réception eut lieu à la 
salle paroissiale où se réuni. 
rent quelque 125 invités. M. Gil: 
bert Rosset, oncle de la mariée, 
agissait comme maitre de céré- 
monies, Une soirée dansante ter- 
mina la journée. 

Pour le voyage de noces, la 
mariée portait un deux-pièces 
bleu avec accessoires blancs. Au 
retour, M. et Mme Joseph de 


= 


Electeurs et Electrices | 
du District de l'école Consolidée 
Les actes ont plus de poids que les paroles. 


Rallions-nous et assurons l'élection de notre | 


représentant à la commission scolaire 


Le mercredi 26 octobre 


Votez comme suit : 


CHARRIÈRE, Antoine 


Publié par le Comité de Antoine Chorrière, 


Pour une bonne administration 


ELISEZ 
RAYMOND YARJAU 


Pour la semaine du 10 au 14 octobre 1966) 


let, oncle et tante de l'enfant. 


l’Europe…..des Phbbes 


La distance n'existe pas. 


vous aussi! 


.et le prix ne-compte plus-cet hiver, tout le monde peut 
s'offrir des vacances en Europe... 


le Paris.…des Parisiens 


A vous les ‘premières théâtrales, les galas à l'opéra, les cabarets en vogue et les 


bistros gastronomiques! À vous 


les quais de la Seine... 


les boutiques, les couturiers, 
les antiquaires! Le ‘gay Paris by night'' est redevenu ‘Paname. 


le ski alpin. pour les vrais skieurs 


minables.. 


A vous le plein soleil en plein hiver! À vous la neige étincelante des pistes inter- 
.la joyeuse ambiance des plus fameuses stations d'hiver! À vous aussi 


le sable doré des plages paresseuses au bord de la ‘’yrande bleue”! 


Je tourisme…sans les touristes 


A vous les plus belles chambres d'hôtel... 


les meilleures tables des restaurants... .les 


places de choix à tous les spectacles! L'automne a chassé les derniers estivants ….. 
et chaque pays a retrouvé son vrai visage pour mieux vous accueillir! 


Votre agent de voyages est un expert, 
les aéroports des 
correspondances pour toutes destinations 
Solution idéale: un tour organisé en France, en Espagne et au Maroc 
jusqu'à Paris et vous revenez via Lisbonne à bord des Lignes Aériennes 
Renseignez-vous sur le tour IT-ACP-7, Prix du billet et du logement 
Air Canada maintient ses tarifs réduits d'été 
de 14-21 jours, aller-retour en classe économique, à certaines 


Une fugue en Afrique du Nord? 


maintenant... payez plus tard.” 


consultez-le sans tarder! Une croisière en Méditerranée ? 


oates 


Mêmes conditions 


servis par Air Canada vous assurent d'excellentes 


Air Canada vous emmène 
Canadien Pacique 
$955.50 

à vous d'en profiter! Mêmes 


tariis réduits d'excursion 
Voyagez 


ui problèmes d'eau 2 sont exclus 


Vous aurez autont d'eou chaude qu'il vous plaira avec un chauffe. 
eou électrique automatique "Cascade 40, Le grand réservoir de 
40 gallons contient une abondante réserve, se réchauffe rapidement 
si de l'eau chaude supplémentaire est requise, Aussi, ne coûte que 
quelques sous par jour pour fonctionner -— malgré tout, fourni de 
l'eau chaude a toute la famille et en grande quontité. 


Cet hiver, Air Canada vous offre un choix considérable: vols hebdomadaires “Western Arrow'' sans escale vere 
l'Angleterre: excellentes correspondances avec les vols quotidiens Toronto-Glasgow-Londres (Air Canada 
en collaboration avec BOAC): vol quotidien Europe 870, Toronto puis Franclort, ainsi qu'un vol hebda- 
madaire Toronto-Francfort, sans escale. Et toujours, les vols réguliers, du Canada, à Shannon, Zurich et Vienne. 


comme commissaire d'école 


Paris 


capable - expérimenté 


Tarits réduits d'excursion de 14-21 jours, aller-retour en classe économique 


le mercredi 26 octobre 
de9h. am. à6h, p.m. 


WINNIPEG-PARIS: $461 WINNIPEG-FRANCFORT. $492 WINNIPEG-LONDRES: $425 


WINNIPEG-VIENNE. $530 


AIR CANADA (4) 


Louex-en un pour seulement $1.95 par mois 
Achetez-en un pour seulement $2.25 par mois 
(Ajoutez à votre facture d'éclairage) 


IREEE HYDRO 


Salles de montre: 405, avenue Portage 
Téléphone: 946-0201 


Pour vos vacances d'hiver 
CONSULTEZ 


YARJAU, Raymond 


Faites face à l'avenir avec confiance. 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


le Comité de R. Yorjou 136, avenue Provencher, St-Boniface Téléphone : CEdar 3-3457 


Publié par 


St-Boniface, le 20 octobre 1966 


Les dimensions pratiques et 


les lignes de l'Acadian 1967 sont t représen- 
Lee Got ee D ere 
parence de l'Acadian: nouvelle grille, nouveaux feux de stationnement en- 
castrés dan: la grille et à l'intérieur par rapport aux couvercle de coffre modifié, 
nouvelle ornementation et nouvelles tures, L/ 1967 est offerte en trois séries. 
Il y à un choix de 18 teintes ie Mirror dont 13 sont inédites. modèles, le mo- 
teur standard peut être le sixcylindres Econoflame de 129 CV ou de 195 CV. Les 


moteurs pouvant être livrés sur demande sont le 


V8 Super-Econoflame de 775 CV, avec carburateur à quatre 
nouveaux dispositifs de sécurité standard sur toutes les Acadian 


cylindres Econoflame de 155 CV ou le 


Mo à À oÿr les importants 
se trouve la colonne 


de direction amortissante mise au point par CM qui peut se raccourcir de 84 pouces en 
cas de choc, 


“Le Houtier” Drive-ln 
RESTAURANT DE ST-PIERRE 


Commandes préparées pour apporter 
M. ET MME LUC DANDENAULT 


“ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


+ Ordonnances 
* Vitamines 
e Articles de toilette 
* Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


SALON FUNÉRAIRE 
SAINT-PIERRE 
Chapelle moderne et spacieuse 


Au service des familles catholiques de langue française 
la compagne 


Pour tous renseignements le jour ou la nuit, appeler 


M. LUC DANDENAULT 
Téléphones: Bureau 138 Résidence 80-3 


Chez MULAIRE 


REDG WHITE 
Epiceries—Fruits— Viandes 


Voyez notre circulaire 
d'aubaines chaque semaine. 


St-Pierre — Tél.: 14 


Lavergne 


Electrie Ltd. 
Ameublement — Quincaillerie 
Appareils électriques principaux 
Posage de fils —— domestique et commercial 
Service de radio et télévision 


Téléphone: St-Pierre 67 


ST-PIERRE MOTORS LTD, 
VENTES & SERVICE 


Authentiques pièces et accessoires 
General Motors 


PRODUITS SHELL — PNEUS FIRESTONE 
ST-PIERRE — Téléphone: 11 


TISSUS 


Tous à des prix 
raisonnables 


de 59e à $1.50 
le yard 


Ligne complète de patrons 
Butterisk 


“Bel Bottoms” 


Les meilleures fabriquées 
au Canada 


Pour fillettes: 
52.45 à $4.95 


Pour dames: 


55.95 à $6.95 


LIQUIDATION 


Souliers pour les dames 


e Souliers à falons hauts 
e Sandales 


Chemises assorties | * Souliers plats, etc. 
Pour ces pantalons $1.85 | $1.45 à 52.95 


Robes de toutes tailles, grandes et petites, 
en vente où magasin de Morris. 


css “catEE 


Bonne qualite de 
pantalons de travail 
Vert Ou gris 


52.95 


ST-PIERRE MORRIS 


Fannystel 


Décés de M. Albert Piché 

Le 29 août, à l'hôpital Taché, 
à l'âge de 87 ans, 
Piché, un des pion 


liturgie fut dirigé par les Pères 
G. Nogue et IL Blanchette, O- 
blats, aidés de nombreuses 
Soeurs Oblates dont M. Piché 
fut toujours un grand bienfai- 
teur, 

Les porteurs furent MM. Lau- 
rent et Aimé Piché, Lionel et 
Marcel Godin, petits-fils du dé- 
funt, ainsi que Raymond et 
Toussaint Piché, neveux. 

Né à Ste-Gertrude, PQ, M. 
Piché arriva à Fannystelle en 
1899 et en 1902 il épousa Marie- 
Rose Grandpré qui le précéda 
dans la tombe en septembre 
1954. 

Le défunt laisse dans le deuil: 
trois fils, Aimé, de Vancouver, 
Gaspard et Gabriel, de Fannys- 
telle: deux filles, Cécile (Mme 
A, Asselin), de St-Boniface, et 
Thérèse (Mme A, Godin), de 
St-Eustache; 23 petits-enfants; 
22 arrière-petits-enfants et un 
arrière-arrière-petit-enfant. 

Parmi les parents et anis ve- 
nus de l'extérieur on remar- 
quait . gens d’Elie, Haywood, 
StClaude, St-François - Xavier, 
La Broquerie, Saint-Boniface et 
Winnipeg. 


Remerciements 
Les enfants de M. À. Piché 


Srs, Madeleine Piché et Lalonde. 
Merci aussi à tous ceux qui é- 
taient présents aux prières et 
aux funérailles. 


Saint-Labre 


Baptême 

Le 4 septembre: Johanne-Ma- 
rie-Antoinette, fille de Marcel 
Gérardy et de Solange Poiron, 
née le 22 août à l'hôpital géné- 
ral St-Boniface. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Lucien St- 
Pierre, de Lorette, oncle et tante 
de l'enfant, 


Naissance 


A M. et Mme Joachim Poiron, 
née Fernande Vandaele, est née 
une fille à l'hôpital de Ste- 
Anne, le 5 octobre. 


Ouverture des classes 


Le 8 septembre avait lieu l'ou- 
verture des classes. Les élèves 
de la 1ère à la 4e année étaient 
heureux de revoir leur même 
institutrice dévouée, Mme Henri 
Grenier. M. Aimé Campagne 
prenait direction des années 5 
à 8, Cordiale bienvenue à ce der- 
nier et à son épouse. 

Bon succès aux élèves de l'é- 
cole de la localité ainsi qu'à 
ceux qui poursuivent leurs étu- 
des à La Broquerie: Milles A- 
lexandrine et Valérie Ross, Lu- 
cienne et Claire Gérardy. 

Soirée-surprise 

Le 6 octobre, chez Mme Al- 
phonse Grenier, un grand nom- 
bre de dames et demoiselles se 
réunissaient pour une Ssoirée- 
surprise en l'honneur de Mlle 
Annette Gérardy dont le ma- 
riage aura lieu prochainement, 

De très jolis cadeaux furent 
présentés à l'héroïne du jour 
qui remercia toutes et chacune 
pour l’agréable surprise. 

Un délicieux goûter fut servi 
à la fin de la soirée. 


Partie de cartes 

Les paroissiens de St-Labre 
tiennent à remercier ère- 
ment toutes les personnes qui 
sont venues les encourager lors 
de leur partie de cartes du 9 
octobre. Ce fut un succès inat- 
tendu, et les dames organisa. 
trices, Mmes Joseph Adam, Lu- 
cien Poiron et Fernand Gérardy 
disent aussi merci aux person- 
nes de La Broquerie et de 
Woodridge qui ont eu la gentil- 
lesse de se joindre à eux. Avec 
la bonne coopération de tous, 


‘les recettes s'élevèrent à S179. 


EUGÈNE LABELLE 


représentant des 


Co-op Insurance Services 


Assurances 
Auto - Feu 
Grile - Vie 
Santé 


St-Pierre-Jolys 
Manitoba 
Tél: 1234-22 


_LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Léon Dorge, Léopold Baudry et 
Albert Péloquin se rendaient à 
la paroisse Ste-Marie à St-Bo- 
niface pour une réunion des 
différents comités de la Ligue 
des Femmes Catholiques des pa- 
roisses du Manitoba. Les dames 
de Ste-Agathe ont été impres- 
sionnées par l'attitude charita- 
ble et bienveillante des autres 
dames et ont bien profité des 
conseils ei directives de MM. les 
abbés B. Bélanger, L. Beaulieu 


et J. Gauthier et du R. P. R.| munions, un psaume, chanté en 


Bédard, O.M.I. 
Mariage Berthelette-Nolette 
Le samedi 8 octobre, Mile Ida 


‘é | Nolette, fille de M. et Mme Sa- 
|muel Nolette unissait sa desti- 
née à celle de M. Louis Berthe-| de leurs prêtres missionnaires, 


lette, fils de M. et Mme Albert 
Berthelette, d'Aubigny. Le ma- 
riage fut bénit à 2 h. 30 p.m. 


[dans l'église de Ste-Agathe. 


La mariée portait une longue 
robe bianche en brocart, un 
voile de moyenne longueur, une 
couronne de perles et un bou- 
quet de roses rouges, Sa cour 
d'hogmeur se composait de sa 
soeur, Noëlla, et d'une amie, 
Mlle Henriette Ritchot, vêtues 
de longues robes en brocart 
bleu turquoise, coiffées de cou- 
ronnes de perles et portant des 
bouquets d’oeillets blancs tein- 
tés de turquoise. Elles étaient 
accompagnées des frères du ma- 
rié, René et Paul. 

La cérémonie religieuse fut 
suivie d’un souper et une soirée 
À la salle Normandin d'Aubi- 


gny. 

Les mariés sont partis pour 
un voyage en Colombie-Britan- 
nique, À leur retour ils réside. 
ront à Winnipeg. 


St-Laurent 


Mariage Buors-Larson 

Le samedi 30 juillet, à 11 h. 
a.m., en la cathédrale Ste-Marie 
de Winnipeg, le R. P. J, Sides 
bénissait le mariage de M. Paul 
Joseph Buors, fils de M. et Mme 
Louis Buors, de St-Laurent, à 
Mlle Joyce Larson, fille unique 
de M. f Mme Lind Larson, 
d'Ideal, Man, | 

La mariée était ravissante 
dans sa longue robe d'organ- 
di recouverte de dentelle, Son 
voile court était retenu par 
une fleur blanche. Elle por- 
tait un bouquet de roses roses, 
La ïlère demoiselle d'honneur, 
Mlle Margaret Eiven, et les au- 
tres démoiselles d'honneur, 
Mlles Linda Jenkins, Claudette 
Hutlet et Colleen Schraf, por- 
taient des robes vertes identi- 
ques, avec coiffures de même 
nuance, Leurs bouquets se com- 
posaient dé chrysanthèmes 
blancs. Les garçons d'honneur 
étaient MM. René Buors et Ken- 
neth Larson, frères des mariés, 
Emmanuel Rainville et Roland 
Buors, amis. 

La mère de la mariée avait 
choisi pour l'occasion un en- 
semble bleu avec accessoires 
blancs. Son houquet de corsage 
était de roses rouges. La mère 
du marié portait un ensemble 
blanc avec accessoires rouges et 
bouquet de corsage de roses 
rouges. 

La réception eut lieu à la salle 
de banquets de Woodland où M. 
Kenneth Clarke proposa le 
toast aux mariés. Durant la soi- 
rée, un grand nombre de pa- 
rents et amis vinrent offrir 
leurs meilleurs voeux aux jeu- 
nes époux. 

Parmi les invités on remar- 
quait M. et Mme George Scharf 
et leur fille, Colleen, de West- 
minster, Californie, M. et Mme 
Kenneth Clarke et leur famille, 
de Québec, M. et Mme Joe Cour- 
chaine, 

Les nouveaux mariés réside. 
ront à Winnipeg. 


Autres mariages 


Le 27 août: M. Thomas Tro- 
che, de Winnipeg, et Mlle Fran- 
cis Beelck, d'Oak Point. 

Le 1er octobre: M. Brian Con- 
nelly, fils de M. et Mme Pat 
Connelly, et Mlle Constance 
Desjarlais, fille de M. et Mme 
Elie Desjarlais, d'Oak Point, 


Cà et à 

Mme Georges Gratton, ac- 
compagnée de sa petite-fille, 
Jeanné Miller, de la ville de 

ébec, à rendu visite à M, et 

me François Gratton. Elle en 
a profité pour visiter aussi les 
familles À. Perron, J. Boucher, 
A. Coullion et Nap. Dumont. 

M. François Gratton, accom- 
pagné de Jeanne Miller, est allé 
visiter des parents à Sioux Look- 
out, Ont. 

M. et Mme Raymond Doiron 
et leurs enfants, accompagnés 
de Mme Boulet, de St-Boniface, 
ont rendu visite à M. et Mme 
Joe Boucher. 

Soeur Marcel-Roger, SS.NN, 
JM. de St-Boniface, est venue 
passer une fournée chez ses 
parents, M. et Mme François 
Gratton. 

Sincères condoléances à M. 
et Mme Toussaint Guiboche et 
leur famille, à l'occasion du dé- 
cès de Mme Elizabeth Larence, 
à Winnipeg, le 24 septembre. 

M. Alphonse Perron se rendit 
à Montréal pour une conférence 
de fermiers. 

M. Jean Guiboche, de Kam- 
sack, Sask., est venu pour les 
funérailles de sa soeur, Mme 
Emile Larence, et a aussi rendu 
visite à ses parents, M. et Mme 
Toussaint Guiboche, MM. et 
|Mmes Wilfred Simon et Donat 
1 Chatrand. 


] 


chidivcèse. La liturgie 
messe et les sentiments de piété 
des participants allumaient en 


d'enfants édifièrent 
voix harmonieuses, 

Une homélie simple et bien 
approprié fit comprendre l'unité 
de la farniile des chrétiens au- 
tour de leur évêque et dans le 
grand tout du corps mystique. 

Pendant les nombreuses com- 


action de grâces, aida à remer- 
cier Dieu pour les grâces de 
cette messe communautaire. 

Il est agréable, ici, de ren: 
dre hommage à cette assem- 
semblée du soir, réunie autour 


en la personne des Pères L, 
Brassard, curé de St-Laurent; 
J. Brachet, missionaire à Dog 
Creek; G. Lafaille, de Graham- 
dale; A. Parent, de Lundar: J. 
. 
Elie 

Collation des diplômes 

Le dimanche 2 octobre, au 
gymnase de l'Institut Collégial 
St-Paul à Elie, avait lieu la col- 
lation des diplômes. Dix-sept é- 
lèves ayant complété leur 12e 
année reçurent les félicitations 
de quelque 600 parents ét amis 
de la paroisse et des paroisses 
environnantes venues pour se 
réjouir avec eux des beaux suc- 
cès obtenus, 
Les finissants sont: Paulette 
Allard, Diane Allarie, Lucille 
Arval, Roger Beaudin, Doris 
Chabot, Marilyn Chabot, Louise 
Désilets, Brigitte Desrochers, 
Donna Fossay, Denise Girard, 
Roger Girard, Gislaine Guyot, 
Lorraine Lavallée, Elaine Le- 
gault, Ruth Pichwiski, Gérald 
Richard et Mona Rivard. 
La chorale de l'Institut, sous 
la direction de Sr M.-Oliva et 
accompagnée au piano par Lu- 
cille Arnal, exécuta de beaux 
Chants. 
Les discours de bienvenue en 
français et en anglais, furent 
prononcés par Marilyn Chabot 
et Roger Beaudin, et ceux d’a- 
dieux par Denise Girard et Don- 
na Fossay. 
M. Muirhead, inspecteur, dis- 
trlbua les diplômes. Le R, P 
J. D. Charlebois, chapelain d'a. 
viation à la base de Portage, et 
conférencier d'honneur, fut pré- 
senté par M. Roland Allard, 
Le tout se termina par la pré- 
sentation de quelques prix aux 
élèves méritants. 


Prix de mérite 


Voici la liste des finissants 
qui se sont mérités des prix: 
Roger Girard, prix de $50 don- 
né par le comité de la Division 
scolaire du Cheval Blanc (Roger 
a aussi obtenu une bourse de 
$500 du gouvernement provin- 
cial); Diane Alarie, prix de reli- 
gion; Lucille Arnal et Géralé 
Richard, prix de bon caractère: 
Paulette Allard et Doris Chabot, 
prix qualité de chef; Donna Fos- 
say, prix d'application à l'étude; 
Marilyn Chabot et Roger Beau- 
din, prix de courtoisie; Denise 
Girard, prix d'habilité et de tra- 
vail ardu aux sports et de bon 
esprit sportif (Denise s'est aussi 
mérité une bourse de $50 du 
gouvernement), 

Prix attribué aux autres étu- 
diants: prix de religion, donné 
par le Conseil des Chevaliers 
de Colomb d'Elie, Patricia 
Beaudin, %e année A, David 
Vander, 9% année B, Georgette 
Leclerc, 10e année A, Daryl 
Beaudry, 10e année G, Odette 
Ménard, 1le année A, Céline Le- 
clerc, Xle année G: compéten- 
ce générale, Paul.Riese, 9% an- 
née, William Pichurski, 10e, 
Wayne Bohn, lle; qualité de 
chef, Denise Legault et Chuck 
Schellenberg; sports, Harry Jan- 
zen; entraide, Linda Siemens, 
Marjorie Griffiths, Laurent Ré- 
gnier et George Dayton; annuai- 
re scolaire, Gérald Richard (ré: 
dacteur), Denise Girard (gérän- 
te de production), Doris et Ma- 
rilyn Chabot (directive commer- 
ciale et assistante respective. 
ment). ' 


Les justes fondent plus leurs 
intentions sur la grâce de Dieu 
que sur leur propre sagesse, et 
quelque chose qu'ils entrepren- 
nent, ils mettent toujours leur 
confiance en Dieu. 

JMITATION, 


On exige que vous cnnduisiez 
de terrain de jeux. Vous pour 
cionce aux zones d'écoles et 


ro , 


. 


Ste-Anne-des-Chênes 
« En bien, oui, le "Cercle Dra- 
” est de nouveau en 


s | 
. pondre à la demande 
. le a “présenté 
# Matines” de Félix 


Leclerc * dans : l'auditorium de 


Félicitations aux) “Aigles de 
Ste- qui ont ‘remporté le 


trophée de championnat de la 
Ligue Senior de la Rivière Sei- 
ne, le e 25 septembre. 

A la dernière partie des fina- 
les, les joueurs ont pris une 
avance de plusieurs points dès 
le début. Ils parvinrent à main- 
tenir cette avance jusqu'en der: 


er. 
Après avoir changé de lan- 
ceur, les joueurs de St-Labre 
redoublérent leurs efforts et au 
milieu de la partie, les “Aigles” 
vacillaient, à la suite de quel- 
ques erreurs et maladresses, 
C'était une partie typique de 
la série car St-Labre a haute. 
ment contesté la victoire tout 
au long. Plusieurs joueurs des 
deux équipes se sont distingués. 
Parmis ceux de Ste-Anne, on 
comptait Maurice Chaput, Gil. 
bert Pattyn, Roland Désautels, 
“Curly” Leéclair, etc. 

Dans une partie tournoi, Gi- 
roux défaisait les “Rovaux” de 
Ste-Anne. 


Çù et là 

On est à construire des entre- 
pôts d'engrais chimique sur la 
propriété du Canadien National, 
à Ste-Anne, 
. La Cie Imperial Esso est à 
ériger une bâtisse pour entrepô- 
ser ses produits, 
La Cie Consolidated Mining 
and Smielting, connue aussi sous 
le nom de Cominco, construit 
présentement deux entrepôts 
sur le chemin Dawson, le lon 
de la voie ferrée autrefois utili- 
sée par la Manitoba Sugar, Une 
bâtisse servira à remiser l'en- 
gs pour le commerce du gros, 

autre, de 40 par 100 pour 
l'engrais en sac. 
Landmark Feed Mills Ltée, de 
Landmark, distribuera les pro- 
que Cominco pour toute la ré- 

on. 


faut consulter, 


NIAMEY -— Rentrant de Pa- 
ris, le président de la Républi- 


Avis à nos correspondants et lecteurs 


Toute correspondance relative aux chroniques, 
articles ét nouvelles doit être adressée à La Rédaction, 
Lo Liberté et le Patriote, 619, ovenue McDermot, 
. Winnipeg, 2 Mon. (Tél.: 775-8443) 


que du Niger, Diori Hamani, a! 


donné à la presse quelques pre- 
cisions sur l'avant - projet de 
Francophonie, mis au point dans 
la capitale française avec le pré- 
sident du Sénégal, Leopold Sen- 
ghor, et qui a èté remis au gé- 
néral de Gaulle et au Premier 


l'Académie St-Joseph, le 13 oc-! ministre, M. Georges Pompidou, 
|tobre, à 8 h, 30 pm, , 


D'après le président Diori Ha- 
mani, dont les démarches à Pa- 
ris ont été effectuées en tant 
que président en exercice de 
l'OTAN, la Francophonie aurait 
une large organisation pouvant 
réunir trois groupes de pays: 

Le groupe À comprenant les 
pays souhaitant dépasser le sta. 
de actuel de la coopération bila- 
térale avec la France dans les 
domaines culturel, monétaire et 
de l'assistance technique, Outre 
la France et les pays de l'O. 
CAM, la Mauritanie et le Mali, 
par exemple, pourraient en faire 
partie, 

Le groupe B pourrait rassem: 


bler d'anciennes colonies ou pro- 
tectorats, comme Îles pays du 
Maghreb et les Etats de l'ex-In- 
dochine où le français demeure 
la première langue de travail. 

Le groupe C setait formé des 
pes où le français voisine avec 

autres langues nationales, 
comme la Belgique, le Canada, 
la Suisse et le Luxembourg. 
Pour ce groupe, la Francophonie 
ce surtout un aspect cultu- 
rel. 

“En ce Me siècle où la recher- 
che de la palx passe par la co- 
opération et la solidarité entre 
les nations, un vaste champ 
d'expansion est ouvert à la lan- 
gue française”, a conclu le pré. 
sident du Niger, 


Avis aux abonnés 


Pour toute demande de chan- 
gement d'adresse, il fout men- 
tionner l'ANCIENNE et la NOU- 
VELLE adresse. 
demande de change. 
ment d'adresse doit aunsi être 
accompagnée d'une des derniè- 
res bondes jaunes collées sur le 
journal, 


FAITES VOS PLANS DE 
VOYAGE AVEC ASSURANCE 


Consultez: 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


136, avenue Provencher, 


St-Bonitace 6, Manitoba, 


Téléphone: CE 3-3457 


M. W. J. FAWCETT 


pere 


Connaissez-vous M. W. J. Fawcett? 


Probablement. C'est un homme très actif, qui connaft bien sa ville. 
Cela fait partie de son travail. 

Il est gérant de la succursale locale de la Barnique de Commerce 
Canadienne Impériale. Il est bon de le connaître. Avez-vous 
besoin d'aide pour un problème financier? De sages conseils pour 
une question concernant les opérations de banque? C'est lui qu'il 


Si vous ne l'avez pas déjà rencontré, n nesitez pas, allez le voir, 
Il sera heureux de vous accueillir, 


BANQUE DE COMMERCE 
 CANADIENNE IMPÉRIALE 


un message de sécurité de 


MOTOR VEHICLE BRANCH-MANITOBA GOVERNMENT 


Stewart E, McLean 


» Ministre 


Poge 10 


Dunrea 
Anniversaire de 

Le vendredi 7 octobre, et 
Mme Richard Rondeau, de cette 
localité, célébralent dans une 
douce intimité familiale leur ju- 
bilé d'argent. À 7 h. 15 pm, 
comme cette solennité { 
avec le premier vendredi du 
mois, Îl y eut messe chantée à 
l'intention des jubliaires, avec 
cantiques appropriés, et les as 
sistants unirent leurs prières et 
firent monter vers le leurs 
voeux aux intentions de M. et 
Mme 


Rondeau. 
Plusieurs arnis intimes se jol 
Le gr enable. {a Lg fa 
pour passer une joyeuse 
velllée, et le lendemain la fête 
alait se continuer à Somerset 
au milieu de la M 


cet anniversaire de voir avec 
autant de bonheur les solenni. 
tés du cinquantenaire, 

Ch et 

Tous les amis de cette localité 
étaient des plus heureux de re- 
voir M. et Mme Louis Colbe, 
accompagnés de M. Jean Mau- 
rice, de Radville, Sask. Is re: 
venaient d'une randonnée à St- 
Boniface et visitèrent tous les 
parents et amis en cours de 
route vers la Saskatchewan. 

M. et Mme Stéphane Maurice 
sont allés reconduire leurs jeu- 
nes filles, Marie-Louise et Su- 
zanne, à l'école ménagère de St- 
Boniface où elles poursuivront 
leur cours. 

Mme John Imhoff (Thérèse 
Maurice), qu avait passé quel- 
ques semaines avec son jeune 
bébé au foyer familial, est re- 
tournée, avec ses parents, à Win. 
NOEL elle réside. 

. Alphonse et Gérard Bou- 
let, ainsi que Mme Paul Tou- 
tant, se sont rendus à Mont- 
martre, le vendredi 7 octobre, 

ur assister Au marlage de 
eur nièce et petite-fille, Mlle 
Céline Perron, qui avait lieu 
le samedi 8 octobre. 

M. et Mme A. Lavoie et leurs 
enfants sont allés fêter le con- 
gé d'Action de grâces à Lau 
rier avec M. l'abbé Roland La- 
voie, curé de l'endroit, 

Plusieurs visiteurs sont aussi 
venus dans cette localité en ce 
long congé de fin de semaine, 
entre autres, M. et Mme Willie 
Conrad, MM. Emile et Gilbert 
Boulet, M. Paul Paradis et un 
ami, de St-Boniface, M. et Mme 
Paul Boulet et leurs enfants, de 


St-Adoiphe. à 
’appren- 
ge M. et 


Tous sont heureux 
dre que le jeune bébé 

Mme Félicien Boulet, atteint 
d'une subite et grave maladie 
et hospitalisé à Brandon, prend 
heureusement du mieux, mais 
Îl sera sous les soins médicaux 
pour plusieurs semaines encore. 

Mme Gérard Boulet a ouvert 
une classe spéciale à sa demeu- 
re pour les tout jeunes, 5 à 6 
ans, et prend un réel plaisir à 
leur inculquer quelques notions 
des deux langues. 

Un début d'incendie d'origine 
inconnue, le mercredi matin 12 
octobre vers 7 heures, à la pa- 
tinoire locale, en fit accourir 


D hr 


débuté dans un petit hangar at- 
tenant à la patinoire, Heureu- 
sement que M. Jos. Souyri vit 
la fumée noire qui s'élevait dé- 
jà à bonne hauteur et avertit 
en hâte tous les hommes du voi- 
sinage, puis la centrale télépho- 
nique de Minto donna l'alarme. 
Si ce début d'incendie avait eu 
lieu pendant la nuit, on aurait 
certainement eu à déplorer la 
perte de la patinoire et peut-être 
aussi de plusieurs maisons avoi- 
sinantes, Le petit hangar fut 
réduit en dhes 


I y a dans l'âme un goût qui 
aime le bhien, comme il y a 
dans le corps un appétit qui ai- 
me le plaisir, 

J: JOUBERT. 


L'attention est d'étroite em- 
bouchure. Il faut v verser ce 
au'on dit avec précaution, et, 
pour ainsi dire, goutte à goutte. 

J. JOUBERT, 


| 
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Les Jeunes Franco-Manitobains 
et l'AS.CFM. 

Tout le msnde est au courant 
que l'Association des ns- 
français du Manitoba fête cette 
année son cinquantième anni- 
versaire d'existence. On a vouiu 
associer les jeunes à ces réjouis- 
sances, car enfin, c'est pour eux 
n'est-ce pas qu'on tient tant à 
lutter pour là conservation de 
nos droits et de notre culture, 
Lorsqu'on leur a demandé ce 
qu'ils comptaient faire de per- 
sonnel pour la célébration de la 
fête, un cri unanime s'est élevé: 
des boltes à chansons: c'est nou- 
veau, c'est original, c'est gai et 
surtout c'est jeune. 

Pour qu'on parle de l'Assovia- 
tion beaucoup Pever et plus sou- 
vent, il a été décidé que les di- 
vers endroits s'eitendraient pour 
échelonner les soirées sur deux 
mois, au lieu de tout faire cela 
le même jour. 


Les boîtes à chansons étant 
nées dans la division de la Ri- 
vière-Rouge, et plus particulière- 
ment au Collège St-Joseph, les 
qe or de cette division, malgré 

peu de temps qui leur restait 
ont bien voulu se faire un devoir 
d'ouvrir la saison avec la pre- 
miére de la série. Si c'était un 
devoir, c'était aussi un honneur, 
et nous sommes heureux de 
constater que cette revendication 
n'a causé aucun problème. Les 
jeunes d'aujourd'hui ont une gé- 


nérosité qui se veut sans éclat, | del 


et je suis bien placé pour en 
accumuler des preuves. J'aurais 
plusieurs exemples à donner, 
exemples qui se sont produits à 
l'occasion des pratiques et de 
l'organisation en général de la 
boîte à chansons qui fait l'objet 
de cet article; cependant, je ne 
les dirai pas ici, considérant 
comme secret profesisonnel ces 
contacts personnels avec les 
jeunes. 


Et ne Fans LR, re d'or- 
anisation, vail,"" pe 
4 ues, la De Mu 7 


lieu. Bien sûr, nous sommes 
conscients de beaucoup de défi- 
ciences. Nous n'avons pas affaire 
à des professionnels, ni dans le 
domaine artistique, ni dans le do- 
maine technique, Le, principal 
n'estil pas de faire quelque 
chose? Même avec des imperfec- 
tions, c'est préférable à ne rien 
faire, 


L'ambiance du 14 était japo- 
naise, Quelques-unes des partici- 
antes se sont présentées en 

"aux kimonos. Elles évoluaient 
dans la salle comme des hôtes 
de la soirée, circulant au pied 
du mont Fuji qui trônait sur le 
théâtre, devant des cerisiers 
fleuris, près d'un petit pont bien 
décoré, ou dansant sous le fa- 
meux torii, au milieu de pancar- 
tes couvertes de caractères 
orientaux. 

La porte d'entrée ne finissant 
pas de battre de 7 h. 45 à 8 h. 30, 
nous voyons s'entasser la foule 
de tous ceux qui arrivaient, sou- 


” ne npnerees 


riants et aïfnables, dont la seule 
était un encouragement 
inissable, Seulement, notre 

tite ge pre loger conforta- 
ment rsonnes, et ce 
nombre fut vite atteint, et le 
flot ne diminuait pas. Si jamais 
l'expression “plein à craquer” a 
eu raison d'être employée, c'é- 
tait bien le cas. On en vit même 
pour la première fois sur les 
cases dé chaque côté de la salle, 

Je laisse à deviner le moyen 
employé pour dénombrer cet au- 
ditoire, si sympathique, mais 
c'est avec preuve à l'appui À Le 
nous pouvons déclarer que les 
800 ont été dépassés. 

On a déjà tellement parlé sur 
le genre de spectacle que repré- 
sente une boîte à chansons que 
je me contenterai de donner le 
programme. 

Il y eut tout d'abord un mot 
de bienvenue de la part d'An- 
nette Parenty, nte divi- 
sionnaire des J.F.M, puis Ber- 
the Lavallée introduisit chacun 
des numéros qui ont été présen- 
tés dans l’ordre suivant: 

(1) Sous uné pluie d'étoiles 
(Pauline Pineau et Jacqueline 
Robidoux ) 

(2) Je crois au miracle (An- 
nette Parenty, Jacinte Roy, Ni- 
cole et Paulette pa 

(3) N'oublie pas que je t'aime 
(Jocelyne Sabourin, et 
Annette Lavallée) 

(4) Hanky Panky (René Tru- 
) 


(5) Tu n'as jamais compris 
les filles (Marie Chartier, Yvette 
Clément et Adèle Verrier) 

(6) En blue jeans et blouson 
de cuir (Michelle Pelletier, Doro- 
thy Fillion et Diane Vermette) 

(7) Amour perdu (Denis Clé- 
ment} l 

(8) Les marionnettes (Joseph 


Lécuyer) 

(9) Un prince charmant (Ni- 

rt, Nicole Forest, 

Da at Lise Hébert) 

(10) I! m'appelait Goguette 
(Lucille Péloquin) 

(11) On est dans le vent (Gé- 
rard Guay) 


(12) Les boites à gogo (Les 
Champagnes) 


(13) Tous les garçons et les 
filles (Les Champagnes) 
(14) Cette année-là 

L'Heureux) 

(5) Ecoute dans le vent (Jo- 
célyne Sabourin, Berthe et An- 
nette Lavallée) | 

(16) Mon credo (Joanne Gos- 
selin) 

(17) Ces bottes sont faites 
pour marcher (Gisèle Clément) 

(18) J'aurais voulu (Béatrice 
Caron, Marjolaine Arcand et 
Marcelle Delorme ) 

(19) Nous prendrons le même 
chemin (André Prévost} 

(20) Loop de loop (Jeannine 
Fillion) 

Pour faire suite à cette partie 
chantante, tout l'auditoire fut 
invité à se détendre avec quel- 


(Elaine 


AN ONAR  on dns MUR, PE À À MN RE Pt © à CP es à 1 CE, 


vous serez logé 
à bonne enseigne. 
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Ne vous en faites pas quant aux problèmes de logement durant les 
six mois de l'Expo. !l suffit de réserver d'avance, par l'intermediaire 
de LOGEXPO, le bureau officiel de l'Expo. Il y « des milliers de 
chambres disponibles, dans les hôtels, les motels, les maisons pour 
touristes, les appartements et maisons privés. Ce service est gra- 
tuit. Ecrivez-nous, en indiquant les dates de votre séjour à l'Expo et 
le type de logement désiré: LOGEXPO, Expo 67, Cité du Havre, 
Montréal, (Québec). 


Achetez votre passeport maintenant et économisez. Les prix sont réduits 
jusqu au 1er février. Le passeport d'un jour se vend $2, le passeport d'une 
semaine (7 jours consécutifs) $7.50. Les prix des passeports permanents 


et des passeports-jeunesse sont aussi réduits. Enfants de 2 à 12 ans au 28 
avril 1967: demi-tarit. Les passeports de l'Expo sont en vente partout: dans 
les banques, les agences de voyages, les compagnies de transport, les 
Qrands magasins, les associations sociales, féminines ou syndicales, et | 
Partout où Ton arbore l'emblème de l'Expo 67. Profitez aussi des réduc- 
tons importantes sur les repas, les manèges et les spectacles: renseionez- | 


vous sur les livrets-primes. 


Exposition Universelle ei internationale de 1967 
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ciés; ils ont d'ailleurs été rede- 
mandés pendant la danse. 

Le groupe des “Neveux de la 
Nature", “The Nature’s Neph- 
ews” ont soutenu tous les autres 
chants au programme, Ce grou: 
pe est sous la direction de Jean 
Gaudry, ancien élève du Collège 
St-Joseph, finissant de l'an der- 
nier, et qui aime faire sa part 
lors des activités françaises de 
son Alma Mater. 

Des félicitations bien méritées 
à ces deux groupes qui ont gran- 
dement contribué au succès de la 
soirée, Des félicitations aussi à 
Elizabeth Dotremont et Angèle 
Desrochers qui ont le sens du 
rythme et qui ajoutent à la vie 
du spectacle, 

Dire que tout le monde est 
reparti complètement satisfait à 
la fin de l& soirée serait peut- 
être un peu exagéré. LaFontaine 
a trouvé avant nous qu'il était 
impossible de plaire à tout le 
monde et à son père. 

Je tiens à terminer en repre- 
nant les mots de remerciement 
d'Annéte Parenty pour tous 
ceux a ont rendu cette soirée 
spéciale possible, Et en premier 
lieu les autorités du Collège 
pour avoir céder la salle, au ris- 
aue de voir éclater les murs, Le 
poste CKSB.et très particulière- 
me Christian ges (4 Mers 

rtie pour une publicité qui a 
reset ds espérances les. plus 
optimistes; et que dire de cette 
organisation du transport le 
soir du 14? 

La Rév. Sr Denis, de St-Pierre, 
et ses élèves qui ont fabriqué les 
lanternes japonaises aux cou- 
leurs gaies. 

Un groupe imposant d'élèves 
du Collège qui s'étaient chargés 
de la décoration et qui s'en sont 
tirés à temps, Il faut ajouter 
Ronald Dandenault 
L'Heureux qui 
grande part. 

Les parents d'Annette, M. et 
Mme Fernand Parenty qui ont 
fabriqué les éventails japonais 
qui ont dû être d'une certaine 
utilité après un moment dans 
cette salle où {1 n'y aVait pas que 
la chaleur de l'amitié. 

Les artistes eux-mêmes méri- 
tent des remerciements et des 
félicitations, car sans eux, pas 
de boîtes à chansons. Plusieurs, 
sinon la majorité, affrontaient 
le public pour la première fois. 
Vaincre la timidité, le trac, en 
un mot, se vaincre, c'est la plus 
belle des conquêtes. 

Ceux qui ont aimé ce genre 
d'organisation de jeunesse, vous 
n'avez qu'à vous tenir au cou- 
rant des endroits où il y en aura 
d'autres. Ceux qui y ont vu un 
amoncellement de faiblesses, ve- 
nez constater les progrès à me- 
sure que l’année avancera. Vous 
trouverez peut-être la preuve 
que vous cherchez depuis long- 
temps que le français n'est pas 
mort au Manitoba et que tous 
ces jeunes qui chantent et ai. 
ment chanter en français sont 
l'espoir de demain, et d'un de- 
main très proche. 

Aimé-Onil Dépôt, csv 


et Elaine 


ont fait leur 


L1 
La Broquerie 
Séance de catéchèse 

Le mercredi 5 octobre, à l’éco- 
le élémentaire, avait lieu une 
séance de catéchèse. On y traita 
des nouvelles méthodes d'ensei- 
gner le catéchisme aux élèves 
de 1ère année. M. Oscar Gagnon, 
principal, présenta M. l'abbé 
Yvon Boisvenué, vicaire, et la 
Rév., Sr Antoinette Norman- 
deau, institutrice. M. le vicaire 
fit un exposé de la manière de 
diriger ces séances d’études, et 
Soeur Normandeau présenta une 
classe modèle des plus intéres- 
santes. M. et Mme Roméo Gau- 
thier, ainsi que M. et Mme De- 
nis Legal, représentaient les pa- 
rents au sein de ce comité d'é- 
tudes. Plusieurs questions fu- 
rent discutées de facon à éclai- 
rer les parents sur la meilleure 
manière de faire comprendre 
aux enfants les vérités 
ligion. 


e la re- 


Jour d'Action de grâces 


Le lundi 10 octobre, jour d’Ac- 
tion de grâces, un groupe de jeu- 
nes garçons, sous la direction 
de M. l'abbé Félicien Juneau, 
curé, se rendaient à Hadashville 
où ils firent une excursion de 
vie en plein air, Tous sont reve- 
nus contents de leur voyage, 

De leur côté, un groupe de 

fillettes firent une promenade 
dans les bois d'où elles pou- 
vaient rapporter de beaux pay- 
sages d'automne croqués sur le 
vif. Les aspirantes Guides é. 
|taient accompagnées de leur 
cheftaine, Mme Jean Granger, 
et de ses assistantes, la Rév. Sr 
Denise Emond et Mme Roméo 
Gauthier, 


pe Champagnes. 

Nous en profitons ici pour re- 
mercier Les Champagnes pour 
leur participation en français à 
notre boîte à chansons, Leurs 
deux chants furent bien appré- 


Baptémes 
Le 18 septembre: Alain, fils 
|de Fernand Laurencelle et de 


Lina Taillefer. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Louis Lau- 
rencelle. 

Le 25 septembre: Gérard, fils 


| d'Adélard Gauthier et de Mary 


Connelly. Parrain et marraine, 
Albert et Hélène Granger. 

Denise, fille de Thomas Mi- 
chaud et de Cécile Fiola, Par- 
rain, et marraine, M, et Mme 
Stanislas Fiola 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


N.-D.-de-Lourdes Er serrer 
Noces d'or de M. et Mme 


| 


Le 5 pese par pe bel- 
journée d'automne, se réunis- 
t à la salle de 
Uu- 


d'Etat du, Manitoba, qui 
résumé de son voya- 
national tenu en 


ques et prêtres venus de loin 
assistèrent régulièrement aux 
assembiées. 

Après les procédés ordinaires 
de l'assernblée, vint l'élection 
des nouvelles officières d'Etat 


pour l'année 1966-67, dont les ré- |! 


sultats sont comme suit: régen- 
te, Mme Liliane Hébert, de St- 
Boniface: ex-régente, Mme Rosa 
Normandeau, La y re in à 
vice-régente, Mlle Estelle er, 
de Somerset; secrétaire, Mme 
Aldéa Weicker, de Somerset: 


Sim usine 


lébraient leurs noces d'or. 


prie-Dieu près de la sainte ta- 


St.Bonlface, le 20 octobre 1968 


Eugène Lagoutte 


élébrées à Leask le 19 août dernier 


LEASK - Par une belle jour: 


Le Père Ménard, dans une | 
née, le R. P. G. Ménard, O.M.L., |courte allocution très 
célébrait | 


obtinrent un homestead au mi- 
lieu des bois de Moon Hills, à 


une messe d'action de | priée, félicita les jubilaires, loua | 30 milles à l'ouest de Leask, où 


aux intentions de M. et|très discrètement 
Lagoutte, qui cé !chrétien et leur fidélité au de-| tons, aidés de leurs deux fils et 
voir, mentionnant leur belle et }de leurs six filles, C'est Hà qu'ils 


Les jubilaires occupaient les! nombreuse famille. Puis le célé. 


.E 


À 
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trésorière, Mme Alice Douville, | ®& 


de St-Boniface; chancelière, Mlle | à 


Angèle Augert, de Notre-Dame: 
de - Lourdes; gardienne, Mme 
Eva Moquin, de La Broquerie; 
syndics, Mme Rita Bourgeois, de 
St-Malo, Mlle M. Joubert, de St- 
Pierre, et Mme Thérèse Vui- 
gner, de Notre-Dame-de-Lour- 
es, 


Mme Rosa Nermandeau re- 
mercia les officières sortant de 
charge et souhaita la bienvenue 
aux nouvelles, Un cadeatksouve- 
nir fut ensuite offert à Mme 
Bertrande Desrochers en recon- 
naissance de ses nombreux ser. 
vices et de son grand dévoue- 
ment envers les cercles. Une in- 
vitation au prochain congrès fut 
lancée par Mme Rita Bourgeois, 
régente de St-Malo. 


Après un goûter succulent, les 
membres se dispersèrent, es- 
sayant de ne pas oublier les sa- 
ges conseils qui leur furent don- 
nés et ayant bien à coeur de les 
mettre en pratique, 


Les Filles d'Isabelle profitent 
de cette occasion pour remercier 
la digne régente et les membres 
du Cercle de Notre-Dame-de- 
Lourdes, qui ont bien voulu met- 
tre à leur disposition une jolie 
salle et faire les démarches né- 
cessaires afin que cette assem- 
blée soit rendue possible, 


L'homme vertueux sait souf- 
frir; il sait que la souffrance 
est dans le monde et qu'il. en 
doit porter sa part sans la re- 
jeter ni la maudire. 

LACORDAIRE. 


brant demanda à l'assistance de 
s'unir aux jubiluires pour remer | 
cier le Saint-Esprit des nombreu- 
ses grâces reçues durant leur 
cinquante ans de vie conjugale, | 75 invités. En plus de nombreux 
| Les cantiques préférés de la ju- | cadeaux, les jubilaires reçurent 
bilaire, furent exécutés par M.!aussi une bourse substantielle, 
l'abbé E. 
Leask, 
par Mme Henri Christansen. 


curé de 
l'orgue 


Forestier, 
accompagné à 


Les servants de messe étaient 


Laurent Robin et Réal Bouras:! 
sa, de Radville, et 
comme huissiers, 

Straf et Eugène Robin, tous pe- 
tits-enfants des jubilaires 


agissaient 
MM. Jerry 


L'é 
lise était décorée de fleurs du 
ardin de M. Eugène Lagoutte. 


Comme le veut la nouvelle li- 


turgie, les jubilaires communiè- 
rent sous les deux espèces, 


A l'issue de la messe, les ju- 
bilaires, accompagnés du prêtre 


et de toute l'assemblée, se ren:! 


dirent sur les tombes de M. et 


Mme Antoine Lagoutte, père et | 
mère du jubilaire, où ils dépose- | 


rent des roses de leur jardin. 


M. et Mme Lagoutte sont ori- 
ginaires de France, M. Lagoutte, 
accompagné de son père, vint 
s'établir au Manitoba en 1911. 
Plus tard il retourna en France 
pour défendre son pays et fut 
vrièvement blessé à la bataille 
de la Marne, ?1 revint au Cana- 


| ès da, arcompagné de son épouse 


ble, entourés de leurs enfants, | et de son jeune fils; Hubert, âgé 
tits-enfants et amis très nom-|de deux ans, et s'installèrent à 
reux et, au cours de la messe, | Lac Pelletier, Sask, d'où la sé- 


renouvelèrent leur promesse | 


conjugale, 


cheresse et la poussière des an- 
nées trente les chassérent, Ils 


Promotion-voyage de l'A. C.F.C. 


Voici les dernière contribu- 
tions reçues par le Secrétariat 
de l’A.C.F.C, au sujet de sa pro- 
motion-voyagé qui fait suite à 
la campagne de souscription de 
l'Ecole Canadienne: 


Par Mme Fernand Denis, se- 
crétaire-trésorière du Cercle pa: 
roissial de Vonda: M. Anastase 
Rivard, $10.00; M. Emile Hamo- 
line, $10,00; M. Jean Hamoline, 
$5.00; M. Pierre Lepage, $2.00; 
M. Pierre Denis, $1.00; M, Alon: 
zo Martineau, $100; M. Arthur 
Bussière, $100. Ce qui fait la 
belle somme de $30.00 de Vonda, 

Par Mme Noëlla Gaudet, de 
St-Isidore de Bellevue; Mme N, 
Gaudet, $10.00; Mme Allia-Noël- 
la Gaudet, $10.00; Mme Maria: 
Noëlla Gaudet, $10.00, et Mme 
Antonia-Noëlla Gaudet, : 510.00, 
pour le beau total de 540.00, 

Et de la part des Filles de la 


Providence, 1617, rue Edouard, 
à Saskatoon, le ES eg ad don 
dé $100.00. Ce qui fait le total 
souscrit à date: $2,656,45. 

Le tirage aura lieu au Secré- 
tariat de Y'AC.F.C, 2800, rue 
Albert, Regina, le 1er novembre 
1966. Que l'on se rappelle les 
conditions du concours: chaque 

rsonne qui souscirt $10.00 à 
Coma a droit à une chan- 
ce sur un billet aller et retour 
par train d'une valeur de $125.00 
pour l'Expo de Montréal, et sur 
un billet d'une double valeur, 
soit $250.00, si elle souscrit 
825.00 et plus. Toutés les per: 
sonnes qui ont souscrit à ce 
jour $10.00 et plus sont inscrites 
au tirage, 

Les dons doivent parvenir au 
Secrétariat de l'A.C.F.C, 2800, 
rue Albert, Regina, avec men- 
tion “pour participation au ti- 
rage dé l’'A.C.FC, 


Cet emblème, formé de 


Propagation de /a Foi 


leur esprit | 


d'oeuvre missionnaire que 
Foi accomplit dans le monde 


ils élevèrent de nombreux mou: 


| passèrent les plus belles annèes 
| de leur vie. 

Un souper, suivi d'une soirée 
dansante, fut servi à la salle de 
{ta Légion de Leask à quelque 


{| M. et Mme Lagoutte voulu: 
lrent remercier l'assemblée, 
‘mais, trop émus, ils passèrent 
[la parole à M. Albert Cantin, 
de Prince-Albert, qui se chargea 
de remercier convenablement 
| tout le monde 

| M. Lagoutte ne se corinaissant 
|pas d'ennemi, la salle avait pel. 
ine à contenir toutes les person: 
Ines venues de toutes los parties 
| du Canada. Toutes les nationa- 
Ilites v étaient représentées, 

| ‘Tous garderont un souvenir 
{inoubliable de ce jour mémors 
ble. 


| Calgary, Alta. 
Mariage Lavallée Denis 


Le same 8 octobre, l'église 


| Notre-Dame de l'Assomption de 


| Calgary fat la scène d'une sim 
ple cérémonie qui unissait en 
mariage M. Emile Lavallée, fils 
de M, et Mme Pierre Lavallée, 
[à Mlle Annette Denis, fille de 
|M. et Mme Roger Denis, tous 
| deux de Calgary, autrefois de 


Léoville, Sask 

La mariée, au bras de son 
beau-frère, M. Marcel Lavallée, 
était vêtue d'un complet deux: 
pièces blanc et d'un voile court. 
Elle portait un missel recouvert 
de fleurs et de rubans, 

La demoiselle d'honneur, Mile 
| Yolande Denis, soeur de la ma- 
lriée, était vêtue d'un complet 
jaune d'or et d'un chapeau blanc. 
Le garçon d'honneur était M, 
Muurice Luvallée, frère du ma- 
rié, 

Le souper fut servi à la fu- 
ture demeure des nouveaux ma- 
riés. Au centre de la table d'hon: 
neur se trouvait le gâteau de 
noces. Une soirée dansante sui- 
vit à la salle Brentwood où les 
mariés remercièrent  sincère- 
ment tous et chacun pour leur 
présence et les beaux cadeaux 
reçus, 

Des messages de félicitations 
furent reçus par téléphone de 
M. et Mme Adrien Denis, de 
Port Alberni, M, et Mme Julien 
Péloquin, de Léoville, et M. et 
Mme Robert Côté, de Spirit. 
wood. 

Parmi l'assistance, on remar. 
quait des personnes de Léoville, 
Glenside, Vancouver, Shellbrook, 
Spiritwood, St-Front et Oscar 
Lake, 


trois éléments, évoque 


la Propagation de la 


Le TRIANGLE surmonté de DEUX BRAS est le 
symbole même de la Foi; l'espérance du salut 
venant d'en Haut, 

La CROIX, emblème des chrétiens, s'étend 
toute la TERRE attestent ainsi l'universalité de là 


RERECHISOUNS 


la propagation de la Foi, 


Le concile invite tout le monde à un profond 
changement de mentalité, afin que chacun ait 

une vive conscience de sa propre responsabilité 
dans la diffusion de l'Évangile et prenne sa part dans 


AGoUNS 


À titre de chrétiens nous nous devons de développer en nous-mêmes 
et chez les autres la connaissance et l'amour des missions 
et de coopérer à la propagation de ja Foi, 


PARTICIPONS 


23octobre 


Montrons-nous plus généreux que jamais en prières 
et en aumônes à l'occasion du dimanche 
de la propagation de la Foi le 23 octobre prochain, 


DIMANCHE DE LA 
PROPAGATION DE LA FO] 


St-Bonifoce, le 20 octobre 1966 


de découvrir un merveillecx 
pays (le nôtre) dans lequel on 


vivait sans trop sen rendre 


compte. 
C'est alors qu'éclate 
fute de vérité 


cette mi- 


ni 
ï 


EL 
| 
è 


viaite et ce voyage furent une 
révélation, la découverte de cet- 
te terre , 

Les de l'Expo ‘67 
ne poluvalent être mieux ins- 
irés en cholsissant le thème 

erre des Hornmes”, Car cette 
“Terre des Hormmes” est un peu 
celle de chez nous, Nos sales 
battues par le vent t 
ce désert où St. s'é- 
chous plus d'une fois .en atter- 
rissage forcé. Les Rocheuses 
évoquent aussi cette Cordillière | re 
des Andes où Guillaume fit un 


Gravelbourg 


Remerciements 
Son Hon, le } Georges Hé- 
bert, Mme Hébert et Mme Emile 
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nouveler en suivant l'exemple 


Dorais désirent remercier le! , ceux les premiers, firent 
clergé du diocèse pour son invi-| 4 "Canada cetle Terre des 
tation à participer à la célébra- Hommes”. 

tion du cinquantième anniver- M. M. 
saire de Co or de M. yg EE ns 
Albert Gravel, ancien eu 

Mazenod, Palmer et Laflèche. Prince-Albert 


La cérémonie grande et simple 
fut présidée par Son Exec, Mgr 
Aimé Decosse, de Gravelbourg. 
Assistaient À la grand-messe 
presque tous les prêtres du dio- 
cèse, ainsi que l'abbé Henri 
Gravel, frère du nr au- 
mônier og En TR à 
Ste-Anne vue, Qué, , , d 
M. l'abbé Edmond Lavoie, an- on l'espère, sera, comne d'habl 
cien curé de la cathédrale de 
St-Roniface, Man, et mainte- 
nant aumônier du grand hôpital 
de qu se ffert 
n , © par 
le clergé du diocèse, fut servi 
dans la grande salle des ban- 
uets du couvent des religieuses 
de Jésus Marie, 
Cette belle fête, organisée par 
MM. les abbés Boudreau et Gué- 
nette, fut un grand succès, 


Décès 
Le mardi 4 octobre est décédé 


Souper paroïssial 
Le souper paroissial aura lieu 
le dimanche 23 octobre, de 5 h. 
à 7 h. p.m., au sous-sol de la 
cathédrale, Les dames de la Li- 


amis, 
Venez plus à bonne heure et 


rendez-vous à l'inititut Notre- 
de la Providence 


Gould (née Bourgeois), de Gra- 
velbourg. Les funérailles eurent 
lieu le Jeudi 6 octobre en la ca- 
thédrale de Gravelbourg, parmi 
un grand nombre de parents, 
amis et élèves du couvent Jésus: 


ont demandé leur affi- 
liation aux chcrales internatio- 
nales “A coeur joie”, section 


Marie. Le défunt laisse le 
dr outre 1 Tous les amis de la ee à 
et qua ce ui sera donné à l'ins- 
à la famille en deuil, Abe Note Deme @ 1e Prost 
Auxlilai sa Pda our 
li Fe + l'hô hu nn de 
eu, à l -Jose ‘as 
semblée des Dames Auxiliaires Jackfish 


de l'hôpital, I1 y eut élection du 
nouvel exécutif: présidente, 
Mme Raymond Lizée; vice-pré- 
sidente, Mme Jean Langelier; 
secrétaire, Mme Alphonse Bour- 
per trésorière, Mme Gilbert 

upas, Mme Paul Moquin re- 
mercia Mme Raymond Piché, 
qui était présidente depuis deux 
ans. Félicitations au nouvel exé- 


Noces d'argent 
Entourés de leurs dix enfants, 
frères, soeurs, neveux, nièces et 
de nombreux amis, M. 


tobre, leur 25e anniversaire de 
mariage, 
Cette inoubliable fête familia- 


cutif, messe d'action de grâces célé- 
brée par le R, P, À. 4 
OM, et durant laquelle les 


jubilaires renouvelèrent leur 
promesse de fidélité mutuelle 
d'il y a vingt-cinq ans. Il y eut 
ue d'anneaux, Après l'é- 
vangile, allocu- 
tion, le Père Mercure souligna 
le sens de la fête, 

Après la messe, il y eut ré- 
cep au logis des jubilaires. 
Un succulent goûter, durant le- 
quel l'entrain et la gaieté ne 
manquaient pas, fut servi. 

M. et Mme Joseph Bru tien- 
nent à remercier sincèrement 
toutes les personnes qui ont or- 
ganisé cette fête et tous ceux 
qui sont venus leur témoigner 
leur estime et leur affection à 
cette occasion en offrant de jo- 
lies cartes, de charmants ca- 
deaux ou des voeux de bonheur, 


Cà ot là 

La J.E.C. de Jackfish et Vawn 
a eu sa première soirée, le ven- 
dredi 7 octobre, à la salle de 
Vawn. 

Sont venus visiter leurs pa- 
rents pour la longue fin de se- 
maine: M. et Mme Henri Bail- 
largeon, d'Estherhazy, Ra 
Arcand, Thérèse Esquirol et Be- 
nd A ur A de Saskatoon, 
Denise Baillargeon et Marielle 
Corbeil, de North Battleford. 

M. et Mme Frank Cyr, an- 
ciens paroissiens, sont en visite 
chez M. E. Gagné et sa famille, 
ainsi que chez des amis. 

Les Soeurs de l'Enfant-Jésus 
avaient parmi elles les Rév, Sr 
Marie-Michelle, Mère John-Jo- 
seph et Sr Raphaëlla en route 
pour l'Afrique nù elles ouvriront 
une nouvelle mission au Libéria. 
Elles étaient accom ées de 
deux ou trois autres religieuses 
de North Battleford, 

M. Claude Bru est en vacan- 
ces chez ses parents. Il s'est ren- 
du à St-Paul, Alta, y visiter des 
amis du collège. 

M. Jean L'Heureux est allé 
continuer ses études à Edmon- 
ton. 

MM. Roland Corbeil et Gilbert 
L'Heureux sont allés en Colom- 
bie-Britannique pour quelques 
jours. 

Les religieuses du couvent, ac- 
pe oo de Mmes Kergoat 
et verdenne, sont allées à 


Faites-vous 
un voyage? 


consultez le 
Canadien Pacitique ou 
votre agent de voyages 


Troins à dôme panoramique 
Torifs-Eporgne de trains 
Croisières en Alasko 


Hôtels et stations de villégia- 
ture d'un océan à l'autre 


Troversées transotlontiques et 
croisières d'hiver 


Service aérien ou Canada et 
entre cinq continents 


Pour des renseignements et réser- 
vations, consultez votre agent de 
voyages où communiquez avec 


L'Agence de Voyage 


et M 
Joseph Bru ont célébré, le 8 oc-| Odile Carriè 
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Ont., et 
Winnipeg pour y visiter leurs 
nts, 


Côté, le collège Mathieu de Gra- 


velbourg. 
Mille Élsie Langlois est partie 
à Saskatoon pour y travailler, 


pour 


Storth 
Se sont rendus À Regina 
funérailles de M. Lalonde: 


Aimé 

ne, MM. Albert Chicoine et J 

B. Paradis, Mmes Albert Bérard 

et | M. et Mme 
Chicoine Mme Rita 

Kent, 


lier, Man. afin d'y visiter d'au- 


tres parents. : 
issial est orga- 


Un bazar 
nisé pour le anche 20 novem- 


me |bre. Les candidates nl 2 


re, Suzanne Chicoi- 
ne, Annette Petit et Coleen Kyle, 

Mme Joséphine Chicoine est 
allée à Princé-Albert où elle pas- 
sera de ue pig « chez son 
fils, -# et 3 amille. 

M. Rodolphe Toupin a passé 
quelques jours à Winnipeg, et 
M. et Mme Arthur Henrion y 
ont .passé la longue fin de se- 
maine 


Radville 


Nouvelle bibliothèque 

Le mercredi 12 octobre, à la 
salle Mémoriale, un grand nom- 
bre de personnes assistaient à 
l'ouverture de la bibliothèque 
e est située sur la rue Main. 
. G. Calibaba, 
senta les distingu 
étaient l'hon. A. 


. W. maire 
de la municipalité, et M. L. Por- 
ter, président des bibliothèques 
régionales du sud de la at- 
chewan. Cette bibliothèque a été 
organisée avec l'aide du À de 
nement, de la ville de ville 
et de la municipalité, Il est à 
espérer qu'à l'avenir on aura de 
la littérature , à la sui- 


chelle|te des discours entendus à la 


cérémonie, 

Le ministre Cameron A 
le ruban et la visite de la biblio- 
thèque eut lieu. La bibliothèque 


sera ouverte au public de 2 h. 
à 5 h. pm. 


Décès 
Le lundi 3 octobre, M. Walter 
Nimeger est décédé à l'hôpital 
énéral de Regina, à l'âge de 
1 ans, après deux mois de ma- 
ladie. M. l'abbé N. Marcotte 
chanta la messe de Requiem à 
l'église de la Ste-Famille, le jeu- 
di 6 octobre. Le défunt laisse 
dans le deuil son épouse, deux 
fils, une fille, deux frères et 
ve soeurs. Une fille le précé- 
dans la er F q 1945. 


Le mercredi 7 octobre, 
Lu 


le 


blic | gr À “+ 
pu avec ses explo Yp- 
notisme, 


M. et Mme Jean Maurice, ac- 
compagnés de M. et Mme Louis 
Colbe, sont revenus enchantés 
de leur voyage au Manitoba. 

M. et Mme Laurent Pyle et 


D'Eschambault, North Battleford visiter parents|leurs enfants, de Regina, sont 
136, avenue Provencher, et amis. M ru BR nr r A vu rl | va 
Roi Denitaes Prompt rétablissement à M.|J-C. Porte. ë 
VOYAGEZ avec le Armand Cadrain et au jeune! L'hôpital de Radville, dirigé 
Daniel Esquirol, qui furent pa-| par les Soeurs de St-Joseph, a 
Cnadien 1. tients à l'hôpital d'Edam; aàlrecu un certificat de mention 
Mmes Jos. L'Heureux et Dama- 


ns 
' | un our "hôpit 

ES" [North Battleford et {À Mlles 

Lo compagnie de transport £ Baillargeon, d'Edmonton, et 


la plus complète du monde | hospitalisées. 


honorable pour les services aux 
malades, 


La paresse va si lentement 
que la pauvreté n'a pas de peine 


FRANKLIN. 


Cécile St-Amant, de Saskatoon, | à l'atteindre, 


Willow-Bunch 


train pour Montréal où !1 passa M. et: Mme Jérémie Dufault 
quelques semaines à visiter ses — Ne 44 — Saint-Front sont les heureux grands-parents 
{rères et soeurs et autres pa- Vset-vient de deux Fee its-fils: 
Pa M. et Mre Jos Bussière, de : mois, {ut adopté 
que nb y ne Vonde, vinitèrent, le 2 ju * par M. et Mme Sy 
venus visiter lvurs les familles Bussière, de la lo! "ester viane Du 
D DL. ei line DE PR calité. sie fait} et Alain, fils de M. et Mme 
tre, pour le congé d'Action: de Le dimanche 11 septembre, M.| Tom Boyd {née Casalida Dur 
grâces. auit}, est août. Félici- 
M. et Mme Armand Lautier Mn à Mere rations ‘ 
Lion” Later dans une tournée "re Mme Johnny Ponahi. toon, qui de ref 1h les envi 
note Fe cu chuk, de Rose Valley, conduisi-|10ns. S'arrèta, le 2 septembre, 
ils visité «front A et Mme P. Teener à | 0 SUETONL pour sakuer ses on 
CHAT. À retour, à Saskatoon où M. Tessier à dù et tantes, MM. et Mmes 
ter M. Marcel et sa fa: " Marcel Auriat à fait un! . M. et Mme Laurent Plamon- 
mille. d'affaires, le 15 septem- pu à et ni À enfants, Denis, 
ML Era Donne, Ps de 2 Le { Saskatoon. Le s Que eg D cr 
une opération à une jambe à M. André Quessy, qui travail-|ajiérent à Saskatoon, le 25 se 
l'hôpital de Regina, récemment. lait à Fort St. John, C-B, artk|tempre, pour y visiter Mlle LoR 
Il est actuellement chez lui avec va le 16 septembre et passa que | ins Plamondon, ainsi que M 
la dans le plâtre pour ques jours chez ses parents, M.|et Mme Albert Brotzel. 
+ et Mme Donat Quessy, avant de + D 
M. gg Gérard Lapaire et s'inscrire à l'Université de Sus.! M. Henri Basset, de Viscount, 
eur fille, Paulette, se rendirent katoon pour une année d'études. ee cie À né 
à Delmas pour assister au ma- MM. et Mmes Marius Syren-| brouil et Jos. Basset. xd 
en de gg Pgo gg vod 4 ne, Emile Boire et Richard Calk!\ M. st Mme D. Rocher et leur 
ds on à HORIZONTALEMENT | VERTICALEMENT lagham, Miles Irène Hervé, An-| fils Marcel, ainsi que Françoi- 
nord de la Suslatchewan. Personne qui fait le feuil.. 1—-Sous-ordre d'oiseaux à bee | M°1te ondon et Louise Ber | Hertoncini, de StiBrieux, pas- 
M. et Mme Aristide Fournier, pur dans les fleurs artifi-| u. par gr que, M. Clément! sèrent la fin de semaine du 24 
de et Mme Léon Beau- celles. | — Sciera une pian- oncini, tous de Saskatoon, | btembre à visiter la parenté 
doing, de Colembie-Britanni- : | rent la fin de semaine du de la localité 
que, soeur de Mme A. Chabot, psp" ne peut trouver Sels à De ner. 7 septembre dans leur famille M et M 4 Ge Miss 
a: 7. ce dernière sn us. | og < 0 so et Mme Emile Fortin, de! visitèrent, le 25 se Jus. ns. 
N Assaisonna avec du sel. —| 4—Ile que. — € | Périgord, -visitèrent, le diman-| fils et bru, É et Mme nana 
M. et Mme Norton ie | de citoyens jouis-| de filet. ù MAMA che 18 septembre, M. et Mme Fate Je, ne et 
C0 DS lies Eee Tente à | mms | Rs UNE Cigien ‘de 
Eagle À ge te) EE Go gd . — Pronom. l M. Jules Dufault, qui travail] , M Richard, Callaghan, 
na, C-B. Is 6-—Coup sur le tambour. —| 6-—Evangéliste, — Trois fois. le à Esterhazy, passa la fin de Sa sn ÿ ta, à tue} se 
leurs enfants à er: la duplication. —| 7—Mauvaises chicanes d'avo | semaine du 17 septembre chez| Dre, L et Mmes t ur. 
Bienvenue LÀ. à rs À. Officier d'administration en, cat. à ses mèrc et frère, Mme Marie | que et Pa oisan. 
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Téléphone: 763-7815 
Cuelenaere & Eggum 


AVOCATS ET NOTAIRES 
141, Toronto-Dominion Bank liée. 


1. M. Cuelensere, Q C. 
K. Errum. BA. LLB 


Téléphone: ROger 32-7441 
Prince-Albert, Sask. 
J.-E.-L. Lamontag 
LA. à.C.L., LLS. 
Avocat, Avoué et Notaire 
240 MITCHELL BLOCK 


M, À. SIMONOT 
B.A., LL. 

Avocat — Notaire 
Bureou: 764-0633 
Résidence: 763-6355 
101 - Edifice professionnel 
Prince-Albert, Saskotchewan 


MacKenzie 
talon funéraire de Prince-Albert 
W., T. Beoton, 
H. J. Jordan — H, J. Paulhus 


138, Ve rue Est Tél: 763-8488 
lei on parle français 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Exomen de la vue 
Prince Albert Medical Clinie 
di-ite rue Ouest, Prince-Alert, Sask. 
Téléphone: 763-7744 


PRINCE-ALBERT 
FUNERAL HOME 


(DALZIEL'S) 
Arrangements en Français, 
Anglais et Wkrainien 
H.-R. Boucher 
Tél.: 763-6444 
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M. Eugène Favreau, 
décédé à Zenon Park 


ZENON PARK — Le 22 sep- 
tembre s'éteignait doucement 
dans le Seigneur M. Eugène Fa- 
” 73 ans, à la suite 

cardia 


ue 
Sénat fut 
chantée par M. l'abbé G. Massé 
dans l'église Noces Notre: 
Dame de la Nativité. Un grand 
nombre de parerts et d'amis de 


Service 
de | 
Sécurité Familiale 


Protection accordée: 


$1,092,89:5.00 : 


Réclamations payées: $9,155.00 


Voilà ce que l'A.C.F.C, par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-française 
de la Saskatchewan. 


L'A.C.F.C. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages, grâce 
à une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 
* Ca montant n'inclut pas le protection accordée 


aux enfants des 


membres assurés. 


Pour tout renseignement au sujet du 
‘Service de Sécurité Familiale‘ de 
l'A.C.F.C., adressez-vous à 


M. Cléas Duperreault, propagandiste, 
909, Cavers, Saskatoon 
Tél.: 244-0693 


|A. Arès, ancien curé de la pa- 
| roisse de Zenon Park 


Les porteurs étaient MM. Al- 
bert, Louis, Georges et Arthur 
Favreau, Dollard Hudon et Jean 
Lebel, tous neveux du défunt, 


Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, née Andréa. Hudon; 
cinq fils, Fernand, Bernard, Ri- 


D. 3. Moclaurin|la famille assistait au service! chärd et Michel, tous de Zenon 
25, 11e rue Est | funèbre, entre autres M. l'abbé | Park, et Denis, de Prince-Albert; 


trois filles, Mme Poland Lalon- 
de (Rachel), Mme Urbain Moyen 
(Pauline), de Zenon Park, et la 
Rév. Sr Rosanne, Soeur de la 
Charité d'Evron, de Vermilion, 
Alta; un frère, Wilfrid, et une 
soeur, Alice, tous deux de Ze- 
non Park, ainsi que 29 petits- 
enfants, 


M. Eugène Favreau uit à 

Woonsocket, Rhode Island, E. 
U., en 1893. En 1910 il vint au 
Canada et prit un “homestead” 
à Zenon Park où il demeura 
toute sa vie. Le 25 janvier 1923, 
| il épousa Mlle Andréa Hudon, 
aussi de Zenon Park. 


Vrai fermier et homme indus- 
trieux, il se donna entièrement 
au service de la terre jusqu'en 
1962 lorsqu'il prit sa retraite, 
Toujours intéressé à l'éducation 
de ses enfants, il fut pendant 
plus de 20 ans membre de la 
commission scolaire, et a tou- 
jours eu à coeur d'élever chré- 
tiennement ses enfants, Grand 
homme de foi, il a su encoura- 
ger et aider en tout temps les 
oeuvres paroissiales 


M. Eugène Favreau a quitté 
les siens, mais sa douce mémoi- 
re restera toujours vivante par- 
mi eux. 
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de la jeuresse des deux parois- 
ses. Le Rév. Shurvin, anglican, 
et le Rév. Dr Hill, presbytérien, 
adressèrent aussi la parole. 

Une bourse fut remise à M. 
l'abbé L'Heureux par deux en- 
fants de choeur, Laurent Bou- 
tin, de St-Hubert, et W. Adams, 
de Whitewood, contribution gé- 
nérale. 

M. l'abbé L'Heureux prit alors 
la parole pour remercier tous et 
chacun, exprimant ses regrets 


St-Louis 


Décès de M. E, Cochet 

Le mardi 4 octobre, à l'hôpi- 
tal de Saskatoon, est décédé M. 
Edouard Cochet, de St-Louis, à 
à.” de 75 ans. 

s prières furent récitées et 
une messe fut célébrée en l'é- 
lise de St-Louis, la veille des 
unérailles. 

La messe de Requiem fut 
chantée par M. l'abbé G. Pou- 
liot le 7 octobre. La chorale de 
St-Louis, sous la direction de la 
Rév. Sr Ste-Bernadette, fit les 
frais du chant. 

Les porteurs étaient six pe- 
tits-fils du défunt, MM. Geor- 
pe Raymond, Marcel et Gilbert 

vertu, Dwight et Larry Co- 
chet, L'enterrement eut lieu 
dans le lot familial du cimetière 
one Gardens à Prince-Al- 

Un grand nombre de parents 
et d'amis étaient présents aux 
funérailles, 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, trois fils, 
Georges, Robert et Armand, 
tous de St-Louis; une fille, Mme 
Oliva Lavertu (Albertine), de 
Winnipeg: 20 petits-enfants; 19 
arrière - petits-enfants et une 
soeur, e Mathilde Tessier, de 
Prince-Albert. 

Né en France, M. E. Cochet 
vint à St-Louis avec ses parents 
en 1892, Il fut fermier dans ce 
ri jusqu’à sa retraite en 


Un programme agricole 


LENNOXVILLE — “Les cul- 
tivateurs attendent beaucoup du 
ministère de l’agriculture et ce- 
la constitue un défi qu'il faut 
relever”, a déclaré M. Clément 
Vincent, ministre de l'agricul- 
ture et de la colonisation, devant 
l'Association des laboureurs du 
Québec. ‘Mais ce défi, a-til 
poursuivi, je ne peux le relever 
seul, Il me sera possible de le 
faire si j'ai l'entière collabora- 
tion des cultivateurs, des techni- 
ciens agricoles, des agronomes, 
des corps intermédiaires et de 


nous le sommes, mais 


ver sa liberté? 


Le 


Etes-vous vraiment intéressés à conserver 
le Canada canadien? Nous disons tous que 


pour construire notre pays —— pour conser- 


REGARDONS BIEN 
LE CANADA! 


que faisons-nous 


Un commerce appartenant à des consommateurs canadiens nous profite 
à tous — à notre pays tout entier. Les membres de la Coop aident le 
Canada en s'aidant eux-mêmes Votre coopération est aussi nécessaire 
pour prouver que le nom “Canadien vous importe quelque peu! 


Le Canada ne peut demeurer vraiment canadien 
à moins que les Canadiens eux-mêmes n'exploitent 
leurs propres industries et les ressources de leur 
pays. Les coopératives sont vraiment propriétés 
canadiennes et administrées par des citoyens de 
l'endroit comme nous-mêmes. 


la population en général”. 

Le ministre s'était rendu à 
Lennoxville pour assister aux 
concours provinciaux de labours 
qui se sont déroulés sur la fer- 
me expérimentale du gouverne- 
ment fédéral. 

M. Vincent a déclaré que de 
pe en plus, au ministère de 
agriculture et de la colonisa- 
tion, il fallait travailler sur des 
points très précis, notamment: 

Entretenir des relations cons- 
tantes et suivies entre tous les 
ministères de l’agriculture de 
chacune des provinces du Cana- 
da en raison de l'interdépendan- 
ce des marchés, des prix et de 
la qualité des produits. 

Mettre en oeuvre des politi- 
ques réalistes et saines au point 
de vue social et économique 
pour assurer un meilleur revenu 
aux agriculteurs: pour leur as- 
surer autant de sécurité sociale 
qu'aux autres classes de travail- 
leurs; pour permettre aux culti- 
vateurs de fournir des produits 
de qualité et en quantité suffi- 
sante pour subvenir aux besoins 
de la population; et prévoir l'ex- 
portation de certains produits, 


‘contribuant ainsi à l'économie 


générale de notre Etat. 

Assurer l'efficacité adminis- 
trative au sein du ministère de 
l’agriculture et de la colonisa- 
tion en bâtissant des cadres sou- 
ples et homogènes, mais suffi- 
samment flexibles pour s’adap- 
ter: à l’évolution que l’on deman- 
de au cultivateur, 

En fournissant à tous les ni- 
veaux, des services adéquats 
permettant au cultivateur de se 
sentir chez lui dans le bureau 
du ministre ou dans les bureaux 
des fonctionnaires, “Il faut, a 
conclu M. Vincent, que l’em- 
ployé du ministère soit l'ami le 
plus intime de l’agriculteur”. 


Souhaits de 
Joyeux anniversaires 


Le 14, Léo-Paul Blais, Bresay- 
lor, André-A. Ferland, Ponteix, 
et Jos.-A. Prévost, St-Front: Je 
15, Claude-Edouard Béchard, Re- 

ina, et M. l'abbé Richard Kun- 
Périgord; le 16, Léonard 
Houle, Prince-Albert; le 18, Ar- 
mand Goddu, Admiral, et A- 
drienne Tellier, Makwa; le 19, 
M. l'abbé Joseph Bernier, Fer- 
land, et Lionel-A. Blais, Debden. 


Avis aux abonnés 
Pour toute demande de chan- 
gement d'adresse, il fout men- 
tionner l'ANCIENNE et la NOU- 
VELLE odresses. 
Choque demande de change 
ment d'adresse doit aussi être 


eccompagnée d'une des derniè- 
res bondes jaunes collées sur le 
journal. 
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St-Bonifoce, le 20 octobre 1966 


M, l'abbé P, E. Finnin, ouré, Mme Eïtmer Belmore envole 


Alida 


est revenu après un séjour dans | un cordial bonjour à ses parents 
Çà et là l'Est pour un congé bien mérité. [ee  # tout one À 
: M..et Mme Pete Kelly, de Catk|Mme Zoël Côté, de . 
D ve ge vs gl ry, ont rendu visite À MM. et | Alta, ancienne amie de classe 
de-malade à Brandon, ainsi que mes Elmer Belmore et Ted diq 
on petite file, Doris, sont venus | White, de Carnduff. | 11 faut toujours se 
M. et Mme Eïlmer Bel! M. et Mme Pete Favenier, de |quelque chose de 
more, Tous ensemble ils allé. | Manor, visitalent la famille E.|cipalement contre les PA sr 
passé. {rent visiter M. Delphis Guay,!|Belmore, ainsi que M Donald|qui nuisent le plus à notre 
ER fut servi dans lalqui fut = Ball et M. et Mme Ken Arthur.|avancement, — IMITATION, 
salle du sous-sol par les Dames 6 avion, à l'hôpital ral 
de l'Autel et les dames de la où il a subi une gra- 
des Femmes Catholiques. | ve Son état de santé Fssayez de découper eette 
ue au nouveau pas-|s lentement. | PRE) à du 
teur, M l'abbé E. Toupin, de| Les paruissiens de Cantal of. | nurodnnlaptéan 
Redvers. trent leurs plus sincères condo- mer un carré avec les mor 
Réunion léanses à la Rév. Sr MaireEl- CRETE 
DAS agi À ne de zéar, Fille de la Croix, qui a 
à la réu-|eu la douleur de perdre son | 
de l'Autel. A: | père. 
rapports et} M: et Mme Wilfrid Belmore et 
On procé- | Jeurs deux enfants, de Lacombe, 
ag mur Alta, étaient en visite chez leurs 
parents, M. et Mme Elmer Bel 
more, 
M. et Mme Joseph Belmore, 
de Lacombe, Alta, se sont ren- 
dus à Carnduff où M. Belmore 


- | ciété. Mme R. Paquin reçut aus- 
: ïsi un cha 
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DATE ÇAVIE 7-VOUS 2: 
dit alors quelques mots d'a- Fo Er | A AUS ETAU are A 


dieux et de remerciements à 


| travaille aux puits d'huile et où 
accepté un emploi 


LES NDIENS AlAi- 
ENT UNE MEILLEUR! 


À VUE NOUS. AS 

LS VOYRENT "PUUS, LEUR URE ET LEUR 
URITÉ DÉPENDANT OU DÉVELOPPEMENT DE 
LEUR VUE, DEPUIS L'ENFANCE. LES PEAUX-ROU* 
GES ÉTAËNT ENTRAINES À OBSERVER BÈTES 
ET A LIRE LA PRÉSENCE D'ENNEMIS DANS DE 
VAGUES, EMPREIN— > 


TES, QUI NOUS 
ÉCHAPRERAIENT 
SANS NUL DOUTE 


Ï- N'EST PAS VRAI 


t, ayant servi com- 
me présidente pendant trois an- 
nées consécutives. Toutes deux 
remercièrent gentiment. 

Il fut décidé d'avoir une vente 
de pâtisseries au magasin Solo 
de Whitewood, le 27 octobre, et 
une partie de cartes au cours 
du mois de novembre, On décida 
aussi qu'une visite, avec goûter, 
aurait lieu à l'hospice Jeanne 
d'Arc, le ler novembre en au- 
tant que possible, 

Mme J. Raiwet gagna le prix 
d'hôtesse, 

La présidente remit à M. l'ab- 
bé L'Heureux un chèque accom- 
pagné des remerciements des 
membres de la société qui lui 
souhaitent bonne chance et suc- 
cès. Après quelques paroles 
d'encouragement et de remer- 
ciement aux dames, M. l'abbé 
L'Heureux donna sa bénédiction. 

Le goûter fut servi par Mmes 
R. Istace et D. Payot. 

La prochaine réunion se tien- 
dra le 26 octobre, 

Vaet-vient 

Sont venus à St-Hubert pour 
la longue fin de semaine: M. et 
Mme G. Istace et leur fille, Léan- 
ne, MM. J. Brûlé, J. Boutin et 
N. Beaujot, de Saskatoon, M. 
Albert Gatin et ses enfants, Mi- 
chel et Pamela, et M. et Mme 
A. Jeannot, de Regina, Mlle M. 
B. Brûlé, de Moose Jaw, Mlle 
V. Decelle, de Kendal, M. et 
Mme R. Proud, de Calgary, M. 
et Mme L,. Jordens et leur fa- 
mille, d'Emo, Ont, 

Mmes F. Couronné et H. Brû- 
lé ont fait un séjour à l'hôpital 
de Whitewood pour traitements 
médicaux. 

Mme M. Boutin et son fils, 
Hubert, M. et Mme A. Boutin 
et leur famille se sont rendus à 
Wolseley, le dimanche 2 octo- 
bre, pour visiter les familles 
Louis et Léo Dureault, 


NAIRES AVAIENT LE 
DROIT D'EXIGER UN 
POI BARBE 


Æ CITROM FUT JNTRODUIT DANS LE 7°} 
AU MONDE EL 1493 PR 
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ENDIT AVEC 
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LONG DES PISTES DE CRPRVANES DE VRAIS 

CE DA A 

HÉCNCIEN , PRÉDLATEUR ET hi 


7 
or 


TUON VIENT DE 
CITRON CONTIENT UN 


EFFIC 
 ) (RU MOINS CHEZ LES COBRYES) CONT (Fa. 
DE PROVOQUÉE PRE LA EHDIO-ACTIVEE " 


e la nature! 


— 


—— 


Re > 
nus ni TL 


Le vent est un artiste éclectique capable de fournir 
des prestations remarquables en tant que sculpteur et 
coiffeur. 

Dans un désert, par exemple, contrée où la direction 
du vent ne varie pas, on peut le voir à l'oeuvre comme 
sculpteur, Lorsqu'il souffle continuellement contre un 
rocher et le bombarde de sable, il arrive à creuser pen 
à peu la roche, Non content de ce résultat, le vent pour-. 
suit ce travail incessant en polissant la roche, en épous- 
setant et balayant les pierres qui pourraient être tom- 
bées par suite d'un érosion, 

Un arbrisseau qui croît à l'abri d'une roche peut être 
sûr que le vent s'occupera de lui dès que la cime aura 
dépassé une certaine hauteur par rapport à son abri. 


11 lui coupera et rasera la #ime comme chez le coiffeur, 
Le vent enlève d'abord les branches qui dépassent, puis 
taille l'arbrisseau avec du sable tant et si blen que la 
cime fera l'effet d'avoir été rasé au niveau de la roche, 

Egalement comme sculpteur de bois, le vent méri- 
terait d'être mieux connu. Chacun connaît ces arbres 
à la forme d'éventail qui poussent dans les dunes et 
sont livrés au bon plaisir du vent, Si ces arbres se trou 
valent dans un vallon abrité, ils pousseralent tout droit 
et personne n'y préterait une attention spéciale, Mais ls 
facon bizarre dont le vent les a taillés depuis le début 
de leur croissance et les a coupés dans un certain sens, 
leur donne des formes si fantastiques que l'on peut, avoe 
raison, parler de sculpture artistique du bois 


pnene tn enene] 


Quand G. Etienne Cartier 
se battait en 


Ce n'est pas d'hk | 
duel fut aitrelé en Pi noce et 


dans ses colonies, dont le Ca- 


F 


Pour permettre des sorties à 
ses filles, une mère devrait exi 
ger de 5e 


la demoiselle et elle devrait é 
lement étre informée du lieu 
de la réunion. Quand des jeunes 
gens refusent de venir chercher 
la demoiselle à la maison et 
d'être présentés aux parents, 
soyez assurées, chères m 
que ce jeune homme n'a pas 
des intentions pures, Ce nest 

pas lorsque votre fille est deve- 
A 1e amoureuse ou qu'elle désire 
se marier dans un avenir pro- 
chain qu'il est temps de prendre 
des renseigne ments sur le pré- 
tendant, Les mères désirent que 
leur fille soit “populaire”, Mais 
cette popularité n'est pas tour 


ns, 


near mmaraneemanr 
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| 
faire pré ter les 
jeunes gens qui accompagn nt | 


| querelle uw ls ! 
re : [7 dt té rmérent un | 
1 
| dou e énorme barri- 
| e gorgérent à coups | 
| 9 : 
| toujours ! 
& suffisait | 
| parfo | er, pour se | 
| sentir dans son hon: | 
| neur ou son amour-propre. | 
: Le premier duel dont il est | 
| fait me 0 : 2 C | 
l'Neu aux | 
| 1656 | 
| Deux soldats se battirent k 


| alors À l'épée, à ce que l'on 
| 1 s'appclaient La 


Lafontaine. 


C 
de 


Posette 


(j irs de bon aloi. I vaut mieux | 
|pour une fille bien élevée de 
ms er une fin de semaine sans 
amoureux que de recevoir les 


attentions d'un “chanteur de | 
| pommes”, | 
+ + | 

Le train file comme un fou | 


dans ce pays de moïtagne, Un | 
peu inquiète, madame se penche | 
à la portière, Là-h5s, très loin, | 
elle aperçoit le trou noir du tun- 
nel, tout petit... 

— Mon Dieu! 
pourvu que le chauffeur vise 
bien! 


gémit 5n dame, 


+ # + 


Avant de plonger 
de laine dans une eau 
neuse, ayez soin de coudre en- 
semble les bords des boutonniè- 
res pour qu'elles ne s'agrandis- 
sent pas. 


votre gilet 
savon- 


+ # + 
z pas l’eau de cuisson 
Une partie de la 


Ne jetez 
des légumes. 
valeur nutritive des légumes est 
contenue dans cette eau; met- 
ru de côté pour l'employer 


exposés au soleil, Si votre table 
de toilette ou votre bureau sont 
placés dans un endroit éclairé 
de la pièce, il vaudrait mieux 
changer le meuble de place ou 
alors trouver un coin sombre et 
frais où ranger ces produits. 
|C'est. un fait reconnu que la 
[lumière solaire altère la quin- 
tessence des odeurs, 
+ % + 
Le guide à son troupeau de 
touristes: 
— Et maintenant, si vous vou- 


lez bien me suivre, nous allons 
LI 


marcher jusqu'à la tour, 

Un Américain: 

— Ah non! Fas question de 
marcher encore, 

— Mais enfin, monsieur, dit 
le guide, à quoi servent vos deux 
pieds? 

— L'un pour le frein, l'autre 
pour l'accélérateur. 

+ # + 

Si un gâteau %runit avant 
qu'il soit cuit, déposez une cas- 
serole d'eau froide sur le gril 
qui est au-dessus. 

++ +? 

Ne vous souciez pas de ce que 
les gens pensent de vous; ils ne 
pensent pas à vous et se deman- 
| dent seulement ce que vous pen- 
|sez d'eux. 

+ # + 

Pour empêcher les bordures 
des essuie-mains ou des serviet- 
tes de bain de se décolorer, fai- 
tes-les tremper vingt-quatre heu- 
res dans l'eau froide salée, 

+ # + 


Talleyrant disait de Château | 


briand: 
“Il croit qu'il devient sourd 
Loir < qu'il n'entend plus parler 
le lui,” 


AAA RÉ RRORAÉSÉRSRAÉSRRSSRRRS. il 
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Doris 
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NUMERO 9 

Yveline énonçait ces paroles 
avec le plus grand sériéux, pour- 
tant sa jeunesse, sa voix enfan- 
tine contrastant avec ses mi- 
nes doctorales, prêtaient à rire. 
Malgré ses vives appréhensions, 
l'incertitude de l'avenir, Lorrai- 
ne ne pouvait s'empêcher de 
trouver piquant ce dialogue sur 
l'amour dans le plus prosaïque 
des décors, la bousculade d'un 
wagon du métro où se révé- 
laient la lassitude, la mauvaise 
humeur de voyageurs particu- 
lHèrement grognons et insou- 
cieux du voisin. Le J aponais, si 
appliqué par tradition à La po- 
litesse devient souvent animal, 
insociable, dans les transports 
en commun. C'est là un dk 
pects complexes de son caracté- 
re, qui explique peut-être son 
exquise délicatesse dans les rap- 
orts humains ordinaires et sa 
rutalité lorsque se déchaîne sa 
force. à 

Lorraine Interrompit cette LE - 
ditation en émergeant à l’air li 
bre, Par un enchevètrem à de 
rues étroites, les amies arrivé. 
rent à un petit restaurant dont 
Yveline traduisit l'enseigne poé 
| bonheur des auatre! 


A AT borté el 0 P Dole | 


et 


chrysanthèmes 


par 


ation de la Soc 


ee Le he ee ee 


[ra 
EX 


volcans 


Faber 


PS 


ociété des Gens de Lettres 


ES | 


| Saisons. Les visiteuses avaient ! 
|A peine passé le seuil de la co- 
quette maison mise sous un si 
aimable augure que, se présen- 
tant en file, surgis de partout, 
les Foki au complet courbèrent 
l’'échine en signe d'accueil. D'’a- 
bord, l'oncle, puis son fils, le 
cousin, restaurateur, la femme 
de celuici, leurs trois enfants, 
deux écoliers et l'aîné, pêcheur 
au port de Tokyo, Et tout ce 
monde, tel un choeur antique, 
prononçait à l'unisson: 

- Sovez la bienvenue, Yvy 
San, ainsi que votre honorable 
amie, 

Yveline saluait à son tour, se- 


on les traditions et Lorraine se 
entait obligée de l’imiter. Tou- 


as- |te fois, la présence d'un seul di- 
= ‘ur dans la petite salle, la gé- 


Elle so critiquait: 
“Je dois avoir l'air gauche et 
plutôt ridicule, rais comment 
répondre à tant d'urbanité ?" 


ait un peu. 


Cousin Ft ki s'e rmpressait, s'a- 
adressant partiCul lièver ment à ele: 
LV oulez-vous nous faire! 
eur de venir goûter, dans 
roisine, nôtre très hum- 
lité et notre modeste | 


1 


dans les soupes et les sauces. 
+ # + 
Il n'est pas bon que vos par- 
fums et eau de Cologne soient 


duel 


pelle cet ren 
Boissons, écrit que “La Groye 
fra blessé en deux endroits: 
Lafontaine fut mis dans une 
1osse” 

Le premier duel enregistré 
à Montréal est celui, en 1671, 
de deux officiers de l'ancien 
régiment de Carignan, nom- 
més de Carion et de Lormeau. 

Ils dégainérent, se battirent 
en pleine rue, ne se séparé- 
rent que sur intervention de 
Dollier de Casson, 
qui les renvoya chacun chez 
soi et oublia l'affaire, 


Monsieur 


Ces faits nt rapportés 
dans l'ouvrage si prenant de 
Raymond Boyer: Les Crimes 
et châtiments au Canada fran- 
çais (1) 

Un de nos plus célébres 
duellistes est un des Pères de 
la Confédération, le célèbre 
sir GeorgesEtienne Cartier, 
qui marqua une rencontre en 
champ clos en 1844, puis se 
battit au pistolet quatre ans 
plus tard, en 1846. 

Cartier se prit de querelle 
avec Guillaume Lévesque, 
l'un des nombreux patriotes 
de 1837, d'abord condamné à 
mort pour sa participation à 
la rébellion contre les Anglais, 
mais dont la peine fut com- 
muée en celle du banissement. 

Gracié en 1844, Lévesque 
était à peine de retour au pays 
qu'il rencontra Cartier. 

À la suite de Lodg, vu plus ou 
moins amers, sur lesquels on 
ne parait pas avoir de préci- | 
sions, Lévesque s'emmporta et 
leva la main sur 1on contra- 
dicteur, sans le fr:pper. 

Cela étant, Cartier deman- 
da réparation, le duel lui pa- 
raissant le seul moyen d'effa- 
cer l'insulte dont il s'estimait 
victime, 

Sir Georges choisit R.A, 
Hubert comme second, tandis 
que celui de Lévesque était 
l'avoc at Antoine-Aimé Dorion, 
qui devait devenir juge en 
chef de la province de Québec. 
| A la fin, le duel n'eut pas 
jeu, 


Conseillé par Dorion, Léves- 
que signa un billet d'excuse à 
l'endroit de Cartier, que celui- 
ci accepta. 

L] LL L 

Il n'en fut pas de même en 
1848, à la suite d'un article de 
Joseph Doutre dans l'Avenir, 
organe attitré du parti rouge 
au pays, qu'avait fondé Louis. 
Joseph Papineau. 

A ce moment rouges et 
bleus, ou libéraux et conserva- 
teurs, se renvoyalent la balle 
à tout propos, s'accusant les 
uns les autres d’avoir aban- 
donné la cause des patriotes 
de 183 

S'estimant lésé par l'article 
de Doutre, qui prenait Cartier 
ou ses amis à partie, le futur 
Père de la Confédération con- 
clut encore une fois à la né- 
cessité d'un duel, 


On se rendit donc à quelque 
distance de Chambly, ce qui 
était dans le temps assez loin 
de Montréal, et les deux hom- 
mes se firent face, tenant cha- 
cun un pistolet, 

Ils devaient être l'un et l’au- 
tre de piètres tireurs, car plu- 
sieurs balles s'échangérent, 
sans blessures ni dommages 
pour personne. 


Les duellistes retournèrent 
à la ville et, paraît-il, conti- 
nuèrent de se détester comme 
avant, 


C'est du moins ce que rap- 
porte Honoré Beaugrand, un 
autre journaliste, dans un ar- 
ticle qu'il donna à la Patrie 
en 1896, 

A l'époque, la réparation de 
torts par le duel commençait 
d'amuser les gens, plus que 
de les pétrifier d'admiration. 

Aussi le duel Cartier-Dou- 
tre ne fut guère pris au sé- 
rieux. 


L'ILLETTRE. 
(1) Cercle du Livre de Fran- 
ce, Montréal, 


Elle répliqua en anglais et 


|sous une forme beaucoup plus 


directe: 
J'en serai enchantée, mon- 


| sieur Foki. 


Une servante restait à. la dis- 
position des clients éventuels. 
Lorraine traversa le restaurant, 


précédée par la moitié des Fo- 
| ki, suivie par l'autre. Le regard 
| qu'elle sentait attachée sur elle 


l'attirait de plus en plus. Sous 
la lanterne de parchemin dé- 
corée avec goût, un visage lui 
apparaissait dont la vue la fit 
tressaillir, Des yeux bleu som- 
bre au reflet, en ce moment, j- 
ronique semblait la toucher 
comme les faisceaux d'un pro- 
jecteur. Philippe Vernin était-il 
là un client occasionnel ou un 
habitué du “Bonheur des quatre 
saisons”? Le rencontrer et ne 
pouvoir l'aborder, lui parler! 
L'escorte des Foki formait bar- 
rage entre'la jeune fille et le 
peintre énigmatique. Lorraine, 
maîtrisant son impatience, dut 
se borner à un petit mouvement 
de tête et murmura en passant: 
- Monsieur ,,, 

Philippe Vernin s'inclina de 
même le plus sérieusement du 
monde, mais son regard disait 
combien il trouvait le jeu diver- 
tissant. 

- Mademoiselle , ,, 

Le pire était qu'il finissait de 
diner. Aucun moyen de le re- 
tenir, Il faudrait donc s'enqué- 
rir de lui auprès des Foki, Rési- 
grie par force, Lorraine péné- 
tra dans le domaine de ses ai- 
mables hôtes, quitta aussitôt ses 
escarpins pour obéir aux règles 
de la politesse japonaise et évi- 
ter toute tache à la natte cou- 
leur de miel qui recouvrait le 
plancher. Bien que la table fût 
basse, les coussins disséminés 
sur la natte en guise de siège, la 
pièce familiale peu meublée con- 
tenait un appareil de télévision 
posé sur un support derrière le- 


| quel se risquait la tête coitfée al 


LA LIBERTE 


DC 


poignets. 


La joie des chrétiens d'aujourd'hui 


Paul VI a parlé de la joie chré. 

| tienne en des termes très émou- 
vants (audience du 19 mai 1965). 

Il évoquait “ces moments” de 
joie intérieure qui, comme un 
rayon de lumière, donneïit clar- 
té et sens à la vie”, 

Le Pape signalait trois motifs 
spéciaux de joie: 

1) La joie de l'union à Dieu. | 
L'état de grâce, l'action de l'Es-| 
prit Saint dans l'âme, l'amour de | 
charité à l'égard de Dieu procu- 
rent une allégresse spirituelle 
{supérieure à tout bonheur pro- 
fane) qui non seulement se con- 
cilie avec les souffrances et les 
tribulations, mais s'y amplifie, 
car même la tristesse peut et 
doit se transformer en joie (2 
Cor. 7, 4; Jean, 16, 20). 

2) La joie de l'union frater- 
nelle, “Non seulement les réu- 


Des hamburgers piquants 
et l'automne canadien 


Quand on rentre d'une pro- 
menade, l'automne, les joues en- 
core fraiches de vent, un ham- 
burger bien assaisonné complè- 
te le plaisir d'un exercice aussi 
stimulant, La composition au 
boeuf haché de ces hamburgers | 
est rehaussée de poivron rouge 
et vert et de poudre Chili, et 
les petits pains à hamburgers 
ou.les tranches de pain blanc 
enrichi qui l'enveloppent sont 
un support exquis et bien solide 
dans les mains fébriles des tout- 
spé 

2/tasses (1 livre) de boeuf ha- 
ché 


1 tasse de miettes de mie de 
pain 


haché 
1 ©. à thé de sel 


| 
| c. à thé de poivron rouge 
haché 

il 

1 


14 de c, à thé de poudre Chili 
4 de tasse de lait 
6 petits pains à hamburgers 


Bien mélanger le boeuf haché, 
les miettes de pain, le poivron, 
le sel, la poudre Chili et le lait. 
Façonner en 6 croauettes apla- 
ties avec environ } de tasse de 
mélange pour chacune. Dorer 
au grilloir en les tournant pour 
les brunir des deux côtés, Ser- 
vir dans les petits pains réchauf- 
tés, 


Note: Ces hamburgers pi- 
quants sont moyennement épi- 
cés. Si vous les aimez très forts, 
doublez la quantité de poivron 
rouge et de poudre Chili, Si vous 
les aimez plus doux, réduisez la 


| MAT 7 


un La jeune génération pose des questions 


ÉD 0 ESP, mit Be ne. 


Eloise Curtis a créé pour Morton Weiner cette robe de style | 
pellerin en crêpe d'acétate noir, animé de satin bianc au col et aux 


| entre collègues, 


2 c. à soupe de poivron ver | 


| Orient en 1962, visitant le Liban, 


quantité de ces mêmes ingré:| 
dients, L | 


0 


la Jeanne d'Arc d'un petit en: 
fant, tapi là et qui, prudemment, 
examinait les nouvelles venues 
avant de sortir de son repaire. 
Lorraine lui sourit d'instinct, se 
rappelant ses habitudes de pe- 
tite fille, 

Qui est-ce? 
line. 

Mme Foki, 
à voix basse: 

C'est Mlle Prune, 
protégée, une orpheline, la pau- 
vre. Sa mère est morte d'une 
embolie quelques jours après sa 
naissance, Son père, un bien 
digne jeune homme, était com- 
mis d'architecte; il a été tué ac- 
cidentellement dans un chantier 
pendant que vous étiez à Hong- 
Kong, Yvy San. Il n'avait pas 
de famille, Oh! cette guerre! en 
a-t-elle laissé des enfants seuls! 
Nous avons recueilli la petite, 
quatre ans et six mois. Elle aug- 
meñte notre famille d'un mem- 
bre, 

La bonne Mme Foki disait ce- 
la sans soupir mais Lorraine 
devinait que le membre supplé- 
mentaire était aussi une nou- 
velle charge. Elle sourit encore 
à Prune et l’appela d’un geste. 

Elle comprend l'anglais, 
dit fièrement Mme Foki et elle! 
|est aussi vive qu'un petit chat. | 

| 


demanda Yve- 
volubile, répondit 


notre 


| Lentement, Prune sortait de 
son recoin à quatre pattes, sans | 
souci de froisser son kimono de 
crêpon délavé. Tandis que cha- 
cun prenait place autour de la! 
|table, l'oncle Foki, évidemment | 
l'oracle de la tribu, déclara: 

L'enfant a un bon horos- 
cope. 


1 
| Yveline expliqua à Lorraine! 
| 


qui venait de prendre sur un| 
plateau présenté par la maîtres- 
se de maison, l'inévitable cou- 
pelle de thé vert 


Mon honorable oncle exet 
ce le métier de faiseur d'horos-| 
| copes 1 


Cz:e mots étalent énoncés avec 


léchapper, Elle se 


{cette jeune personne est adora- | 
| ble 


|la bouche que pour déguster les 


| crue, 


| 


| 


|vie dans 


nions religieuses, mais aussi les 
réunions communes, en famille, 
éntre amis, ont 
pour les chrétiens vivants une 
‘joie’ qui leur est propre, qui 
s'intériorise, un rayonnement 
particulier de joie vive et serei- 
ne qui passe facilement dans les 
coeurs, et que les âmes pures et 
sensibles, celles de nos jeunes, 
par exemple, trouvent souvent 
magnifique et sans équivalent 
ailleurs.” 


3) La joie d'être catholique. 
Le Pape la détaille ainsi: “Joie 
d'être dans l'unité avec Dieu et 
avec nos frères; d'être dans la 
vérité de la parole de Dieu, of- 
ferte et garantie à votre foi par 
un magistère sûr et paternel, 
établi pour cela par le Christ; 
d'être dans la charité reçue de 
lui et étendue à tous; d'être 
dans la grâce qui a dans le mi- 
nistère apostolique sa source 
inépuisable”, 


Le couple présidentiel 
américain entreprendra 


| une tournée en Âsie 


WASHINGTON -- Mme Lyn- 
don B. Johnson accompagnera 


|son mari durant sa tournée de 


17 jours dans six pays asiati- 
ques. 


Le couple présidentiel quitte- 
ra la capitale américaine sans 
laisser en arrière aucun mern- 
bre de la famille, Leur fille ai- 
née, Lynda Bird, occupera son 
nouveau poste de rédactrice 
dans un magazine de New York 
tandis que sa soeur, Luci, nou- 
vellement mariée, se trouve dé- 
jà chez elle à Austin, Texas. 


C'est le premier voyage à 
l'étranger des Johnson depuis 
que Monsieur est devenu prési- 
dent, Toutefois Mme Johnson a 
voyagé seule une fois, lors des 
funérailles du roi Paul, de Grè- 
ce, en 1964 où elle a représenté 
son mari, 


Lorsque M. Johnson était vice- 
président des Etats-Unis, le cou- 
ple a visité la Thaïlande, les Phi- 
lippines, Taïwan, l'Inde, le Pa- 
kistan, le Vietnam et le Sénégal 
en 1961. Les Johnson se sont 
rendus en Jamaïque en 1962 et 
à la République Dominicaine en 
1963, 


Mme Johnson a également ac- 
compagné son mari au Moyen- 


l'Iran, Chypre, la Turquie et 
l'Italie, En 1963, ils ont parcou- 
ru les pays scandinaves —— Suè: 
de, Finlande, Norvège, Dane- 
mark et Islande —- avant de pas- 


| grandes 


événements qui se 


ser par 
Pays-Bas et la Grèce, 


tant de componction que Lor- 
raine ne fut même pas tentée 
de les trouver comiques. Elle 
avait remarqué, dans les rues, 
d'industrieux personnages qui 
recrutaient une nombreuse clien- 
tèle, examinaient à la loupe les 
lignes d'une main tendue en se 
concentrant pour étudier tel si- 
gne du Zodiaque avec toutes ses 
incidences. L'accueil des Foki, 
leur visible honnêteté, leur bon 
coeur, les beaux veux et le ra- 
vissant visage de poupée de Mlle 
Prune, la personnalité pittores- 
que de l'oncle à la figure ridée 
couleur de noix sèche, tout était 
sympathique en cette maison du 
bonheur simple si joliment nom- 
mée, Lorraine y eût éprouvé 
une sensation de vrai confort 
moral sans cette pensée harce- 
lante: savoir que Philippe Ver- 
nin si proche allait encore Jui 
domina de 
nouveau pour faire honneur aux 
mets dont le meilleur était une 
spécialité du restaurant: l'an- 
guille fumée, Vers la fin du re: 
pas, très cordial, où l'on eom- 
mencait d'abandonner toute cé- 
rémonie pour adopter un ton 
gentiment familier, Lorraine 
risqua : 

Vous aviez un client, tout 
à l'heure, un de mes compa- 
triotes, Je le connais un peu. 

Un artiste, dit cousin Foki, 
d'un air pénétré, Il nous flatte 
beaucoup en souhaitant faire 


ile portrait de Prune. 


Lorraine retint son souffle, 
| puis parvint à proférer 


Vraiment? 11 a bon goût: 


La jeune personne qui, en en- 
|fant bien élevée, n'avait ouvert 
oeufs de caille et planter ses s0- 
| lides aquenottes dans une Carotte 

ouvrit tout grands ses | 
brun doré auréolés de 


usement touffus, ce 


yeux 
cils prodigie 


qui lui donna un air à la fois! 


jours la sociét 
enue des jeu 


ne les comprend px 
peut le 
Jeunes 
à deve 


rons pas que 
la société istri 
sont extrémement compliquée 
et qu'elles exigent beaucour p de 
l'individu. C'est pourquoi la je 
nesse actuelle doit surmonter de 
difficultés avant d'at 
teindre la maturité socis Au 
trefois, ke ‘sque la société était 
encore sous le joug d'une a 
rité ferme, le problème de l'ado 
lescence était bien plu 18 facile À 
résoudre. Aujourd'hui, il n'est 
guère possible de donner aux 
jeunes une ligne de conduite 
déterminée, unitaire, facile à 
comprendre. Dans cette société 
libérale, ouverte, les décisions 
que la jeunesse doit elle-mêr 
trancher sont souvent plus nom 
breuses, plus lourdes en consé. 
quences que celles des adultes 
Cette liberté du choix peut être 
considérée comme une grande 
Chance qu'il faut savoir exploi- 
ter; elle peut aussi conduire sur 
la fausse route et devenir fati. 
dique, I} faut donc tout faire | 
pour diriger cette jeunesse sur 
e chemin de la liberté." 
Dr Bruno HECXK, 
ministre fédéral de la 
famille et de la jeunesse. 


Depuis toujours, des discus 
sions ont éclaté entre les diffé 
rentes générations. Il est évi- 
dent que ces divergences exis- 
tent encore actuellement, peut- 
être en Allemagne plus qu'ail- 
leurs. On reproche souvent à 
une certaine partie de jeunes 
allemands d'être ‘‘déchainée”, 
“égocentrique”, “récalcitrante” 


même. Nombre d'entre eux nous | jeune fille. C omment pourrais-je m'y prendre pour 
“Oui, c'est exact et | choisisse ure pour mon prochain cadeau? Merci. 


répondent : 
cela doit être”, D'autres nous 
disent: Gerdez vos reproches, 


c'est plutôt à nous de vous en | 
faire!”, 


Quiconque s'entretient avec 
ces jeunes garçons et ces jeunes 
filles, sans les dédaigner, sans 
leur adresser des gestes de ré- 
primande, peut entendre cer- 
tains critiquer les exigences 
dont ïils font l'objet, d'autres 
regretter la présomption des 
personnes plus âgées dont ils 
sont souvent Jes victimes. Ils 
se révoltent contre ces exigen- 
ces, ils repoussent les adultes. 
Ils veulent obtenir le droit de 
vote dès l'âge de 18 ans. Toute 
conception contraire, même la 
meilleure, est, comme ils l’affir- 
ment, à la base d'idées démo: 
dées, mais bien souvent est aus- 
si motivée par un 
d'orgueil ou des calculs intéres- 
sés au sujet des élections. 

“N'est-ce vraiment pas ridicu- 
le?"’, lança le fils d'un médecin. 
“Depuis bientôt un an j'ai mon 
permis de conduire, je suis as- 
sez âgé pour faire mon service 
militaire, mais je ne dois pas 
voter!" Ses propos semblent lo- 
giques. Or, il.est un fait: les 
dernières élections du Bundes- 
tag, en septembre 1965, ont mon- 
tré le peu d'intérêt et la faible 
participation des jeunes de 21 
à 25 ans. 

“Quoi d'étonnant”, répondit le 
jeune homme -- notons hien le 
ton sarcastique de sa réponse 

- “voter et pourquoi? Et sur 
qui porter son choix? Le père 
n'attend-il pas de ses enfants 


qu'ils votent non selon leur pro-| 
ue conviction, mais :pour une | 


dée qu'il croit juste? Et je me 
demande de quel droit avez-vous 
une opinion si profonde de vo- 
tre propre Intelligence. Où sont- 


| 
elles les fameuses perfor mances | 
Mon père a 55 ans; | 


politiques ? 
il ne semble guère avoir eu de 
clairvoyance dans le domaine de 
la politique au cours des années | 
30. Il était à l'époque plus Agé 
que je ne le suis maintenant et 
très enthousiaste de tous les 


déroulés”. 


Dans une discussion publiée | 


sous forme de lettre adreusée 
aux générations plus âgées, des 
idées semblables ont fait l'objet 
de commentaires. Retenons par 
exemple: Tandis que, 


trop jeunes pour 


suave et malicieux, irrésistible. 


Lorraine se sentait tout à coup} 


une âme maternelle 

J'espère que M. Vernin 
réussira le portrait. Le modèle 
a des traits si mobiles. Tu seras 


très sage, pendant la pose, n'est- | 


ce pas, Prune? 

L'intéressé opina, 
Lorraine poursuivit, 
espoir: 


gravement. 


- M. Vernin habite peut-être | 


le quartier? 

- Oui, dit cousin Foki. 
ne savons pas dans quelle rue. 
Il vit très retiré, mais il vient 
assez souvent au ‘Bonheur des 
quatre saisons’. 

“Comment le 
sait Lorraine. 


Prune, après un examen dé- 
cidément favorable, avait quitté 
sa place, Elle s'approcha de Lor- 
raine, à pas feutrés, et appuya 
sa tête en un gesle caressant, 
contre le bras nu de la visiteu- 
se, La jeune fille, si habituée 


revoir?" pen- 


à controler ses sentiments, lutta | 


pour 
Depuis si longtemps, elle n'a- 
vait pas connu pareil geste de 
vraie tendresse. I1 lui fallait se 
reporter à son enfance, à la 
chaleur de l'affection que lui 
donnait sa mère, Son adoles- 
cence, même en Hongrie appau- 
vrie et divisée, n'avait été qu'un 


cornbat permanent pour la vie et | 
plus tard, récemment, les lettres | 


si ardentes de Ralph tradui- 
salent un amour d'homme pas- 
sionné, qui n'avait pas la pureté 
de cet élan enfantin. Les veux 
embués, 


rondes et veloutées. 

Elle vous a tout à fait a- 
doptée, miss Roménv, dit l'on 
cle Foki en branlant la tête. F1 


le se montre rarement si affec-| 


tueuse, surtout avec les étran- 


gers. Si petite, elle est déjà très | 


réfléchie. 
Nous ferez vous le plaisir 


sentiment | 


sont alors | 


selon Vo- | 
le Luxembourg, les |tre avis, nous sommes à 25 ans | 
émettre une! 


RE 


saisie d'un | 


Nous | 


ne pas céder à l'émotion. | 


Lorraine passa douce- | 
ment ses doigts dans les courts | 
cheveux de Prune, sur ses joues | 


e 
A) 
: 


Je suis mariée depuis dix ans à un homme qui 


|m'en impose beaucoup. Croyez que ce n'est pas sa faute. 
li est doux, généreux, affectueux et d'une grande bonté. Il 


me fait de beaux cadeaux et, 
vivons dans une belle aisance, 
que son instruction et 
sont de beaucoup supérieures aux miennes. 


fants 


ment, c'est 


l'aise depuis un an où deux, 


| 
| 


| qu'il doit fréquenter et 


| ses études et nos moyens éta 


maintenant, nous et nos en- 
S'il m'en impose telle- 
son éducation surtout 
Je suis plus à 


car j'ai suivi divers cours du 


soir qui ont réussi à me donner un peu plus d'assuran 

J'accompagne plus facilement mon mari dans les réunior 
il semble vraiment fier 
| me l'a même dit, ce qui m'a beaucoup encouragée, 
| nous nous sommes mariés, mon mari avait à peine terminé 


de moi. Il 
Lorsque 


jent très maigres, alors, il ne 


m'a pas offert de bague de fiançailles. Depuis que notre si- 


tuation financière s'est ami 
beaux bijoux de valeur, 


sertie de diamants 


| . — Laissez-moi d'abord vous féliciter d'avoir cherc 
| perfectionner votre éducation. Plus d'une femme, dont le murt 


sliorée, il m'a 
mais jusqu'à date, aucune bague 
, te dont je rêve depuis que je suis toute 


offert de tres 


qu'il en 


Un peu enfant, 
hé À 


| monte l'échelle sociale, n'essaient pas de la grimper avec lui en 


améliorant leur situation. Plus 


quoi leur mari ne parle pas be 


tard, elles se demandent por 
aucoup, où pourquoi Ïl ne leur 


demande pas de les accompagner dans des réunions ou des con- 


grès. Oui, franchement, 


puisque vous avez tellement d'autres 


choses pour vous plaire et vous rendre heureuse, il est un peu 
enfant de vous en faire pour une bague portant un diamant, 


mais ne pourriez-vous pas, lorsque vous 


magasins avec votre mari, lui 


let on m'appelle “fatty’ 


maigrir 


du dire qu'on puisse perdre du 
nous semble. J'ai l'impression 
sulte de troubles nerveux et je 
avec vos parents consulter voti 


chiâtre. Je vous prie de faire 
risquez, en étant si grosse, 


sera récompensé au centuple, E 


alliance : à mon mari, Devra-t- 
| comme je porterai la mienne, 
| R. Les hommes portent 


laient pas du tout accepter 


Mes parents essaient de me priver de manger 
|ve moyen de déjouer leurs plans, Y aurait- il un moyen de 
sans trop me priver? Au fond, vous savez, j'aime- 
rais bien être comme les autres, — Fatty. 

R. Vous voulez rire, n'est-ce pas? Je n'ai jamais enten- 


allez parfois dans les 


laisser entendre discrètement, 


en lui montrant certaines bagues, que vous les admirez beau 
coup? Je suis persuadée que vous n'avez pas besoin de suivre 
un autre cours pour arriver à l'obtenir, 


. ME M 


Q. —- J'ai seize ans et je suis très très grosse, Il est vrai 
que je mange à peu près constamment et que je ne fais pas 
| d'exercices, sauf que je marche pour me rendre à l'école 
qui n'est qu'à trois rues de chez nous. On se moque de moi 
et je commence à en avoir assez 


, mais je trou- 


poids en mangeant ce que bon 
que votre appétit anormal rés 
vous conseille fortement d'aller 
e médecin de famille qui, après 


vous avoir fait subir un examen physique complet, vous place- 
ra peut-être pendant un certain temps sous les soins d'un psy- 


ceci immédiatement, car vous 


de nuire gravement à votre santé 
Tous les organes vitaux sont surmehés par votre conduite et 
un dommage permanent peut en résulter, Il vous faudra faire 
preuve de beaucoup de volonté pour revenir à un poids nor. 
mal, mais croyez-moi, ma jeune amie, l'effort que vous ferez 
jonne chance, 


KM .R 


Je dois me marier prochainement et j'offrirai une 


il la porter à la main gauche, 

ou à la main droite? Merci, 
Deux heureux. 

l'alliance À la main gauche tout 


comme l'épouse, Il y a quelques années, les hommés ne vou. 
une alliance, 


mais on en voit de 
intenant. Certains prétendaient 


qu'elles donnaient une apparence effiminée, mais il me semble 
qu'elles sont de meilleur goût que certaines bagues brillantes 
À grosses pierres de naissance arborées par certains mes- 


| 
| 
| plus en plus qui la portent ma 
| 


sieurs, 


{de revenir nous voir, miss Ro- 
mény, ne seralt-ce que par sym 
pathie pour Prune? renchérit 
Mme Foki, Si j'osais, mais nous 
|aurions regret à vous enlever à 
notre cousine Yvy, je me per- 
mettrais de vous proposer une 
de nos chambres, Nous en lou- 
ons trois et une de nos pension- 
naires, speakerine à la radio, 
vient de nous qauitter pour se 
| marier . Pardon, je suis sans 
doute indiscrète, 

Spontanément, 
testa: 

Pas du tout, je suis ravie 
de votre offre, madame Foki, 

Lorraine, voyant la mine at- 
tristée d'Yveline, ajouta pour 
son amie: 

Vous avez été si gentille, 
j'aurais peine à vous quitter 
mais le vacarme de votre quar- 
tier me vaut, depuis mon arri- 
vée, des nuits peuplées de cau: 
Chemars ou coupées de longues 
insomnies et puis, vous vous 
génez pour moi, 

Le bruit, je comprends, dit 
Yveline, moi, je suis habituée à 
entendre rugir Tokyo. Cepen- 
dant, ici, vous serez loin de Mon 
Paris, 

Je sais, toutefois, je cours 
le risque, J’ ‘rai vous voir sou: 
vent, Puis-je visiter la chambre, 
madame Foki? 

Quelques minutes blus tard, 
Prune sur ses talons, Lorraine 
ponétrait dans la petite pièce 
iclaire, donnant sur un jardin. 
miniature, sommairement meu- 
{blée d'une table basse, de cous- 
sins posés sur les nattes, d'un 
matelas issu d'un des placards 
à coulisse et du récipient de 
|cuivre destiné à servir de hrase 
|ro pour les jours froids, 
| Dans une niche, un vase de 

retenait deux 
branches de poivrier, Un second 
\placard mural dissimulait un 
réduit cabinet de toilette 
cuve pour le bain, Yveline com- 


mena ; 


Lorraine pro- 


| 


crosse faïence 


avec | 


LOUISE, 


Pour un intérieur japonais, 
c'est très moderne et conforta- 
ble 

Ce dernier mot semblait para- 
| doxal, 

Certains eussent jugé ef- 
frayvante cette simplicité mona- 
cale. qui n'était. pas pour dé- 
plaire à Lorarine aguerrie par 
une existence chaotique rt aus 
tère, Le prix de la location gre- 
verait, certes, son budget: en 
revanche, elle aurait plus de 

|FeD0s et surtout la possibilité 
ide revoir Philippe Vernin, de 
retrouver la piste de Ralph. Ce- 
cl éauilibrait cela, 11 fut décidé 
qu'elle “emménagerait” le Jen- 
demain. De retour dans la salle 
familiale, on but une derniere 
coupe de vin de riz pour célé- 
brer cet événement: la récep- 
tion de ‘Miss HRomény” au 
“Bonheur des quatre saisons” 

La nuit était termbée lorsaue 
les deux amies retraversérent 
la salle du restaurant main 
nant trés fréquentée et où s'em 
pressait cousin Foki repris par 
ses obiigations professionnelles 
Philippe Vernin n'occupait plus 
la table solitaire sous la lanter- 
ne de parchemin., 

Je suis tout de même con- 
tente, dit gentiment Yvellne en 
|regagnant avec sA ComI ne la 
ligne de métro, si l'enseigne de 
la maison Foki doit vous porter 
bonheur 

Bonheur, chancé, mots ,sl 
longtemps Inçnnus de Lorrai- 
ne! Etaitil possible au'ils eus- 
isent un sens aprés tant d'e 
bûches et d'échecs? 

“Ralph, Ralph, 
briseras- tu pas ce mal léfice 
nous sépare? Ce bonh 
chance, tu me les avais promi 

Elle s'installa chez les Fokl 
et, les deux premiers fours, n': 
vit pas Philippé Vernin. Le troi 
sième fut un four à Jamais mé 
morable et commença par une 
épreuve. 


tn. 
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Très and ot Pare “ mr clôturé, arbustes et gazon, entrée | les soumissions les soumissions et 
mag ete. Prix: + 0: 5500 anne — Rue Eugénie, Maison: Une librairie bilingue d'Ed- en Près église : école. sus nor 9 pers ps B sl 
0 comptant, t. Balance à intérêt de 1% | 14 étage. 4 chambres à coucher, || monton, Alberta, desservant l'AI- || Tnbres à reg LE P8 ” 
ROVATZOS portée par propriétaire, Appeler:| 2, Plomberies. 83.800 comptant, Ba- || bertg, ‘lo Saskatchewan et la |] d'achat, 1 rue de l'école, ? minue | Qe-meos melon, reçues seront dés 
*“Flowerland” ‘ St-Boniface — Rue Marion, 89,500 |} Colombie-Britannique, est à la ‘es de l'autobus. Hypothèque: 642%, | intéressées dan les Dureaux QU sous: 
Gptsienliés one nous. mustsdes avec pote et et réfrigérateur « si dési- |} recherche d'un employé (homme $u18 PIT. signé au jour et à l'heure indiqués 
, A PA dr 9 Pere à ré: 14. èces, 8 cham- |} ou femme) comme assistant du pour la fermeture des soumissions, 


Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 
418, avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone: 943-2934 


occasion. 
se Lits Be M ee 
dar 3 139-30 


Appeler PIERRE PINEAU 
SPruce 5-8463 ou 453-1977 
21-114-29C. 


8 | we” Le. Chauffage: huile, 
Garage dovble. Grand terrain L. 
valeur, Idéale investissemen 
1,000 compta: Balance à interet 
1% port par propriétaire, 
St-Boniface — Rue Masson, on À sd 


dans |! R, M. Connelly, 
% directeur régional 


des Affaires indiennes, 
ee ns 


gérant, domaine des 


achats et des ventes. 


Cette personne doit être par- 
faitement bilingue, avoir complé- 


— de survivance dit: 


n, Maison: 9 pièces. Chauf. 


A VENDRE — St-Boniface, 424, 
Lang 
bassement complet 


tée sa douzième année ou plus, 
connaître la dactylographie et 
avoir une certaine expérience de 
bureau, \ 

Préférence sera accordée au 
candidat possédant expérience 
dans le commerce du livre, Ex- 
cellent salaire offert, proportion 
né aux aptitudes. 


S'adresser à Boîte 125, La 
Liberté et le Patriote. 


St, Boniface ‘ESSO’ Service 
Provencher et Taché 
Téléphone: CE 3-4654 
Norbert Tétrault, prop. 
Mise au des 
Asso ent complet 

de Long rs A 


Ouvert tous les jours de la 
ne Tu am. à 11 h. p.m. 


Prix raisonnable. nie we 
6419, 20-857 


APPELER 
À. Ayotte: CE 3-5845 


ou 
Mme Simone Couture: CE 3-5143 
21-109-29C. 


À VENDRE 


Roger vi transféré 
été sur lot de rivière: 200° x 
Maison: 2 ans, très bien cons- 
À Façade en pierre, Comprend 
3 chambres à coucher, salle de bain 
avec douche, salon, De 4 cuisine, 
soubassement fini en 
Pour plus Palerme, rappeler P, 
Prince, représentant frança 


8 


*| Moyens métropolitains de survivance, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12 
Téléphone: 888-2351 


CHICKEN FRY 


nalex 247-4288 rt À VENDRE ÿ 
I ‘. Shell Se jour “UT aie RUE ST-JEAN-BAPTISTE Ouvert le dimanche de 8 h. a.m. à minuit et demi 
ransit rvice 21-119-30C. || Possession immédidte, Maison: 7 


Spécialité 
Southern Eried Chicken 


Comprend soupe, pommes de terre, salade, 
dessert et breuvage. Portion pour enfant, 


Tous les jours, de 2 h. p.m. à 10 h. p.m. 
Faites lire votre bonne aventure dans votre tasse de thé. 


HESTAURANT MARDI GHAS 
287, avenue Portage Tél.: WH 3-3774 


ièces, 4 chambres à coucher. 
rande chambre avec salle de 
toilette au ler, Grande Le 0 
armoires nombreuses: une à éta- 


567, rue Marion, St-Boniface 
(près de l'hôtel Transit) 
Gabriel Tétrault, propriétaire 
Entretenons automobiles 
de toutes les marques 
Lubrification, réparation de pneus 


‘1.50 


Corsetière Spencer Diner complet 


Corsets gaines et soutiens-gorge 
faits sur mesure, supports ehirur- 
gicaux pour femmes et enfants, 


Pour rendez-vous appeler 
Mme Alice Gousseau, 


Sanford 322 -— Sonnex 2 


gères tournantes, broyeur à dé- 

chets, Salle de séjour. Chauffage 

gaz. Garage avec atelier. Pr 

réduit. Propriétaire transféré. 
ISLE-DE-CHENES 

Dans village, Grand jot bien situé 


Prix raisonnable, 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIABLE 
OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


519, chemin Ste-Marie 
St-Vital 


LORETTE 
Dans “LM, Eur 4 pièces sur 
grand lot, Prix: #1,800 avec $300 


comptant, 
Appelez 
J.-R, POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: GR 5-1876 
27-L21-TF, 


Confiez vos travaux électriques à 


HENRY'S ELECTRIC 


Henri Desrosiers, propriétaire 
412, rue Bertrand — 247-7227 
Installations — Képarations 
Chauffage 


FINANCEMENT PAR 
JAIRE DE “HYDRO" 


Cadeaux de noces 


et pour 
toutes occasions 


PROVENCHER 
SUNDRIES 


Maurice Paillé 
Assurances générales 


Are 


, 
vi 
< 


INDUBITABLEMENT 


2e 


AUTO — FEU — ACCIDENT 


182, avenue Provencher 


AMAR LD GARE NP LAS Pa 5 NE ASP R UMA RS TEA RP 


Téléphone: 233-1796 PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
ROGER-À. SABOURIN fxent exclusif pour les pianos McKEAG H ARRIS Saint-Boniface VIE — CAUTIONNEMENT D'ENTREPRENEURS 5 
propriétaire ne ar 200R" Mannng Téléphone: 247-4940 4 EN d 
Apr RE Realty Co. | ré: 253-9269 Windsor Park ||: ” 
ais, M. . : mi 
J. 1. H. McLean & Co. Ltd, hi ta 251, avenue Dussault St-Boniface 6 | + ails sur masurs 
PHARMACIE Aie Graham et émonton api re M y Louez de l'argent en ‘ LA 
AS i le “flou miles da Service rapide et efficace. prévision de l'automne s 
Communiquez avec notre” L'automne est arrivé! On a : L'homme qui choisit un complet Progress 
PHARMACY FORTE LTRREIER besoin d'argent pour la ren: h Ë y L 
GUERTIN Frères Georges Guertin trée scolaire, la Voiture ou la Pour tout achat A Brand fait preuve de jugement et de bon 
reed anna Mani MARCHANDS DE PEINTURE Lien sagnese a Ro à gro 4 | ’ ci goût. !1 sait que le complet Glentest lui 
Fa ae A. À Ro R'e — Gros et détail — 7186-5847 — le soir 774-6461 tout près de chez vous et ré: | ou vente de maisons Fa j dé fuite 4 $ 
Taché et Des Meurons Accdibldéé pour peintres pe toutes es dépenses à la || ae ap FR & assure une qualité fiable éprouvée, une } 
Téléphone: CHapel 7-3533 270, ave Assiniboine, Winnipeg que vois Prtiradi ais voies a Le OU ral a ame La lus longue durée et une apparence dis- 
Nous livrons à domicile Téléphone: 947-0491 P AUL P AQUIN le chercher. Vous pouvez mé: dans l'achat et la vente d'immeubles, 5 P 
me louer de l'argent en dix Philippe Prin ; 4.  tinguée, Ë 
h ppe ce, représentant français x 
Assurances générales minutes seulement pre Cres- (3 
des pa | C. E. SIMONITE LTD. 
oici que ques-unes des faci- à F 
Pt Lidil, pe We Li ST-BONIFACE és que Vous propose Cres: Téléphones: le jour, 942-8261 — le soir, 233-3134 ä SEEN 
* #4 € 141144: 
ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES node nr | PLAN DE LOCATION k 
Et Press L'ATOU tel Téléphone: Alpine 3-9805 | D'ARGENT CRESCENT | Gratis Gratis Gratis Gratis à $95. 7 
s Lo des ra © Ad ones à Vous pour aussi rembourser Un livre gratuit sur la perte de l'ouïe LS Fi 
“Espoir des recherches" £ £ 
V Publié par le Service Public de Santé des Etats-Unis, ce livre contient Ë 
otre des chapitres fascinants au sujet des miracles de l'audition et de la #. Ê 
J S PI RSO N vendeur * compréhension de la complexité du problème de l'ouie, Ce livre #5 U T 
, personnel de ouvrira les portes à un nouveau et here 9" éparirre vie. Tout ce É 4 
. - que nous demandons de votre part: d'écrire pour obtenir une copie £ Z 
© Chevrolet ® Corvair € Chevelle | gratuite. ï Lu RS È 200. ‘avoué Proriidhér Fi 
| rotessiona ng sultants, 1 
© Oldsmobile ® Chevrolet 11 Horgrove et Ellice Sas Ci ue | 203-310, rue Donald, Winnipeg 2, Man. # , 
i Téléphone: 943-6561 a e à 
Li Camions Chevrolet 4 à 10% à 25%. Transigez À la moderne chez . .. ren nr serrer SA Tél. : 247-3795 Fe 
{ |. lettres LÉ * . < FS 
CARTER MOTORS LTD bei restent Finance | : 5 fh 
02 * . FA 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-4018 FE CHOUINARD Crescent Fi » : - 
5 u | M « 1298, rue Marion AGE 7 PR RARE Ce MAC er Er dv Le REA : HITS. 
Automobiles usagée t Quvert jeudi et vendredi soirs | : : AL 
de prtrrobre CR. jusqu'à 9 b. p.m. [| Téléphone: 233-1426 PE Re TT 2 M0 
i i 


Tous sont cordialement invités au Grand Thé-Bazar organisé par la Ligue des Femmes Catholiques et les Paroissiens 


du Précieux-Sang, dimanche, 23 octobre, de 1h. 30 à 5h. 30 p.m. au Club St-Vincent, 191, rue Kenny, Norwood. 


